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Faits saillants 

 
Chapitre 1 

 

La grande majorité de la population immigrante du Québec réside sur le territoire de la 

région métropolitaine de recensement (RMR) de Montréal. 

Une plus grande proportion de la population immigrante se retrouve dans les groupes 

d’âge où l’activité est normalement plus élevée. 

L’immigration récente est surtout concentrée sur l’île de Montréal. 

La population immigrante de l’île de Montréal est plus diversifiée sur le plan de 

l'origine que celle des autres régions. 

Sur le territoire de la région métropolitaine de Montréal, le pourcentage de la population 

immigrante qui détient un diplôme universitaire est plus de 40 % plus élevé que celui 

des Canadiens de naissance. 

Une proportion plus élevée de la population immigrante détient un diplôme 

universitaire, mais une fraction plus élevée de celle-ci est aussi très peu scolarisée. 

Plus de la moitié de la population immigrante graduée a obtenu son diplôme de 

l’étranger. 

Sur le territoire de la région métropolitaine de Montréal, le revenu médian de la 

population née à l’étranger est de 27 % inférieur à celui de la population née au pays 

chez les hommes et de 20 % inférieur chez les femmes. 

Les taux d’activité des immigrants sont moins élevés que pour les Canadiens de 

naissance, surtout pour les femmes. 

Sur l’ensemble du territoire métropolitain de Montréal, le taux de chômage de la 

population immigrante est presque deux fois plus élevé que celui de la population non 

immigrante. 

 

Chapitre 2 

 

Les immigrants reçus depuis 5 à 15 ans ont des taux d’activité plus élevés que la 

population non immigrante, mais les immigrants récents éprouvent de grandes 

difficultés à s’insérer sur le marché du travail. 
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La population appartenant au groupe de minorités arabe éprouve de plus grandes 

difficultés à s’insérer sur le marché du travail. 

Les taux de chômage de la population non immigrante diminuent de façon importante 

avec l’augmentation du niveau d’éducation, mais diminuent seulement de façon 

marginale avec le niveau d’éducation pour la population immigrante, en particulier chez 

les immigrants reçus récemment. 

Le taux de chômage des diplômés universitaires appartenant à un groupe de minorités 

visibles est supérieur à celui de la population n’appartenant pas à un groupe de 

minorités visibles et ne possédant aucun diplôme. 

Les immigrants gradués reçus depuis 5 à 15 ans affichent des taux d’activité élevés et de 

faibles taux de chômage par rapport aux immigrants récents, même si leur plus haut 

diplôme a été obtenu de l’étranger. 

Le chômage est plus élevé pour les immigrants résidant sur l’île de Montréal qu’ailleurs 

dans la RMR, même chez les diplômés universitaires admis depuis plusieurs années. 

Le chômage demeure relativement élevé parmi la population appartenant à un groupe de 

minorités visibles, même chez ceux détenant un diplôme universitaire canadien. 

 

Chapitre 3 

 

En 2005, une plus faible proportion des immigrants récents travaillaient à temps plein 

toute l’année. 

Parmi les personnes appartenant à un groupe de minorités visibles, les Arabes étaient les 

moins susceptibles de travailler à temps plein toute l’année. 

Le lieu des études n’affecte pas la propension à travailler à temps plein toute l’année des 

immigrants détenant un diplôme postsecondaire non universitaire, mais les immigrants 

gradués universitaires ont moins de chances de travailler à temps plein toute l’année si 

leur diplôme n’est pas canadien. 

La proportion des personnes avec un emploi travaillant à temps plein toute l’année est 

moins élevée chez les personnes nées à l’étranger appartenant à un groupe de minorités 

visibles que pour l’ensemble des immigrants, mais seulement si leur plus haut diplôme 

est d’une institution étrangère. 
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Le revenu médian des immigrants est plus faible que celui des Canadiens de naissance, 

même chez ceux établis depuis longtemps. 

Chez les diplômés universitaires ayant travaillé à temps plein toute l’année, le revenu 

des immigrants admis au cours des cinq années précédant le Recensement est inférieur 

de 40 % à celui des Canadiens de naissance, même si le plus haut diplôme provient 

d’une université canadienne. 

Chez les diplômés universitaires ayant travaillé à temps plein toute l’année, le revenu 

médian de ceux appartenant à un groupe de minorités visibles comparé à celui des 

Blancs gradués au Canada est de 27 % ou 50 % inférieur selon que leur diplôme est 

d’une université canadienne ou étrangère. 

Les immigrants possédant au moins un diplôme postsecondaire, surtout les immigrants 

récents, sont surreprésentés dans les catégories professionnelles où on n’exige souvent 

même pas de diplôme secondaire 
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Introduction 

Ce document est le premier d’une série de cinq rapports de recherche sur la main-

d’œuvre immigrante dans la zone métropolitaine de l’emploi (ZME) de Montréal 

réalisés par l’INRS - Centre Urbanisation Culture Société pour la Table métropolitaine 

de Montréal. Il s’agit d’un portrait réalisé à partir de tableaux croisés extraits des 

données du Recensement 2006 commandés par Emploi-Québec.  

Le devis de recherche stipule que ce portrait « comportera une dimension régionale et 

que la situation des immigrants sera distinguée pour chacune des cinq régions 

administratives » faisant partie de la ZME de Montréal pourvu que les effectifs en 

présence permettent le calcul d’indicateurs fiables. De plus, après présentation d’une 

première ébauche du devis de recherche par le coordonnateur de la Table métropolitaine 

aux membres de la Table, il a été demandé d’ajouter les parties non métropolitaines des 

régions de Lanaudière, des Laurentides et de la Montérégie à l’analyse, là encore 

pourvu que les effectifs d’immigrants permettent la mesure d’indicateurs fiables.  

Le découpage géographique inframétropolitain est établi en fonction de cinq grandes 

régions regroupant les zones sous la responsabilité de chacune des directions régionales 

d’Emploi-Québec à l’échelle de la région métropolitaine de Montréal : l’Île-de-

Montréal, Laval, Laurentides, Lanaudière et Montérégie. Les statistiques sont aussi 

produites pour les parties non métropolitaines des régions de Lanaudière, des 

Laurentides  et de la Montérégie de façon à permettre aux directions régionales 

d’obtenir un portrait de la situation du territoire sous leur responsabilité. Les analyses 

porteront sur deux niveaux d’observation. Un premier niveau d’observation se fera à 

l’échelle de la zone métropolitaine de l’emploi de Montréal, ce qui permettra de dresser 

un portrait global de la situation dans la région. Un second niveau d’observation 

permettra de faire ressortir les différences entre les cinq régions inframétropolitaines.  

Le devis de recherche stipule aussi les thèmes abordés par ce portrait : les effectifs 

d’immigrants et leurs caractéristiques, l’appartenance à un groupe de minorités visibles 

(par catégorie), la période d’immigration, la scolarité, le lieu d’obtention du diplôme, le 

revenu, le revenu selon la scolarité et le sexe, et le taux de chômage (selon la scolarité, 

le groupe de minorités visibles et la période d’admission).  

Outre l’introduction et la conclusion, ce rapport compte quatre sections. La première 

dresse le portrait de la population immigrante de chaque région à l’étude et permet de 

mettre en contexte l’analyse de l’activité et du chômage présentée dans la section 

suivante. La troisième section analyse l’emploi et le revenu des immigrants. Une 

perspective comparative est adoptée en ce sens que les indicateurs calculés pour les 
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immigrants selon diverses variables sont comparés aux indicateurs calculés pour la 

population non immigrante. La quatrième section prend la forme d’une discussion 

mettant en relief les principaux faits saillants de l’étude et signalant ses limites ou 

d’autres facteurs qui pourraient expliquer les différences observées entre immigrants et 

non-immigrants, mais que les données à notre disposition ne permettaient pas d’étudier. 

Chaque sous-section du texte commence par un titre résumant le message principal du 

tableau analysé et est suivie d’un court texte analytique, illustré de graphiques ou de 

tableaux synthétisant l’essentiel de l’information. Le tableau détaillé se retrouve en 

annexe et pourra être consulté par le lecteur intéressé par plus de détails. La raison d’un 

tel choix quant à la forme que prend le rapport est d’en faire un document de synthèse 

dont la lecture et l’approche sont plus conviviales. 

Finalement, il importe de mentionner que la population des résidents non permanents 

est exclue de l’analyse puisque ces personnes sont au Canada en vertu d’un visa 

temporaire d’étudiant, de travailleur temporaire ou autre et doivent normalement 

retourner dans leur pays d’origine à l’expiration de leur visa, à l’exception des 

revendicateurs du statut de réfugié dont les dossiers sont en attente d’une décision qui 

pourraient éventuellement être acceptés et admis comme résidents permanents. Leur 

participation ou non au marché de l’emploi résulte donc plus de leur statut de résident 

non permanent que des possibilités offertes par le marché du travail. 

 

 





 

 

1. UN PORTRAIT DE LA POPULATION IMMIGRANTE 

1.1 La grande majorité de la population immigrante du Québec réside 
sur le territoire de la région métropolitaine de recensement (RMR) de 
Montréal 

Le tableau 1.1 présente le nombre d’immigrants en comparaison de la population totale 

pour chacune des régions à l’étude dans ce rapport parmi la population âgée de 15 ans 

ou plus
1
. L’importante concentration de l’immigration canadienne au sein des grandes 

régions métropolitaines que sont Montréal, Toronto et Vancouver est encore plus forte 

lorsque l’on étudie la répartition régionale des immigrants à l’échelle de la province de 

Québec. Au recensement de 2006, Statistique Canada a dénombré 791 000 immigrants 

sur le territoire de la province de Québec et près de 695 000 d’entre eux, soit 88 % du 

total, vivaient dans les limites de la RMR de Montréal. 

Cette forte concentration se reflète aussi à l’échelle plus fine de la région métropolitaine 

puisque plus des trois quarts des immigrants vivant sur le territoire de la RMR de 

Montréal habitaient sur l’île de Montréal. Il s’ensuit que les deux tiers de tous les 

immigrants vivant au Québec habitent l’île de Montréal. On note néanmoins un nombre 

important d’immigrants dans au moins deux autres régions à l’étude, soit Laval qui 

compte près de 70 000 immigrants et la partie métropolitaine de la Montérégie où on 

retrouve 78 000 immigrants. Les régions de Lanaudière et des Laurentides comptent un 

nombre beaucoup plus faible d’immigrants sur leur territoire, en particulier dans leur 

partie non métropolitaine. En fait, les régions Laurentides hors RMR, Lanaudière hors 

RMR et même Lanaudière RMR comptent chacune moins de 10 000 immigrants.  

Environ 13 % de la population québécoise recensée en 2006 est immigrante. Pour 

l’ensemble de la région métropolitaine, cette proportion est pratiquement doublée et les 

immigrants représentent près du quart de la population totale, une proportion similaire à 

celle que l’on retrouve à Laval. Évidemment, cette proportion est encore plus élevée 

dans le cas de l’île de Montréal où plus du tiers (35 %) de la population est issue de 

l’immigration. Outre l’île de Montréal et Laval, seule la partie métropolitaine de la 

Montérégie compte plus de 10 % de sa population totale provenant de l’immigration. 

Dans les cinq autres sous-régions à l’étude, la population immigrante représente moins 

de 5 % de la population totale. Il est important de signaler dès maintenant que plusieurs 

des statistiques préparées pour ce rapport risquent d’être peu significatives pour ces 

régions et il serait pour le moins périlleux de les utiliser sans discernement. 

                                                 
1 Dans l’ensemble de ce document, sauf indication contraire,  la population à l’étude est celle âgée de 15 ans ou plus. 

Cela se comprend puisque l’objectif est l’étude de l’intégration des immigrants au marché de l’emploi. Pour ne pas 

alourdir inutilement le texte, on parlera de population totale et de population immigrante sans spécifier qu’il s’agit 

toujours de celle de 15 ans ou plus.  
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Figure 1 : Répartition régionale de la population immigrante dans les cinq régions 
administratives de Montréal, recensement 2006 

Source : Tableau 1.1 

 

 

 

Figure 2 : Proportion de la population immigrante selon la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.1  
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1.2 Une plus grande proportion de la population immigrante dans les 
groupes d’âge où l’activité est normalement plus élevée  

Plus de la moitié des nouveaux immigrants reçus chaque année ont entre 25 et 44 ans au 

moment de leur admission et l’âge moyen à l’immigration approche les 30 ans. Cet âge 

moyen est aussi plus élevé parmi les immigrants sélectionnés de la catégorie 

économique et a tendance à augmenter avec la proportion de l’ensemble des immigrants 

appartenant à cette catégorie. Néanmoins, il faut distinguer le flux de nouveaux 

arrivants du stock de résidents permanents recensés au pays. Bien qu’à leur admission 

au Canada, les immigrants reçus sont en moyenne plus jeunes que la population 

canadienne, la population immigrante recensée en 2006 n’est pas plus jeune que la 

population non immigrante. On peut s’en convaincre en constatant que dans chacune 

des régions à l’étude, le pourcentage de la population âgée de 65 ans ou plus est plus 

élevé parmi les immigrants que parmi les non immigrants (Tableau 1.2).  

Néanmoins, parmi la population d’âge actif, le groupe d’âge des 25-54 ans représente 

généralement une proportion plus grande de la population immigrante que de celle non 

immigrante. Dans l’ensemble de la région métropolitaine de Montréal, ce groupe d’âge 

représente 57 % de la population immigrante de 15 ans ou plus contre 54 % pour la 

population non immigrante. C’est aussi l’âge où les taux d’activité sont généralement 

les plus élevés. Il apparaît important, compte tenu de la répartition différente des 

populations à l’étude selon l’âge, de contrôler pour l’âge lorsque l’on comparera les 

taux d’activité des deux populations.  

Lorsque l’on compare les structures par âge des immigrants à celle de la population non 

immigrante du point de vue régional, on distingue des régions où l’immigration est plus 

récente de celles où l’immigration est plus ancienne. Si dans la plupart des régions à 

l’étude, la proportion des 25-54 ans est plus élevée parmi la population immigrante, ce 

n’est pas le cas dans les Laurentides et dans les parties non métropolitaines de 

Lanaudière et de la Montérégie. Dans ces régions, la population immigrante est surtout 

composée d’immigrants de longue date (arrivés avant 1970) et est en grande partie 

composée d’immigrants d’origine britannique. Il en résulte qu’une proportion 

importante de ces populations immigrantes est maintenant âgée de plus de 65 ans. De ce 

fait, si sur l’ensemble du territoire de la région métropolitaine 19 % de la population 

immigrante avait 65 ans ou plus en 2006 (contre 15 % des non immigrants), la 

proportion des aînés dépasse 27 % de la population immigrante dans chacune des 

parties non métropolitaines des régions à l’étude.  
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Figure 3 : Proportion de la population âgée de 25 à 54 ans selon le statut d’immigration 
et la région, recensement de 2006 

Source :  Tableau 1.2 
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autres régions comptent très peu d’immigrants très récents, sauf dans la partie 

métropolitaine de la Montérégie où environ 12 000 immigrants se sont établis au cours 

des cinq années précédant le Recensement de 2006. Même la région de Laval n’a reçu 

que 6 900 nouveaux immigrants entre 2001 et 2006. La proportion d’immigrants très 

récents est donc beaucoup plus faible en dehors de l’île de Montréal, variant entre 10 % 

à Laval et dans la partie métropolitaine de Lanaudière et 15 % dans la partie 

métropolitaine de la Montérégie. 

Finalement, on note que dans les régions de la seconde couronne, soit les parties 

métropolitaines de Lanaudière et des Laurentides, et dans les régions non 

métropolitaines, on compte généralement entre 500 et 2 000 immigrants par période 

quinquennale.  

 

Figure 4 : Répartition de la population immigrante selon la période d’immigration et la 
région, RMR de Montréal, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.3 
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Depuis 1962, la politique d’immigration canadienne n’impose plus de contraintes quant 

au pays d’origine des immigrants et l’immigration s’est de plus en plus diversifiée au 

cours des années. Les principaux pays sources de l’immigration canadienne sont 

maintenant surtout asiatiques : Chine, Inde, Pakistan, Philippines, Sri Lanka, etc. À 

cause de l’importance accordée à la connaissance du français dans la sélection des 

immigrants au Québec, et donc à Montréal, l’origine des nouveaux arrivants 

s’établissant dans la province diffère de celle s’établissant dans le reste du Canada. 

Notamment, une plus forte proportion de l’immigration québécoise est originaire de 

l’Afrique francophone, Maghreb et Afrique de l’Ouest, de l’Amérique latine et d’Haïti 

et bien sûr de France, mais aussi d’autres pays francophiles comme la Roumanie. Cela 

se traduit par une composition ethnique de plus en plus diversifiée de la population 

immigrante de la région montréalaise, surtout sur l’île de Montréal.  

En vertu de la Loi sur l’équité en emploi, les recensements canadiens recueillent de 

l’information sur l’appartenance à un groupe de minorités visibles depuis 1996. Dix 

groupes de minorités visibles sont définis par la Loi : Chinois, Asiatique du Sud, Noir, 

Philippin, Asiatique du Sud-Est, Arabe, Asiatique occidental
2
, Latino-Américain, 

Coréens et Japonais. Dans ce rapport, nous utiliserons cette variable pour identifier des 

différences au niveau de l’intégration à l’emploi qui pourraient résulter de 

l’appartenance à l’un ou l’autre des groupes ciblés par la Loi. Pour faciliter l’analyse, 

cinq groupes ont été formés à partir des 10 groupes identifiés par la Loi en tenant 

compte des effectifs de chaque groupe tout en maintenant, autant que possible, une 

certaine homogénéité par rapport à l’intégration au marché de l’emploi de chacun des 

groupes. 

Près de 379 000 personnes nées hors Canada habitant la région métropolitaine de 

Montréal ont répondu appartenir à l’un ou l’autre des groupes de minorités visibles 

(Tableau 1.4). Ils représentent 13 % de la population totale, mais 55 % de la population 

immigrante de la région. Ils habitent en très grande majorité (79 %) l’île de Montréal 

puisque l’on y dénombre près de 300 000 personnes nées hors Canada appartenant à un 

groupe de minorités visibles. Cela est évidemment à mettre en parallèle avec le fait que 

les immigrants ont tendance à s’installer dans la ville centre à leur arrivée au pays et que 

l’immigration récente est plus diversifiée du point de vue ethnoculturel que 

l’immigration antérieure. Outre l’île de Montréal, seules Laval et la partie 

métropolitaine de la Montérégie comptent un nombre important d’immigrants  

 

 

                                                 
2 L’Iran et l’Irak sont les principaux pays d’origine des immigrants appartenant au groupe de minorités visibles Asie 

occidentale. 
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appartenant à un groupe de minorités visibles parmi leur population avec 

respectivement 30 875 et 41 485 personnes appartenant à un ou l'autre des groupes de 

minorités visibles et nées hors Canada.  

Parmi la population habitant l’île de Montréal âgée de 15 ans ou plus, près d’une 

personne sur cinq est née à l’étranger et appartient à un groupe de minorités visibles. 

Cette proportion est d’une pour 10 à Laval et d’une pour 17 sur le territoire 

métropolitain de la Montérégie. Dans les autres régions, les personnes appartenant à un 

groupe de minorités visibles ne dépassent pas 3 % de la population, même si on compte 

ceux et celles nés au Canada. 

À l’échelle de la région métropolitaine, le groupe ayant l’effectif le plus important est 

celui formé des Sud-Asiatiques, des Asiatiques du Sud-est et des Chinois, représentant 

18 % de la population immigrante. Les Noirs viennent en deuxième et sont suivis du 

groupe formé par les catégories Arabe et Asiatiques de l’Ouest et finalement des Latino-

Américains. À quelques exceptions près, les différents groupes de minorités visibles se 

distribuent de manière similaire à ce qui est observé à l’échelle métropolitaine dans 

chacune des régions. Les différences régionales les plus notables sont la plus forte 

présence du groupe arabe sur le territoire de Laval et du groupe formé par les Chinois, 

Sud-Asiatiques et Asiatiques du Sud-est dans la Montérégie (communauté chinoise de 

Brossard). On retrouve aussi des concentrations plus élevées que la moyenne de Noirs 

et de Latino-Américains sur le territoire de Lanaudière, mais il s’agit encore une fois de 

faibles effectifs. 

 

Figure 5 : Proportion de minorités visibles nées hors Canada par rapport à la population 
immigrante selon la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.4 
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Figure 6 : Répartion des minorités visibles nées hors Canada selon la région et leur 
regroupement, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.4 
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Montréal que l’on retrouve les plus fortes proportions de population graduée, 24,1 % 

pour la population non immigrante et 28,0 % pour celle qui est immigrante. Les 

différences entre les deux populations dans ce domaine y sont donc moins importantes 

que sur l’ensemble du territoire de la RMR. La partie métropolitaine de la Montérégie 

montre une proportion de diplômés légèrement plus élevée que sur l’île de Montréal 

(29,2 %) pour la population immigrante, mais une proportion plus faible parmi sa 

population non immigrante (17,2 %). Dans les autres régions, les proportions de 

diplômés sont nettement plus faibles. À Laval, par exemple, cette proportion est de 

15,9 % et 17,6 % respectivement pour la population non immigrante et celle 

immigrante. Si les écarts entre les deux populations y sont plus faibles qu’ailleurs, on 

note aussi que la population de cette ville a une proportion de diplômés universitaires, 

qu’ils soient immigrants ou non, plus faible que celle de l’île de Montréal ou de la 

Montérégie. Dans la seconde couronne (Laurentides RMR et Lanaudière RMR) et dans 

les parties non métropolitaines des Laurentides de Lanaudière et de la Montérégie, les 

proportions de diplômés sont encore plus faibles qu’à Laval, en particulier pour la 

population non immigrante. Finalement, les écarts entre les régions dans les proportions 

de population graduée sont moins importants chez la population immigrante (entre 

15,4 % et 29,2 %) que chez la population non immigrante (entre 7,7 % et 24,1 %), 

surtout à cause de la relativement faible proportion de diplômés parmi la population non 

immigrante habitant les régions non métropolitaines. 

 

Figure 7 : Proportion de la population détenant un diplôme universitaire selon le statut 
d’immigration et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.5 
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1.6 Une proportion plus élevée de la population immigrante détient un 
diplôme universitaire, mais une fraction plus élevée de celle-ci est 
aussi très peu scolarisée 

On retrouve aussi au tableau 1.5 la proportion de la population immigrante selon le 

niveau d’étude pour chacune des régions. En comparant cette proportion pour un niveau 

d’étude donné à celle observée pour l’ensemble de la population, on obtient une mesure 

de la plus ou moins grande représentativité de la population immigrante dans le groupe 

considéré. Par exemple, au niveau de l’ensemble de la région métropolitaine, on 

remarque que les immigrants représentent 30,5 % de la population possédant un 

diplôme universitaire. Cette proportion est plus élevée que celle observée pour 

l’ensemble de la population de la région (23,6 %) indiquant qu’une plus grande fraction 

de la population immigrante que de la population non immigrante possède un diplôme 

universitaire. Ce constat se vérifie pour chacune des régions : partout, la proportion de 

la population immigrante possédant un grade universitaire est plus élevée que son poids 

démographique au sein de la région.  

Les écarts en faveur des immigrants sont particulièrement importants dans la partie 

métropolitaine de la Montérégie où les immigrants représentent 18,6 % de la population 

graduée contre 11,8 % de la population totale.  Sur l’île de Montréal et surtout à Laval, 

les différences relatives entre les deux proportions sont beaucoup moins importantes 

qu’ailleurs. À Laval, par exemple, la population immigrante représente 25,4 % de la 

population détenant un diplôme universitaire, une proportion très proche de celle du 

poids démographique des immigrants sur ce territoire (23,4 %).  

Observant maintenant la proportion d’immigrants parmi la population sans diplôme 

d’études secondaires, on constate qu’à l’échelle de la région métropolitaine, cette 

proportion est aussi plus élevée que le poids démographique des immigrants sur le 

territoire. On peut donc conclure que sur l’ensemble du territoire métropolitain, 

comparée à son poids démographique, la population immigrante représente une plus 

grande fraction de la population très scolarisée, mais aussi une plus grande fraction de la 

population très peu scolarisée. L’analyse à un niveau géographique plus fin révèle, par 

contre, que cette constatation n’est valide que sur les territoires de l’île de Montréal et 

de Laval. Ce n’est que dans ces deux régions que la proportion de la population sans 

diplôme d’études secondaires compte une plus forte proportion d’immigrants que la 

population totale de la région. Il est probable que ce constat résulte de la mobilité 

résidentielle différentielle selon le niveau d’éducation sur le territoire montréalais. 

Possiblement, bien que les données à notre disposition ne permettent pas de vérifier  
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cette hypothèse, la propension à quitter l’île pour s’établir en banlieue serait plus élevée 

chez les immigrants détenant un plus haut niveau de scolarité que chez les moins 

scolarisés.  

On note que sur l’ensemble du territoire et dans la plupart des régions, la population 

immigrante représente une fraction généralement plus faible de la population ayant fait 

des études postsecondaires non universitaires (certificat d’école de métiers ou autres 

non universitaires) que ne l’est son poids démographique au sein de l’ensemble de la 

population de la région. 

 

Figure 8 : Proportion de la population  détenant un diplôme universitaire selon le statut 
d’immigration et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.5 
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Canada, comme dans les autres pays, la qualité de l’éducation offerte par chacune des 

institutions d’enseignement universitaire peut varier comme en fait foi la réputation plus 

ou moins bonne de chacune ou encore le classement fait chaque année par des revues 

comme Times Higher Education, McClean’s ou l’Actualité. Bien que ces palmarès des 

institutions d’enseignement soient contestés (surtout par celles qui n’y font pas bonne 

figure) et contestables, il n’en demeure pas moins certain que chaque institution jouit 

d’un niveau plus ou moins élevé de prestige ce qui influence la décision de l’employeur 

pendant la sélection des recrues potentielles. Les universités canadiennes sont 

généralement bien classées comparativement à celles des pays d’où proviennent la 

majorité des immigrants récents. De plus, un employeur qui chercherait à minimiser le 

risque lié à l’incertitude agirait de manière économiquement raisonnable en préférant 

embaucher un diplômé d’une université connue plutôt qu’un finissant d’une université 

dont la qualité de l’enseignement lui est moins bien connue. Le lieu d’obtention du 

diplôme pourrait donc expliquer en partie certaines des difficultés rencontrées par les 

nouveaux arrivants cherchant un emploi qualifié. 

Le tableau 1.6 présente la répartition de la population graduée non immigrante et 

immigrante selon le lieu d’obtention du diplôme. Les non-immigrants sont, en presque 

totalité, gradués d’une université canadienne et, on peut penser que les 1 % ou 2 % 

ayant gradué d’une université étrangère ont obtenu un diplôme d’une université 

américaine ou européenne dont la réputation est comparable, sinon supérieure, à celles 

des universités canadiennes. Par contre, plus de la moitié (51,7 %) de la population 

immigrante a gradué d’une université étrangère.  Du point de vue régional, cette 

proportion demeure élevée partout, variant entre 38,3 % et 63,2 %.  

 

Figure 9 : Proportion de la population immigrante ayant obtenu le plus haut diplôme hors 
Canada selon la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.6 
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1.8 Sur le territoire de la région métropolitaine de Montréal, le revenu 
médian de la population née à l’étranger est de 27 % inférieur à celui 
de la population née au pays chez les hommes et de 20 % inférieur 
les femmes 

Le tableau 1.7 compare les revenus moyen et médian des personnes ayant touché un 

revenu d’emploi selon le sexe et le lieu de naissance
3
 dans chacune des régions à 

l’étude. Les deux indicateurs sont des mesures des tendances centrales, mais sont 

influencés différemment par les revenus s’écartant de la moyenne. Par exemple, le 

revenu moyen sera beaucoup plus influencé que le revenu médian par le revenu d’un ou 

de quelques individus ayant rapporté un revenu exceptionnellement élevé et cela est 

d’autant plus vrai si la population compte un faible effectif. C’est probablement une 

situation semblable qui explique que le revenu moyen de la population masculine née 

hors Canada habitant les Laurentides hors RMR (42 700 $) est relativement élevé alors 

que le revenu médian (28 500 $) de cette même population est parmi les plus faibles des 

régions à l’étude. Pour cette raison, la médiane est souvent préférée à la moyenne 

comme mesure de tendance centrale du revenu et bien que les deux mesures soient 

présentées au tableau 1.7, notre analyse portera essentiellement sur le revenu médian. 

De plus, les revenus des femmes étant plus faibles que ceux des hommes, les deux 

groupes seront analysés séparément. 

En 2005, sur le territoire de la région métropolitaine de Montréal, le revenu médian de 

la population masculine née au Canada atteignait 39 100 $ comparativement à 28 600 $ 

pour les hommes nés à l’étranger. Le revenu médian des immigrants y représente donc 

seulement 73 % de celui des Canadiens de naissance. Chez les femmes, les chiffres sont 

de 30 700 $ et 24 700 $ pour les Canadiennes de naissance et celles nées à l’étranger, 

respectivement. L’écart de revenu entre la population native et la population née à 

l’étranger est donc moins élevé (80 %) pour les femmes, quoiqu’il demeure important. 

Les différences de revenus médians selon le lieu de naissance sont particulièrement 

marquées pour les régions de l’île de Montréal et pour Laval. Ailleurs, les différences 

de revenus sont un peu moins élevées, mais demeurent toujours défavorables à la 

population née à l’étranger. 

Pour les hommes, les revenus médians de la population sur l’île de Montréal sont un 

peu plus faibles que dans l’ensemble de la région métropolitaine, et plus pour la 

population née au Canada que pour celle née à l’étranger. Le rapport du revenu médian 

de la population née à l’étranger à celle née au Canada y est donc moins défavorable 

                                                 
3 La variable statut d’immigrant n’est pas disponible dans les tableaux présentant les revenus médians. Bien que les 

concepts immigrant / non immigrant et Canadien de naissance / Canadien né à l’étranger ne soient pas identiques, 

presque tous les Canadiens de naissance sont non immigrants et presque tous les Canadiens nés à l’étranger sont 

immigrants.   
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que dans l’ensemble du territoire métropolitain, mais demeure très défavorable à la 

population née à l’étranger (77 %). Les femmes nées au Canada habitant l’île de 

Montréal montrent le même revenu médian (30 700 $) que celles de l’ensemble de la 

région alors que celles nées à l’étranger gagnent légèrement moins (24 000 $) que 

l’ensemble des femmes nées à l’étranger de la région métropolitaine. Pour les femmes, 

c’est sur l’île de Montréal que l’on retrouve le rapport entre les revenus médians selon 

le lieu de naissance le plus défavorable. 

Tant pour les hommes que pour les femmes, les revenus médians sont plus élevés à 

Laval que sur l’île de Montréal et cela tant pour la population née au Canada que pour 

celle née à l’étranger. Par contre, le rapport entre les revenus médians de la population 

née à l’étranger et de la population née au Canada est tout aussi défavorable à la 

population née à l’étranger à Laval qu’à Montréal. 

Pour la population née au Canada, les revenus médians les plus faibles se retrouvent 

dans les régions non métropolitaines des Laurentides et de Lanaudière. Pour la 

population née à l’étranger, les revenus médians sont plus faibles sur l’île de Montréal 

que dans les autres régions. Dans les régions non métropolitaines, les rapports entre les 

deux groupes de lieux de naissance sont donc moins défavorables à la population née à 

l’étranger, mais c’est plus en vertu des relativement faibles revenus de la population née 

au Canada. 

 

Figure 10 : Revenu total médian de la population masculine ayant travaillé en 2005 selon 
le lieu de naissance et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.7  
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Figure 11 : Revenu total médian de la population féminine ayant travaillé en 2005 selon le 
lieu de naissance et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.7  
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population non immigrante que pour la population immigrante, les taux d’activité sont 

plus faibles sur l’île de Montréal que dans les autres parties de la région métropolitaine 

de Montréal et que les taux sont plus faibles dans les trois régions non métropolitaines 

que dans la RMR de Montréal ou sur l’île de Montréal. Pour la population non 

immigrante, on trouve des taux d’activité légèrement plus élevés à Laval comparés à 

ceux observés sur l’île de Montréal alors que pour la population immigrante les taux 

d’activité sont significativement plus élevés à Laval. Il s’ensuit que les écarts entre les 

taux d’activité des immigrants et des non-immigrants sont plus faibles à Laval 

qu’ailleurs (sauf pour la partie métropolitaine de Lanaudière). En fait, à Laval, le taux 

d’activité des hommes est pratiquement le même pour les deux populations. Tant pour 

la population non immigrante que pour la population immigrante, les taux d’activité 

sont plus élevés dans les parties métropolitaines de Lanaudière, des Laurentides et de la 

Montérégie que dans la RMR de Montréal. Les écarts entre les taux de la population 

immigrante et celle non immigrante y sont aussi plus faibles que ceux observés sur l’île 

de Montréal ou dans la RMR de Montréal. Cependant, par rapport au taux d’activité de 

l’ensemble de la région métropolitaine, on observe des taux beaucoup plus faibles dans 

les régions non métropolitaines, tant pour la population non immigrante que pour la 

population immigrante. 

 

Figure 12 : Taux d’activité de la population masculine selon le statut d’immigration et la 
région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.8 
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Figure 13 : Taux d’activité de la population féminine selon le statut d’immigration et la 
région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.8 
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dehors de l’île de Montréal et le chômage touche davantage les immigrants sur l’île 

qu’ailleurs. Dans certaines régions, Lanaudière, partie métropolitaine, ainsi que 

Laurentides parties métropolitaine et non métropolitaine, les taux de chômage masculins 

sont plus faibles parmi la population immigrante que parmi la population non 

immigrante.  

Il est intéressant de constater que pour la population non immigrante, le taux de 

chômage est plus élevé chez les hommes que chez les femmes dans toutes les régions, 

sauf dans la partie métropolitaine de Lanaudière où les taux sont égaux pour les deux 

sexes, alors qu’au contraire, pour la population immigrante, le taux de chômage est 

généralement plus élevé chez les femmes (sauf partie métropolitaine des Laurentides. 

La problématique du chômage plus élevé de la population immigrante varie donc selon 

le genre. Elle semble avoir aussi une dimension régionale importante. Les différences 

entre les taux de chômage des immigrants et ceux de la population non immigrante sont 

très importantes sur l’île de Montréal (presque du simple au double et de 4,4 à 7,1 

points de pourcentage de différence selon les sexes), moyennement importantes à Laval 

et en Montérégie (1,1 à 4,3 points de pourcentage d’écart entre les deux populations), et 

peu importantes dans les autres régions (la deuxième couronne ou les régions non 

métropolitaines de Lanaudière et des Laurentides) où les écarts sont même parfois 

favorables à la population immigrante. 

 

Figure 14 : Taux de chômage de la population masculine selon le statut d’immigration et 
la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.9 
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Figure 15 : Taux de chômage de la population féminine selon le statut d’immigration et la 
région, recensement de 2006 

Source : Tableau 1.9 
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Chacune de ces variables met en évidence un aspect important de l’intégration des 

personnes immigrantes sur le marché du travail. Cette première section permet donc de 

mesurer les différences qui existent entre les deux populations à l’échelle régionale et 

ainsi de mettre en contexte le reste de l’étude.   

Certes, aucun des faits saillants présentés n’est bien nouveau et la plupart de ces 

conclusions sont bien connues de ceux qui s’intéressent un tant soit peu à l’intégration 

des immigrants dans la société canadienne. Néanmoins, l’ampleur des différences entre 

les deux populations est beaucoup moins connue au niveau régional. Les analyses étant 

généralement faites au niveau national ou provincial, parfois au niveau des grandes 

régions métropolitaines (Montréal, Toronto ou Vancouver), mais très rarement à un 

niveau spatial plus fin. En 2001, les études réalisées portaient sur l’ensemble de la RMR 

ou sur certaines régions, mais aucune n’a comparé les différentes régions entre elles. On 

peut donc penser que certaines des observations faites au niveau des régions du 

territoire couvert par la Table métropolitaine sont mises en évidence pour la première 

fois.  

La section qui suit analyse avec plus de détails l’intégration de la population immigrante 

au marché de l’emploi montréalais. Les taux d’activité et de chômage de la population 

immigrante sont présentés selon différentes caractéristiques de la population permettant 

un certain contrôle sur les facteurs qui influencent l’intégration des nouveaux arrivants 

au marché de l’emploi avec pour objectif de mettre en évidence les facteurs importants 

pour favoriser une intégration réussie. 

 

 



 

 

2. SECTION II. ANALYSE DE L’ACTIVITÉ ET DU CHÔMAGE DE LA 

POPULATION IMMIGRANTE 

2.1 Les immigrants reçus depuis 5 à 15 ans ont des taux d’activité plus 
élevés que la population non immigrante, mais les immigrants 
récents éprouvent de grandes difficultés à s’insérer sur le marché du 
travail 

Le tableau 2.1 compare les taux d’activité et de chômage de la population immigrante 

selon la période d’immigration à ceux de la population non immigrante. La comparaison 

des taux pour les trois périodes de cinq ans entre 1991 et 2006 permet de mettre en 

évidence l’effet de la durée de résidence au pays sur l’intégration des immigrants au 

marché de l’emploi. Il est normal et attendu que les immigrants admis très récemment 

éprouvent certaines difficultés à s’intégrer à un nouveau marché de l’emploi et qu’ils 

présentent des taux d’activité plus faibles et des taux de chômage plus élevés que les 

non-immigrants ou que les immigrants établis depuis plus longtemps bien qu’il est 

difficile de spécifier de quelle ampleur les différences pourraient raisonnablement être. 

De plus, un certain nombre d’entre eux peuvent avoir besoin de formation, notamment 

au niveau linguistique, avant de vraiment s’insérer sur le marché de l’emploi. 

Sur l’ensemble du territoire de la région métropolitaine, on observe que les taux 

d’activité des immigrants récents sont légèrement plus faibles que ceux de la population 

non immigrante, un écart de 2,3 points de pourcentage les séparant. Les difficultés que 

ces immigrants récents éprouvent à s’intégrer au marché de l’emploi sont probablement 

mieux reflétées par leur taux de chômage extrêmement élevé. Le taux de chômage de 

cette population atteint près de 20 %, un niveau plus de trois fois supérieur à celui de la 

population non immigrante (5,7 %). En d’autres mots, une proportion des immigrants 

récents comparable à celle de la population non immigrante est active sur le marché du 

travail, mais un actif sur cinq parmi les immigrants récents est au chômage. Les taux 

d’activité des immigrants admis entre 1991 et 2000, soit entre cinq et 15 ans avant le 

recensement, sont plus élevés que ceux de la population non immigrante, mais on note 

que le chômage demeure à des niveaux élevés parmi les immigrants, même ceux admis 

depuis une dizaine d’années. Leur taux de chômage à 11,1 % et 12,2 %, pour ceux 

arrivés au cours de la période 1991-1996 et 1996-2000 respectivement, sont presque 

deux fois plus élevés que ceux de la population non immigrante. Finalement, on 

remarque que pour la population immigrante admise avant 1991 les taux d’activité et de 

chômage sont relativement bas par rapport aux immigrants admis plus récemment. Cela 

s’explique probablement par la structure par âge particulière de cette population. Établis 

depuis plus de 15 ans au pays, bon nombre d’entre eux ont atteint l’âge de la retraite et 

ne sont plus actifs, ce qui expliquerait le plus faible taux d’activité. Arrivés depuis plus 
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longtemps, ils ont aussi établi les réseaux et acquis l’expérience canadienne qui permet 

à ceux encore sur le marché du travail de trouver plus facilement un emploi que les 

immigrants récents. Néanmoins, même chez les immigrants établis depuis plus de 15 

ans les taux de chômage demeurent relativement élevés lorsque comparés aux taux de la 

population non immigrante. En effet, à 7,3 %, leur taux de chômage demeure tout de 

même supérieur de près de 30 % à celui de la population non immigrante.  

Ces constats concernant l’effet de la durée de résidence au Canada sur l’activité et le 

chômage des immigrants, faits pour la région métropolitaine dans son ensemble, se 

retrouvent dans leurs grandes lignes aussi à l’échelle des sous-régions. Néanmoins, 

signalons que les différences entre les régions observées pour l’ensemble des 

immigrants s’observent aussi pour chacune des périodes d’immigration. Pour chacune 

des périodes d’immigration, le taux de chômage est plus élevé chez les immigrants 

habitant l’île de Montréal, un peu moins élevé pour ceux qui résident à Laval ou en 

Montérégie métropolitaine et encore moins élevé pour ceux qui habitent la partie 

métropolitaine de Lanaudière ou des Laurentides. Quant aux régions non 

métropolitaines, on observe des variations inattendues du taux de chômage selon la 

durée, c’est-à-dire des taux plus élevés pour les périodes d’immigration plus anciennes 

que pour les périodes plus récentes, qui s’expliquent probablement par l’instabilité des 

taux mesurés sur de trop petits effectifs. 

 

Figure 16 : Taux d’activités dans la RMR de Montréal selon la période d’immigration, 
recensement de 2006 

Source : Tableau 2.1 
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Figure 17 : Taux d’activité selon la période d’immigration et la région, recensement de 
2006 

Source : Tableau 2.1 

 

 

Figure 18 : Taux de chômage dans la RMR de Montréal selon la période d’immigration, 
recensement de 2006 

Source : Tableau 2.1 
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Figure 19 : Taux de chômage selon la période d’immigration et la région, recensement de 
2006 

Source : Tableau 2.1 
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Sur l’ensemble du territoire métropolitain, les personnes appartenant à un groupe de 

minorités visibles affichent des taux de chômage plus élevés que celles qui 

n’appartiennent pas à un groupe de minorités visibles, qu’elles soient nées au Canada ou 

à l’étranger (tableau 2.2). Au moment du recensement de 2006, le taux de chômage de 
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4
 était de 5,8 % alors 

qu’il était le double pour les personnes nées au Canada appartenant à un groupe de 

minorités visibles (11,7 %) et plus du double chez celles qui sont nées à l’extérieur du 
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4 Il s’agit des blancs et des autochtones. 
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peu importe leur origine ou leur appartenance à un groupe de minorités visibles, 

affichent généralement des taux d’activité plus faibles et des taux de chômage plus 

élevés. Une partie du chômage élevé des personnes nées au Canada et appartenant à un 

groupe de minorités visibles s’explique probablement par un effet d’âge. Une autre 

partie pourrait s’expliquer par de la discrimination exercée par les employeurs ou 

d’autres variables (éducation, réseaux sociaux, etc.), mais les données à notre 

disposition ne permettent pas de mesurer l’effet de chacun de ces facteurs. 

On observe aussi d’importantes différences dans les taux de chômage chez les 

immigrants selon le groupe de minorités visibles. Les personnes nées hors Canada 

appartenant au groupe de minorités visibles Chinois, Asiatiques du Sud-est et 

Asiatiques du Sud affichent des taux de chômage légèrement moins élevés que 

l’ensemble des personnes de minorités visibles nées hors Canada, mais les Noirs et 

surtout les Arabes et Asiatiques occidentaux connaissent des taux de chômage plus 

élevés. Les Arabes et Asiatiques occidentaux nés à l’étranger apparaissent comme un 

groupe montrant des difficultés particulièrement importantes à se trouver un emploi 

puisque leur taux de chômage atteint 18 %, soit plus de trois fois le taux de la 

population n’appartenant pas à un groupe de minorités visibles. Une partie des 

différences entre les groupes peut s’expliquer par une immigration plus ou moins 

récente. Par exemple, les Asiatiques du Sud-est sont en majorité d’origine vietnamienne 

et les vagues importantes d’immigration vietnamienne sont plus anciennes que celles en 

provenance d’Afrique du Nord arabe.  

Au niveau régional, les taux de chômage des personnes appartenant à un groupe de 

minorités visibles sont généralement plus élevés que pour la population n’appartenant 

pas à un groupe de minorités visibles et sont généralement plus élevés sur l’île de 

Montréal qu’ailleurs. Les différences entre les groupes sont aussi, de manière générale, 

comparables d’une région à l’autre, les taux de chômage étant habituellement plus 

élevés pour les Arabes et pour les Noirs. Tirer des conclusions plus précises au niveau 

régional à ce sujet est très risqué. Les variations s’écartant de ce schéma général 

peuvent résulter de variations aléatoires dues aux petits nombres. Pour s’en convaincre, 

signalons que le recensement a dénombré 15 chômeurs appartenant à un groupe de 

minorités visibles nés au Canada et 55 nés à l’étranger dans la partie non métropolitaine 

de Lanaudière. Calculer des taux à partir d’aussi faibles effectifs est déconseillé. 
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Figure 20 : Taux d’activité dans la RMR de Montréal selon le groupe de minorités visibles 
nées hors Canada, recensement 2006 

Source : Tableau 2.1 

 

 

 

 

Figure 21 : Taux d’activité selon le groupe de minorité visibles nées hors Canada et la 
région, recensement 2006 

Source : Tableau 2.1 
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Figure 22 : Taux de chômage dans la RMR de Montréal selon le groupe de minorités 
visibles nées hors Canada, recensement 2006 
Source : Tableau 2.1 

 

 

 

 

 

Figure 23 : Taux de chômage selon le groupe de minorités visibles nées hors Canada et 
la région, recensement 2006 
Source : Tableau 2.1 
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2.3 Les taux de chômage de la population non immigrante diminuent de 
façon importante avec l’augmentation du niveau d’éducation, mais 
diminuent seulement de façon marginale pour la population 
immigrante, en particulier chez les immigrants reçus récemment 

Le tableau 2.3 présente les taux de chômage de la population immigrante et non 

immigrante selon le plus haut niveau d’études et la période d’immigration pour les 

immigrants. Les taux sont présentés pour la région métropolitaine de Montréal, l’île de 

Montréal, Laval et la partie métropolitaine de la Montérégie; pour les autres régions, les 

faibles effectifs ne permettent pas de calculer des taux de chômage par période 

d’immigration et par niveau d’études. Tant parmi la population immigrante que non 

immigrante, les taux de chômage sont plus faibles pour la population avec grade 

universitaire que pour celle sans grade universitaire et de façon générale déclinent plus 

le niveau d’éducation s’élève. Par contre, la baisse des taux de chômage avec 

l’augmentation du niveau d’éducation est bien plus importante chez les non-immigrants 

que chez les immigrants. Alors que dans chacune des régions les taux de chômage des 

non-immigrants possédant un grade universitaire sont près de moitié moindre comparés 

à ceux des non-immigrants qui ne possèdent pas de grade universitaire, du côté des 

immigrants les différences entre les deux groupes sont marginales, n’atteignant jamais 

un point de pourcentage. 

Dans l’ensemble de la région métropolitaine de Montréal, le taux de chômage des 

immigrants possédant un grade universitaire (10,8 %) est plus de trois fois plus élevé 

que celui des non-immigrants avec grade universitaire (3,3 %). En fait, le taux de 

chômage des immigrants gradués universitaires n’est que légèrement plus faible que 

celui des non-immigrants n’ayant aucun diplôme (moins d’un secondaire).   

Les taux de chômage sont particulièrement élevés chez les immigrants récents, peu 

importe le niveau d’éducation. Dans l’ensemble de la région métropolitaine, les 

immigrants admis entre 2001 et 2006 affichent des taux de chômage de 20,1 % pour les 

non-diplômés et de 19,4 % pour les diplômés.  

On remarque aussi que le chômage est plus élevé sur l’île de Montréal que dans la 

première couronne tant pour les immigrants que pour les non-immigrants. 
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Figure 24 : Taux de chômage de la population de la RMR de Montréal détenant un 
diplôme de baccalauréat ou supérieur selon la période d’immigration, recensement 2006 

Source : Tableau 2.3 
 
 
 

 

 

Figure 25 : Taux de chômage de la population détenant un diplôme de baccalauréat ou 
supérieur selon la période d’immigration et la région, recensement 2006 

Source : Tableau 2.3 
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Figure 26 : Taux de chômage de la population de la RMR de Montréal ne détenant pas de 
diplôme de baccalauréat selon la période d’immigration, recensement 2006 

Source : Tableau 2.3 

 

 

 

 

Figure 27 : Taux de chômage de la population ne détenant pas de diplôme de 
baccalauréat selon la période d’immigration et la région, recensement 2006 

Source : Tableau 2.3 
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2.4 Le taux de chômage des diplômés universitaires appartenant à un 
groupe de minorités visibles est supérieur à celui de la population 
n’appartenant pas à un groupe de minorités visibles et ne possédant 
aucun diplôme 

Le tableau 2.4 présente les taux de chômage selon le plus haut niveau d’étude et le 

groupe de minorités visibles pour la région métropolitaine de Montréal, l’île de 

Montréal, Laval et la partie métropolitaine de la Montérégie. De façon générale, pour la 

population n’appartenant pas à un groupe de minorités visibles, on observe des taux de 

chômage plus faibles chez la population plus éduquée que chez celle n’ayant aucun 

diplôme ou encore seulement un diplôme du secondaire. C’est le cas pour la population 

n’appartenant pas à un groupe de minorités visibles ainsi que les minorités visibles nées 

au Canada, bien que pour un même niveau d’éducation  les taux de chômage de ces 

dernières soient significativement plus élevés que pour la population n’appartenant pas 

à un groupe de minorité visible.  

Par contre, la relation entre le niveau d’éducation et le chômage n’est pas aussi claire 

pour la population née hors Canada appartenant à un groupe de minorité visible. Dans 

l’ensemble de la région métropolitaine, les taux de chômage des minorités visibles 

atteignent 19,1 % chez ceux qui ne possèdent aucun diplôme et 14,4 % chez ceux qui ne 

possèdent qu’un diplôme d’études secondaires. S’ils sont légèrement plus faibles chez 

ceux qui possèdent un certificat ou un diplôme d’étude supérieur, on observe qu’ils 

demeurent très élevés, variant de 9,1 % chez ceux ayant un doctorat et 12 % chez ceux 

possédant un baccalauréat ou un autre diplôme d’étude inférieur au secondaire. Le taux 

de chômage des diplômés universitaires appartenant à un groupe de minorité visible 

(12 %) est supérieur à celui de la population n’appartenant pas à un groupe de minorité 

visible et ne possédant aucun diplôme (11,2 %). Chez les diplômés universitaires 

appartenant à un groupe de minorité visible, on observe une différence importante entre 

ceux qui sont nés au Canada ou hors Canada puisque les taux de chômage sont 

respectivement de 6,2 % et de 12,8 %. Par contre, chez les personnes appartenant à un 

groupe de minorité visible, mais ne possédant pas de grade universitaire, il n’y a pas de 

différence de chômage selon le lieu de naissance. Finalement, on observe que c’est chez 

le groupe de minorité visible Arabe et Asiatique occidental que les taux de chômage 

sont les plus élevés pour tous les niveaux d’éducation, sauf ceux possédant un diplôme 

de médecine, d’art dentaire de vétérinaire ou en optométrie. 

Ces constats sont aussi observables dans chacune des trois régions présentées au 

tableau 2.4, mais encore une fois, on observe des taux de chômage pour un niveau 

d’éducation et un groupe de minorités visibles donnés plus élevés pour les résidents de 

l’île de Montréal que pour ceux de la proche banlieue. 
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Figure 28 : Taux de chômage de la population de la RMR de Montréal détenant un diplôme 
de baccalauréat ou supérieur selon le groupe de minorités visibles, recensement 2006 

Source : Tableau 2.4 

 

 

 

Figure 29 : Taux de chômage de la population détenant un diplôme de baccalauréat ou 
supérieur selon le groupe de minorités visibles nées hors Canada et la région, recensement 
de 2006 

Source : Tableau 2.4 
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Figure 30 : Taux de chômage de la population de la RMR de Montreéal ne détenant pas de 
diplôme de baccalauréat selon le groupe de minorités visibles, recensement de 2006 

Source : Tableau 2.4 

 

 

 

 

Figure 31 : Taux de chômage de la population ne détenant pas de diplôme de baccalauréat 
selon le groupe de minorités visibles nées hors Canada et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 2.4 
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2.5 Les immigrants gradués reçus depuis 5 à 15 ans affichent des taux 
d’activité élevés et de faibles taux de chômage, même si leur plus 
haut diplôme a été obtenu de l’étranger  

Le tableau 2.5 présente les taux d’activité et de chômage de la population graduée  âgée 

de 25 à 54 ans par période d’immigration et selon que le plus haut diplôme a été obtenu 

au Canada ou hors Canada. La population graduée est composée des personnes ayant 

obtenu un diplôme universitaire de niveau baccalauréat ou plus élevé. Nous limitons 

l’analyse à la population âgée de 25 à 54 ans parce que l’obtention d’un diplôme 

universitaire se fait rarement avant le début de la vingtaine et aussi parce que l’activité 

est à son maximum à ces âges. On contrôle donc en partie pour l’effet de structure par 

âge différente entre les deux populations qui pourrait faire en sorte que l’une ou l’autre 

soit plus jeune ou plus vieille et affectée par les taux d’activité plus faibles qui 

caractérisent ceux qui sont à l’âge d’entrer ou de sortir du marché du travail. Aussi, les 

taux de chômage plus élevés caractérisent les jeunes entrant sur le marché du travail. Il 

est par contre nécessaire de conserver des effectifs assez importants pour mesurer le 

chômage et l’activité pour des sous-groupes selon la période d’immigration, d’où 

l’utilisation de ce grand groupe d’âge.  

À cause des difficultés que plusieurs immigrants rencontrent à faire reconnaître un 

diplôme d’une université étrangère, on peut émettre l’hypothèse que les immigrants 

ayant gradué d’une université non canadienne présentent un plus faible niveau d’activité 

et un chômage plus élevé. C’est effectivement ce qui est observé pour l’ensemble de la 

population graduée immigrante. Le taux d’activité des immigrants gradués âgés de 25 à 

54 ans est de 79,4 % chez ceux qui ont obtenu leur diplôme de l’étranger et de 88,4 % 

chez ceux ayant gradué au Canada alors que le chômage atteint 13,7 % chez les 

premiers contre 8,0 % chez les seconds. Une conclusion semblable peut être faite pour 

chacune des régions puisque pratiquement partout le chômage est légèrement plus élevé 

parmi les immigrants ayant obtenu leur diplôme de l’étranger
5
.  

Il est par contre étonnant de constater que la situation par rapport au taux de chômage 

s’inverse chez les immigrants arrivés depuis plus de cinq ans. Le taux de chômage des 

immigrants gradués admis au Canada au cours des périodes 1996-2000 et 1991-1996 est 

plus élevé chez ceux qui ont obtenu un diplôme canadien que chez ceux qui ont obtenu 

un diplôme de l’étranger. Par exemple, sur l’ensemble du territoire métropolitain de 

Montréal, le taux de chômage des immigrants arrivés au cours de la période 2001-2006 

est de 20,1 % chez ceux qui ont un diplôme étranger contre 15,8 % chez ceux qui ont un 

                                                 
5 Sauf pour la partie non métropolitaine des Laurentides où le chômage est plus élevé chez les immigrants diplômés 

d’une université canadienne. Cela tient peut-être à une composition différente selon le lieu d’origine de la 

population immigrante de cette région ou est simplement le fruit du hasard compte tenu de la taille des effectifs. 
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diplôme canadien, mais pour les immigrants admis entre 1996 et 2000, les taux de 

chômage sont respectivement de 8,7 % et de 11,6 %. Il est difficile de trouver une 

explication pour expliquer ce phénomène à partir des données disponibles. Le 

découragement face aux difficultés de se trouver un emploi qualifié pourrait être une 

explication possible. Il est en effet possible qu’après un certain temps à essayer sans 

succès de voir leur diplôme étranger reconnu, plusieurs immigrants détenant  un 

diplôme étranger acceptent un emploi demandant des qualifications moins élevées alors 

que ceux possédant un diplôme canadien pourraient chercher plus longtemps un emploi 

correspondant à leurs qualifications. D’autres pistes d’explications possibles pourraient 

être reliées à des compositions différentes des deux populations selon le domaine 

d’études, les professions règlementées, l’âge ou le nombre d’années d’expérience ou 

d’autres caractéristiques qui influencent l’accès à l’emploi. 

 

 

Figure 32 : Taux d’activité de la population de 25 à 54 ans  de la RMR de Montréal selon 
le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la période d’immigration, recensement de 
2006 
Source : Tableau 2.5 
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Figure 33 : Taux de chômage de la population de 25 à 54 ans de la RMR de Montréal 
selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la période d’immigration, recensement 
de 2006 

Source : Tableau 2.5 
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mêmes caractéristiques montre des taux de chômage plus faibles
6
. Par exemple, les taux 

de chômage sont de 6,2 % et 5,8 % et de 5,7 % et 6,5 % respectivement à Laval et en 

Montérégie métropolitaine pour les mêmes groupes.  

Au niveau de la région métropolitaine, le marché de l’emploi dépasse les frontières de 

chacune des régions, en particulier pour la population ayant un niveau d’éducation 

élevé. Les différences régionales que l’on observe ici, du moins chez les immigrants 

admis depuis 10 à 15 ans, s’expliquent probablement plus par la migration résidentielle 

subséquente à l’établissement initial sur le territoire de la région métropolitaine que par 

les caractéristiques du marché de l’emploi de chaque région. Puisque la grande majorité 

des immigrants s’établissent dans la ville centre à leur arrivée, on peut penser que ceux 

qui ont un plus grand succès au niveau de leur intégration économique ont aussi une 

propension plus grande que les autres à migrer vers la banlieue.  

 

 

Figure 34 : Taux de chômage de la population ayant immigré au Canada entre 1991 et 
1995 selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la région, recensement de 2006 
Source : Tableau 2.5 

 

                                                 
6 Sauf exceptions dans des régions où le nombre d’immigrants est moins important et dont les taux mesurés 
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Figure 35 : Taux de chômage de la population ayant immigré au Canada entre 2001 et 
2006 selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la région, recensement de 2006 
Source : Tableau 2.5 

2.7 Le chômage demeure relativement élevé parmi la population 
appartenant à un groupe de minorités visibles, même chez ceux 
détenant un diplôme universitaire canadien 

Le tableau 2.6 reprend les mêmes indicateurs que le tableau 2.5 pour la population 

graduée âgée de 25 à 54 ans, mais compare les différents groupes de minorités visibles. 

Au niveau de la région métropolitaine de Montréal, les taux d’activité de la population 

graduée appartenant à un groupe de minorités visibles sont généralement plus bas que 

ceux de la population n’appartenant pas à un groupe de minorités visibles, que le 

diplôme ait été obtenu au Canada ou à l’étranger. Si les différences entre les taux 

d’activité des différents groupes sont importantes, c’est aussi le cas en ce qui concerne 

les taux de chômage. 

Le taux de chômage le plus faible est observé parmi la population n’appartenant pas à 

un groupe  minorités visibles
7
 ayant obtenu un diplôme universitaire canadien (3,9 %). 

Le chômage est plus de deux fois plus élevé chez les non-minorités visibles ayant 

obtenu un diplôme de l’étranger (10,3 %). Bien que les données à notre disposition ne 

permettent  pas de le vérifier, cela résulte possiblement des difficultés rencontrées par 

les immigrants gradués originaires d’Europe de l’Est qui n’appartiennent pas à un 

groupe de minorités visibles, mais qui rencontrent aussi des difficultés reliées à la 

reconnaissance de leur diplôme. On note que le chômage atteint un niveau comparable 

pour les immigrants appartenant à un groupe de minorités visibles ayant obtenu leur 

                                                 
7 Il s’agit des blancs et des autochtones, mais la très grande majorité est blanche. 
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diplôme d’une université canadienne (9,4 %). On doit chercher l’explication ailleurs que 

dans les difficultés causées par la reconnaissance des diplômes étrangers puisque ceux-

ci ont obtenu leur diplôme au Canada. Par contre, les personnes nées au Canada 

appartenant à un groupe de minorités visibles ayant obtenu leur diplôme au Canada 

présentent aussi un taux de chômage nettement plus élevé (6,4 %) que les personnes 

n’appartenant pas à un groupe de minorités visibles graduées au Canada (3,9 %). Il est 

tentant d’y voir le résultat d’une possible discrimination à leurs égards de la part des 

employeurs puisque le tableau contrôle pour l’âge, le niveau d’éducation et le lieu 

d’obtention du diplôme, bien que d’autres facteurs puissent aussi être à l’œuvre. 

Néanmoins, on note que les taux de chômage varient d’un groupe de minorités visibles 

à l’autre, même chez ceux qui ont obtenu leur diplôme au Canada. Encore une fois, le 

groupe Arabe et Asiatiques occidentaux se distingue par de très forts taux de chômage 

s’élevant à 21,2 % chez les diplômés d’une université étrangère et à 13,1 % chez ceux 

qui détiennent un diplôme canadien. 

Les statistiques présentées au tableau 2.6 sont peu fiables pour les régions de 

Lanaudière et des Laurentides ainsi que pour la partie non métropolitaine de la 

Montérégie à cause des petits effectifs de population graduée âgée de 25 à 54 ans par 

groupe de minorités visibles. Dans les trois autres régions, les commentaires faits pour 

l’ensemble de la région métropolitaine s’appliquent, mais on note que pour tous les 

groupes le chômage est plus élevé sur l’île de Montréal qu’à Laval ou dans la partie 

métropolitaine de la Montérégie et qu’il y a peu de différences entre les populations de 

la Rive-Sud et celles de la Rive-Nord pour chacun des groupes. 

 

Figure 36 : Taux d’activité dans la RMR de Montréal selon le lieu d’obtention du plus haut 
diplôme et le groupe de minorités visibles nées hors Canada, recensement de 2006 

Source : Tableau 2.6 
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Figure 37 : Taux de chômage dans la RMR de Montréal selon le lieu d’obtention du plus 
haut diplôme et le groupe de minorités visibles nées hors Canada, recensement de 2006 

Source : Tableau 2.6 

 

 

 

Figure 38 : Taux de chômage de la population de minorités visibles nées hors Canada 
selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 2.6 
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2.8 Sommaire de la section 2 

Cette section a permis de caractériser l’activité et le chômage des immigrants en 

particulier en ce qui concerne l’effet de la durée de résidence au Canada et le niveau 

d’éducation. L’importance de la durée de résidence au Canada a été mise en évidence 

par le fait que les taux d’activité des immigrants reçus depuis 5 à 15 ans sont plus élevés 

que ceux de la population non immigrante, mais que ceux des immigrants arrivés depuis 

moins de cinq ans sont sensiblement plus faibles. Bien que les taux d’activité des 

immigrants récents soient plus faibles (66 %) que ceux des non-immigrants (68 %), 

c’est surtout leur taux de chômage atteignant près de 20 %, comparativement à 5,7 % 

pour les non-immigrants, qui illustre le mieux les difficultés qu’ils éprouvent à s’insérer 

sur le marché du travail. Si les taux de chômage des immigrants diminuent avec 

l’allongement de leur durée de résidence au Canada, ils demeurent presque deux fois 

plus élevés que ceux des non-immigrants même après 10 à 14 ans de résidence au pays.  

Les taux de chômage diminuent de façon importante avec l’augmentation du niveau 

d’éducation chez les non-immigrants, mais ne diminuent que de façon marginale pour la 

population immigrante. Par exemple, sur l’ensemble de la RMR de Montréal, le taux de 

chômage des non-immigrants détenant un diplôme universitaire égal ou supérieur au 

baccalauréat est de 3,3 %, mais il est plus de trois fois plus élevé (10,8 %) pour les 

immigrants du même niveau d’éducation. Chez les immigrants récents, on observe de 

très faibles différences entre les taux de chômage des diplômés universitaires (19,4 %) 

et les non-diplômés (20.1 %). On observe aussi des différences régionales au niveau des 

taux de chômage des immigrants gradués universitaires. Ils sont généralement plus 

élevés pour ces immigrants qui résident sur l’île de Montréal comparativement à ceux 

qui habitent à Laval ou en Montérégie.  

Des différences importantes sont observées aussi entre les immigrants gradués 

appartenant à un groupe de minorités visibles et ceux qui n’appartiennent pas à un 

groupe de minorités visibles ainsi que des différences importantes entre les groupes de 

minorités visibles. Le chômage demeure élevé parmi les immigrants appartenant à un 

groupe de minorités visibles même chez les diplômés universitaires. Bien que détenir un 

diplôme universitaire canadien favorise l’activité et réduise le chômage des immigrants 

appartenant à un groupe de minorités visibles, il n’en demeure pas moins que les taux 

de chômage sont plus élevés pour les immigrants gradués au Canada qui appartiennent à 

un groupe de minorités visibles que pour ceux qui n’appartiennent pas à un groupe de 

minorités visibles. 

 





 

 

3. SECTION III. L’EMPLOI DE LA POPULATION IMMIGRANTE DANS LA 

RÉGION MÉTROPOLITAINE DE MONTRÉAL 

Cette section du rapport examine l’emploi et le revenu de la population de la région 

métropolitaine de Montréal selon le statut d’immigrant et le sexe. Le tableau 3.1 

présente une distribution de la population avec emploi selon que le répondant a travaillé 

à temps plein
8
 toute l’année, à temps partiel toute l’année, ou moins de 49 semaines au 

cours de l’année précédant le recensement (2005). L’objectif est de cerner les 

caractéristiques du lien d’emploi et de le comparer entre les groupes et ainsi de statuer 

sur la qualité de ce lien. On suppose que les groupes de populations affichant une 

proportion plus faible de travailleurs ayant un emploi à temps plein toute l’année 

souffrent d’une précarité plus grande par rapport à l’emploi.  

L’analyse permettra aussi de justifier le choix de ne cibler que la population ayant 

travaillé à temps plein toute l’année pour l’analyse du revenu. Puisqu’au recensement, 

le revenu est mesuré sur l’ensemble de l’année 2005
9
, une partie des différences de 

revenu entre les sous-groupes de population s’explique par l’intensité plus grande de 

l’emploi pour les différents groupes.  

3.1 En 2005, une plus faible proportion des immigrants récents 
travaillaient à temps plein toute l’année 

Dans la région métropolitaine dans son ensemble, les immigrants sont 

proportionnellement moins nombreux à avoir travaillé toute l’année à temps plein que la 

population non immigrante; chez les non-immigrants, 62,5 % des hommes avec emploi 

avaient travaillé à temps plein toute l’année alors que chez les immigrants cette 

proportion atteignait 57,0 %. Chez les femmes, on observe des écarts semblables entre 

les deux populations selon le statut d’immigrant, mais la proportion de travailleuses à 

temps plein toute l’année est plus faible que celle des hommes, 53,6 % et 48,0 % pour 

les non-immigrantes et les immigrantes, respectivement. Le chômage est plus élevé 

chez les immigrants (tableau 2.1) et, parmi ceux qui ont un emploi, une plus faible 

proportion d’entre eux travaille à temps plein toute l’année (tableau 3.1).  

On remarque aussi que parmi les immigrants, la proportion de travailleurs à temps plein 

augmente tant chez les hommes que chez les femmes avec la durée de résidence au 

Canada. Par exemple, chez les immigrants masculins ayant un emploi, seulement 

                                                 
8  Le travail à plein temps est défini ici comme étant 30 heures ou plus par semaine.  
9  Il est possible de calculer un salaire hebdomadaire à partir des données individuelles du recensement, mais les 

tableaux agrégés ne fournissent que des revenus moyens ou médians selon le groupe de population. Il est donc 

nécessaire de créer des groupes le plus homogènes possible avant de comparer ces mesures du revenu entre les 

groupes. 
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42,1 % de ceux admis au cours des cinq années précédant le recensement ont un emploi 

à temps plein. Cette proportion augmente à 55,5 % parmi ceux établis au Canada entre 

1991 et 1995, mais demeure tout de même significativement plus faible que parmi la 

population non immigrante. Ce n’est que chez les immigrants reçus avant 1991 que la 

proportion de travailleurs ayant travaillé toute l’année à temps plein (63,7 %) dépasse 

celle des non-immigrants. 

Le nombre d’immigrants ayant un emploi par période d’immigration n’est pas assez 

important pour permettre une analyse fiable des caractéristiques de l’emploi des 

immigrants dans les parties non métropolitaines de Lanaudière, des Laurentides et de la 

Montérégie. Dans ces régions, on compte dans bien des cas moins de 100 immigrants 

ayant un emploi à temps plein toute l’année par période d’immigration
10

. Bien que les 

tableaux aient été préparés pour chacune des régions, l’analyse régionale se concentrera 

seulement sur les différences observées sur l’île de Montréal, Laval et la partie 

métropolitaine de la Montérégie.  

La proportion d’immigrants ayant travaillé à temps plein toute l’année est plus faible sur 

l’île de Montréal que dans sa proche banlieue pour chacune des périodes d’immigration, 

tant pour les hommes que pour les femmes, mais c’est aussi le cas de la population non 

immigrante. Le travail précaire est donc plus important parmi la population de l’île de 

Montréal que pour celle de la banlieue, peu importe le statut d’immigrant. Par contre, on 

remarque que les immigrants avec emploi résidant à Laval ont travaillé à temps plein 

toute l’année dans des proportions comparables à celle de la population non immigrante 

de leur région alors que sur l’île de Montréal une différence de cinq points de 

pourcentage sépare les pourcentages des deux populations et que pour la partie 

métropolitaine de la Montérégie la différence est d’un peu plus de deux points de 

pourcentage. La proportion de femmes ayant travaillé à temps plein toute l’année est 

plus faible que celle des hommes, mais les écarts en faveur de la population non 

immigrante sont du même ordre de grandeur que pour les hommes sur l’île de Montréal 

et dans la partie métropolitaine de la Montérégie alors qu’ils sont plus grands à Laval. 

Les immigrants cherchant à s’insérer sur le marché de l’emploi montréalais font donc 

face à plusieurs défis : celui de se trouver un premier emploi et de le conserver, mais 

aussi celui de trouver un emploi stable à temps plein. Clairement, la précarité de 

l’emploi apparaît plus élevée chez les immigrants, en particulier chez ceux admis  

 

 

                                                 
10 N’oublions pas que les données proviennent de l’échantillon 20 % du Recensement. Le poids moyen de chaque 

observation est donc de 5 ce qui signifie qu’une cellule de tableau montrant 100 ne correspond en réalité qu’à 

environ 20 observations.  
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récemment et habitant sur l’île de Montréal. Seulement 40,1 % des immigrants admis 

dans les cinq années précédant le recensement et habitant sur l’île de Montréal qui ont 

un emploi travaillaient à temps plein toute l’année. Pour les femmes, ce pourcentage est 

encore plus faible à 32,8 %.    

 

Figure 39 : Proportion de la population masculine de la RMR de Montréal ayant travaillé à 
temps plein toute l’année en 2005 selon la période d’immigration, recensement de 2006 

Source : Tableau 3.1 

 

 

 

Figure 40 : Proportion de la population féminine de la RMR de Montréal ayant travaillé à 
temps plein toute l’année en 2005 selon la période d’immigration, recensement de 2006 

Source : Tableau 3.1 
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Figure 41 : Proportion de la population masculine ayant travaillé à temps plein toute 
l’année en 2005 selon la période d’immigration et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 3.1 

 

 

 

Figure 42 : Proportion de la population féminine ayant travaillé à temps plein tout l’année 
en 2005 selon la période d’immigration et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 3.1 
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3.2 Parmi les personnes appartenant à un groupe de minorités visibles, 
les Arabes étaient les moins susceptibles de travailler à temps plein 
toute l’année  

La précarité de l’emploi observée pour les immigrants récents au tableau 3.1 se reflète 

aussi sur la proportion des personnes appartenant à un groupe de minorités visibles qui 

avaient un travail à temps plein toute l’année (Tableau 3.2). Parmi les hommes qui 

avaient un emploi, 62,7 % des personnes n’appartenant pas à un groupe de minorités 

visibles avaient un emploi à temps plein toute l’année, contre 51,8 % chez les personnes 

appartenant à un groupe de minorités visibles. Cette proportion est plus faible pour les 

personnes appartenant à un groupe de minorités visibles nées au Canada que chez celles 

nées à l’étranger, la structure par âge des deux populations étant différente
11

. Les 

différences entre les groupes de minorités visibles ne sont pas très grandes puisque l’on 

observe des proportions de travailleurs à temps plein variant entre 50 % et 55 % selon 

les groupes, mais on remarquera que le groupe le plus défavorisé est encore une fois 

celui des Arabes et Asiatiques occidentaux, tant pour les hommes que pour les femmes.  

D’importantes différences existent entre les hommes et les femmes dans les proportions 

des employés qui travaillent à temps plein toute l’année, mais ces différences sont 

semblables (environ 10 points de pourcentage de différence en faveur des hommes) 

d’un groupe à l’autre et semblent plus résulter de différences dans les valeurs par 

rapport au travail que de comportements différents ou d’opportunités différentes par 

rapport à l’emploi des populations selon l’appartenance ethnoculturelle. 

Quant aux variations régionales entre Montréal, Laval et la Rive-Sud, au niveau des 

proportions de travailleurs à temps plein, les différences entre les proportions observées 

chez les personnes appartenant à un groupe de minorités visibles et celles qui 

n’appartiennent pas à un groupe de minorités visibles sont plus grandes pour les 

hommes sur l’île de Montréal et sur la Rive-Sud (au moins 10 points de pourcentage de 

différence) qu’à  Laval (seulement 5 points de pourcentage de différence).  

                                                 
11 Parmi les personnes des minorités visibles nées au Canada, 55,1 % d’entre elles ont entre 25 et 54 ans alors que 

pour celles nées hors Canada la proportion équivalente est de 28,1 %. 
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Figure 43 : Proportion de la population masculine de la RMR de Montréal ayant travaillé à 
temps plein toute l’année en 2005 selon le groupe de minorités visibles nées hors Canada, 
recensement de 2006 

Source : tableau 3.2 

 

 

 

 

Figure 44 : Proportion de la population féminine de la RMR de Montréal ayant travaillé à 
temps plein toute l’année en 2005 selon le groupe de minorités visibles nées hors Canada, 
recensement de 2006 

Source : Tableau 3.2 
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Figure 45 : Proportion de la population masculine ayant travaillé à temps plein toute 
l’année en 2005 selon le groupe de minorités visibles nées hors Canada et la région, 
recensement de 2006 

Source : Tableau 3.2 

 

 

 

Figure 46 : Proportion de la population féminine ayant travaillé à temps plein toute l’année 
en 2005 selon le groupe de minorités visibles nées hors Canada et la région, recensement 
de 2006 

Source : Tableau 3.2 
  

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

70%

Montréal Montérégie RMR Laval

Noir Sud-Asiatique, Asiatique du Sud-Est, Chinois

Arabe, Asiatique occidental Latino-Américain

Non-minorités visibles

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

Montréal Montérégie RMR Laval

Noir Sud-Asiatique, Asiatique du Sud-Est, Chinois

Arabe, Asiatique occidental Latino-Américain

Non-minorités visibles



56 

 

3.3 Le lieu des études n’affecte pas la propension à travailler à temps 
plein toute l’année des immigrants détenant un diplôme 
postsecondaire non universitaire, mais les immigrants gradués 
universitaires ont moins de chances de travailler à temps plein toute 
l’année si leur diplôme n’est pas canadien 

Le tableau 3.4 présente le pourcentage de la population ayant un emploi travaillant à 

temps plein toute l’année selon le niveau d’éducation et le lieu d’obtention du plus haut 

diplôme par période d’immigration. Les statistiques de ce tableau réfèrent à la 

population ayant fait des études postsecondaires seulement puisque la question sur le 

lieu d’obtention du plus haut diplôme ne s’adresse pas à la population avec un niveau 

d’éducation moins élevé. Le « total sans grade universitaire » correspond donc à la 

population détenant un certificat ou un diplôme postsecondaire inférieur au 

baccalauréat
12

.  

Parmi les hommes immigrants gradués détenant un emploi, ceux qui possédaient un 

diplôme universitaire canadien travaillaient à temps plein toute l’année dans une 

proportion (62,5 %) plus importante que ceux qui détenaient un diplôme d’une 

université étrangère (55,5 %), mais moins importante que les non-immigrants gradués 

au Canada (69,9 %). Par contre, chez les immigrants ayant fait des études 

postsecondaires inférieures au baccalauréat, on n’observe aucune différence dans les 

proportions des personnes détenant un emploi travaillant à temps plein toute l’année que 

ce diplôme ait été obtenu au Canada (57,4 %) ou hors Canada (57,1 %). Cette 

proportion demeure tout de même inférieure à celle observée pour le même niveau 

d’éducation chez la population non immigrante ayant obtenu un diplôme canadien 

(63,3 %). Ces conclusions s’appliquent aussi à la population féminine, mais pour 

chaque groupe les proportions de travailleuses à temps plein sont inférieures à celles 

observées chez les hommes. 

Comme attendu, la proportion de travailleurs à temps plein toute l’année augmente chez 

les immigrants des deux niveaux d’éducation avec la durée de résidence au pays. 

Néanmoins, même chez ceux admis entre 1991 et 1995, soit entre 10 à 15 ans après leur 

établissement au pays, la proportion de travailleurs à temps plein toute l’année demeure 

inférieure à celle observée chez la population non immigrante. Étonnamment, sauf pour 

les immigrants admis avant 1991, la proportion de travailleurs à temps plein toute 

l’année est plus élevée parmi les immigrants gradués d’une université étrangère que 

parmi les immigrants gradués au Canada. La différence en faveur de ceux qui ont 

obtenu leur diplôme universitaire au Canada par rapport à ceux qui l’ont obtenu d’une 

université étrangère au niveau de l’ensemble des immigrants résulte d’une pondération 

                                                 
12 Écoles de métiers, autres institutions non universitaires ou certificat universitaire inférieur au baccalauréat 
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plus forte d’immigrants plus récents parmi ces derniers. Il est possible que cela résulte 

du fait qu’un certain nombre d’immigrants détenant un diplôme d’une université 

étrangère complètent des études universitaires supérieures au Canada dans leurs efforts 

pour faire reconnaître leurs compétences, ce qui expliquerait que le poids des 

immigrants arrivés depuis plus de cinq ans soit plus important chez les immigrants 

gradués d’une université canadienne. Les données du recensement ne permettent pas de 

le vérifier. Une analyse de données longitudinales, comme celles provenant de 

l’Enquête sur les immigrants au Canada, pourrait permettre de jeter un peu de lumière 

sur ce résultat.  

Les relations observées au niveau de l’ensemble de la région métropolitaine s’observent 

aussi sur l’île de Montréal et dans sa proche banlieue. Dans les trois régions on observe 

donc, pour chacun des groupes formés par le niveau d’éducation et le lieu d’obtention 

du diplôme, de plus fortes proportions de travailleurs à temps plein toute l’année parmi 

la population non immigrante qu’immigrante et chez les immigrants gradués d’une 

université canadienne que chez les immigrants gradués d’une université étrangère, alors 

que les proportions de travailleurs à temps plein toute l’année sont égales ou plus 

élevées chez les immigrants détenant un diplôme non universitaire de l’étranger par 

rapport à ceux qui ont un diplôme comparable d’une institution canadienne. Les 

différences régionales s’observent donc encore une fois à l’intérieur de chaque groupe 

plutôt qu’entre les groupes à l’intérieur d’une région. Pour un groupe donné, la 

proportion de travailleurs à temps plein toute l’année est plus faible sur l’île de 

Montréal qu’à Laval ou dans la partie métropolitaine de la Montérégie. 

 

Figure 47 : Proportion de la population masculine de la RMR de Montréal détenant un 
diplôme d’études postsecondaires inférieur au baccalauréat ayant travaillé à temps plein 
toute l’année en 2005 selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la période 
d’immigration 

Source : Tableau 3.4 
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Figure 48 : Proportion de la population masculine de la RMR de Montréal détenant un 
diplôme de baccalauréat ou supérieur ayant travaillé à temps plein toute l’année en 2005 
selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la période d’immigration 
Source : Tableau 3.4 

 

 

 
 

 

Figure 49 : Proportion de la population féminine de la RMR de Montréal détenant un 
diplôme d’études postsecondaires inférieur au baccalauréat ayant travaillé à temps plein 
toute l’année en 2005 selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la période 
d’immigration 
Source : Tableau 3.4 
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Figure 50 : Proportion de la population féminine de la RMR de Montréal détenant un 
diplôme de baccalauréat ou supérieur ayant travaillé à temps plein toute l’année en 2005 
selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la période d’immigration 
Source  : Tableau 3.4 
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l’extérieur du Canada (59,6 %) que pour l’ensemble (62,0 %). Cela est probablement à 

mettre en relation avec la durée de résidence au pays, l’immigration canadienne s’étant 

diversifiée quant à ses origines relativement récemment. Par contre, on n’observe pas de 

différences significatives entre les deux groupes chez ceux ayant obtenu leur diplôme à 
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l’extérieur du Canada si ce diplôme est inférieur au baccalauréat (53,7 % et 52,8 % 

respectivement), peut-être parce que la reconnaissance des compétences acquises à 

l’étranger est plus facile pour les diplômés non universitaires. 

Il est intéressant de comparer les proportions calculées pour les personnes appartenant à 

un groupe de minorités visibles nées hors Canada à celles calculées pour l’ensemble des 

immigrants au tableau 3.4. On observe ainsi que pour chaque niveau d’éducation et lieu 

d’obtention du diplôme, la proportion d’employés à temps plein toute l’année est plus 

élevée de 3 à 4 points de pourcentage pour l’ensemble de la population immigrante que 

pour les immigrants appartenant à un groupe de minorités visibles. On peut donc penser 

que les immigrants appartenant à un groupe de minorités visibles ont des situations 

d’emploi plus précaires que l’ensemble des immigrants et donc que les immigrants 

n’appartenant pas à un groupe de minorités visibles. Chez ceux détenant un diplôme de 

l’étranger, on peut y voir l’effet d’une composition différente selon le pays des études. 

Un immigrant blanc ayant étudié à l’étranger aura probablement un diplôme d’une 

université occidentale (États-Unis ou Europe) alors qu’un immigrant appartenant à un 

groupe de minorités visibles est plus susceptible de détenir un diplôme d’une université 

asiatique, latino-américaine ou africaine s’il a fait ses études dans son pays d’origine. Il 

est probable que ces derniers aient plus de difficultés à faire reconnaître leurs 

compétences acquises à l’étranger. Par contre, chez ceux détenant un diplôme canadien, 

ce raisonnement ne tient plus et il faut chercher ailleurs une source d’explication, 

possiblement dans l’existence d’une certaine forme de discrimination exercée par les 

employeurs.   

Ces observations faites par rapport aux différences observées entre les groupes de 

populations pour l’ensemble de la région métropolitaine de Montréal tiennent dans leurs 

grandes lignes pour chacune des sous-régions présentées au tableau 3.5 et pour les deux 

sexes. Par contre, on remarquera que la proportion de travailleurs ayant un emploi à 

temps plein toute l’année chez les personnes nées à l’étranger appartenant à un groupe 

de minorités visibles est plus faible sur l’Île de Montréal qu’à Laval ou dans la partie 

métropolitaine de la Montérégie. 
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Figure 51 : Proportion de la population masculine détenant un diplôme d’études 
postsecondaires inférieur au baccalauréat ayant travaillé à temps plein toute l’année en 
2005 selon le statut de minorités visibles nées hors Canada, le lieu d’obtention du plus 
haut diplôme et la région 
Source : Tableau 3.5 

 

 

 

Figure 52 : Proportion de la population féminine détenant un diplôme d’études 
postsecondaires inférieur au baccalauréat ayant travaillé à temps plein toute l’année en 
2005 selon le statut de minorités visibles nées hors Canada, le lieu d’obtention du plus 
haut diplôme et la région 
Source : Tableau 3.5 
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Figure 53 : Proportion de la population masculine détenant un diplôme de baccalauréat ou 
supérieur ayant travaillé à temps à temps plein toute l’année en 2005 selon le statut de 
minorités visibles nées hors Canada, le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la région 

Source : Tableau 3.5 

 

 

 

 

 

Figure 54 : Proportion de la population féminine détenant un diplôme de baccalauréat ou 
supérieur ayant travaillé à temps à temps plein toute l’année en 2005 selon le statut de 
minorités visibles nées hors Canada, le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la région 

Source : Tableau 3.5 
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Figure 55 : Proportion de la population masculine de la RMR de Montréal en 2005 
détenant un diplôme d’études postsecondaires inférieur au baccalauréat ayant travaillé à 
temps plein toute l’année selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et le groupe de 
minorités visibles nées au Canada 

Source : Tableau 3.5 

 

 

 

 

 

Figure 56: Proportion de la population féminine de la RMR de Montréal en 2005 détenant 
un diplôme d’études postsecondaires inférieur au baccalauréat ayant travaillé à temps 
plein toute l’année selon le lieu d’obtention du plus haut diplôme et le groupe de 
minorités visibles nées au Canada 

Source : Tableau 3.5 
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Figure 57 : Proportion de la population masculine de la RMR de Montréa en 2005 détenant 
un diplôme de baccalauréat ou supérieur ayant travaillé à temps plein toute selon le lieu 
d’obtention du plus haut diplôme et le groupe de minorités visibles nées hors Canada 

Source : Tableau 3.5 

 

 

 

 

 

Figure 58 : Proportion de la population féminine de la RMR de Montréa en 2005 détenant 
un diplôme de baccalauréat ou supérieur ayant travaillé à temps plein toute selon le lieu 
d’obtention du plus haut diplôme et le groupe de minorités visibles nées hors Canada 

Source : Tableau 3.5 
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3.5 Le revenu médian des immigrants est plus faible que celui des 
Canadiens de naissance, même chez ceux établis depuis longtemps 

Les plus forts taux de chômage des immigrants sont un reflet de leur plus grande 

difficulté à trouver un emploi une fois établis à Montréal. Leur plus faible propension à 

travailler à temps plein toute l’année est le reflet d’une plus grande précarité par rapport 

à l’emploi. Leur revenu relatif à celui des Canadiens de naissance
13

 reflète à la fois ces 

difficultés et celles liées à la reconnaissance des compétences acquises à l’étranger ou 

de la discrimination qu’ils peuvent subir. Les tableaux suivants permettent de jeter un 

peu de lumière sur ces deux phénomènes. Dans un premier temps, il est utile de vérifier 

si le revenu de ceux qui ont travaillé à temps plein toute l’année diffère selon le pays de 

naissance et la période d’immigration. 

Chez ceux ayant déclaré avoir travaillé à temps plein toute l’année, le revenu total 

médian des Canadiens de naissance habitant l’ensemble du territoire de la région 

métropolitaine atteint 46 900 $ chez les hommes et 38 300 $ chez les femmes 

(tableau 3.6). En comparaison, les Canadiens nés à l’étranger ont déclaré un revenu 

médian de 35 900 $ et de 32 200 $ pour les hommes et les femmes, respectivement. Les 

revenus médians des immigrants sont donc inférieurs de 24 % pour les hommes et de 

16 % pour les femmes à ceux des Canadiens de naissance.  

L’écart de revenu entre les immigrants et les Canadiens de naissance diminue avec la 

durée de résidence au pays, mais demeure important même chez ceux admis au pays 

avant 1991. Le revenu médian des immigrants admis il y a moins de cinq ans au pays 

était environ les deux tiers du revenu des Canadiens de naissance ; l’écart est un peu 

plus grand chez les hommes que chez les femmes, -35 % contre -30 %, respectivement. 

Les immigrants de sexe masculin admis il y a plus de 15 ans déclaraient un revenu 

médian de 39 600 $, soit environ 16 % de moins que les Canadiens de naissance. Chez 

les femmes immigrantes admises avant 1991 et ayant travaillé à temps plein toute 

l’année, le revenu médian atteignait 35 200 $, soit 8 % de moins que les Canadiennes de 

naissance.  

Les revenus médians sont généralement plus élevés en banlieue que sur l’île de 

Montréal, tant pour les immigrants que pour les Canadiens de naissance, cela est bien 

connu. Par contre, il est intéressant de constater que les écarts de revenus médians entre 

les immigrants et les Canadiens de naissance sont plus importants sur l’île de Montréal 

                                                 
13 Le revenu médian n’est pas disponible pour les non-immigrants dans les tableaux qui ont été préparés par 

Statistique Canada. Le revenu médian des Canadiens nés au Canada est utilisé ici en comparaison avec ceux des 

immigrants selon la période d’immigration. La différence entre les concepts de pays de naissance et de statut 

d’immigrant est marginale et les comparaisons faites entre les Canadiens de naissance et les Canadiens nés à 

l’étranger peuvent être généralisées aux immigrants et non immigrants. 
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et à Laval qu’ailleurs sur le territoire de la région métropolitaine. Cela peut résulter de 

la composition différente des populations immigrantes et non immigrantes de chaque 

région. Au-delà de la durée de résidence au pays, d’autres facteurs comme le type 

d’emploi, le niveau d’éducation ou la composition ethnoculturelle peuvent affecter le 

revenu médian d’une population et nous avons vu que les caractéristiques des 

populations immigrantes et non immigrantes de chaque région variaient beaucoup.  

 

Figure 59 : Revenu total médian de la population masculine ayant travaillé à temps plein 
toute l’année en 2005 selon la période d’immigration et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 3.6 

 

 

Figure 60 : Revenu total médian de la population féminine ayant travaillé à temps plein 
toute l’année en 2005 selon la période d’immigration et la région, recensement de 2006 

Source : Tableau 3.6 
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3.6 Chez les diplômés universitaires ayant travaillé à temps plein toute 
l’année, le revenu des immigrants admis au cours des cinq années 
précédant le Recensement est inférieur de 40 % à celui des 
Canadiens de naissance, même si le plus haut diplôme provient 
d’une université canadienne  

Le tableau 3.7 présente les revenus médians de la population graduée ayant travaillé à 

temps plein toute l’année précédant le recensement de 2006 selon la période 

d’immigration et le lieu d’obtention du diplôme. L’analyse au niveau de l’ensemble de 

la région métropolitaine permet de faire plusieurs constats importants. Pour ne pas 

alourdir le texte, les chiffres cités dans les paragraphes qui suivent se rapportent au 

revenu médian des hommes. Les revenus féminins sont plus faibles que ceux des 

hommes, mais les différences entre les groupes (selon la période d’immigration ou le 

lieu d’obtention du diplôme) vont dans le même sens et sont plus ou moins du même 

ordre de grandeur pour les deux sexes.  

Même lorsque l’on contrôle pour l’intensité du travail, le niveau d’éducation et le lieu 

d’obtention du diplôme, les revenus des immigrants sont plus faibles que ceux des 

Canadiens nés au pays. Par exemple, dans l’ensemble de la région métropolitaine de 

Montréal, le revenu médian des Canadiens de naissance gradués au pays et ayant 

travaillé à temps plein atteint 66 700 $, chez ceux dans la même situation, mais qui sont 

nés à l’étranger, le revenu médian atteint 58 600 $.  

D’importantes différences de revenus existent chez les immigrants selon la durée de 

résidence au pays. Chez les gradués d’une université canadienne ayant travaillé à temps 

plein toute l’année, le revenu des immigrants admis au cours des cinq années précédant 

le Recensement (39 800 $) est de 40 % inférieur à celui des Canadiens de naissance 

gradués d’une université canadienne. Bien que l’on observe une certaine convergence 

des revenus de ces immigrants vers ceux plus élevés des Canadiens de naissance avec 

l’accroissement de la durée de résidence au pays, des écarts importants existent toujours 

en défaveur des immigrants admis depuis 5 à 10 ans (45 900 $), leur revenu médian 

demeurant 31 % inférieur à celui des Canadiens nés au pays et gradués d’une université 

canadienne. Ce n’est que chez ceux admis avant 1991 possédant un diplôme canadien 

(65 100 $) que les revenus médians sont du même ordre de grandeur (-2 %) que ceux 

des Canadiens de naissance diplômés au Canada.  

La moindre valeur des diplômes étrangers est aussi clairement apparente. Chez 

l’ensemble des hommes nés à l’étranger, le revenu médian de ceux qui ont obtenu leur 

diplôme au Canada est inférieur de près de 8 000 $ à celui des Canadiens de naissance 

gradués au pays. En terme relatif, cet écart représente 12 % du revenu médian des 

Canadiens de naissance diplômés au pays. Il est beaucoup plus important pour les 



68 

 

immigrants ayant gradué d’une université étrangère, leur revenu médian s’établissant à 

seulement 42 700 $, soit un écart de 36 % par rapport à celui des Canadiens de 

naissance diplômés au pays
14

. Il est intéressant de noter que bien que les revenus 

médians des immigrants gradués à l’étranger s’élèvent aussi avec la durée de résidence 

au pays, à durée de résidence égale ils demeurent plus faibles que ceux des immigrants 

ayant gradué d’une université canadienne. Par exemple, chez les immigrants de sexe 

masculin gradués universitaires travaillant à temps plein et admis avant 1996, le revenu 

médian de ceux qui sont diplômés d’une université canadienne atteint 63 400 $ contre 

seulement 52 100 $ chez ceux qui possèdent un diplôme d’une université étrangère. 

Les revenus médians sont plus élevés en banlieue que sur l’île de Montréal, mais les 

différences entre les groupes présentés au tableau 3.7 sont similaires d’une région à 

l’autre. Le revenu apparaît plus comme un déterminant du choix du lieu de résidence et 

de la mobilité résidentielle sur le territoire de la région métropolitaine de ses résidents 

peu importe le statut d’immigrant que le résultat de difficultés plus ou moins grandes à 

s’intégrer au marché du travail des immigrants gradués selon leur lieu de résidence. 

 

Figure 61 : Revenu total médian de la population masculine de la RMR de Montréal 
détenant un baccalauréat ou diplôme supérieur et ayant travaillé à temps plein toute 
l’année en 2005 selon la période d’immigration, recensement de 2006 

Source : Tableau 3.7 

 

 

 

                                                 
14 Le revenu médian des Canadiens de naissance diplômés de l’étranger est encore plus élevé, mais il ne concerne 

qu’une petite fraction de la population et il est préférable de faire la comparaison avec les revenus médians des 

Canadiens nés au pays et diplômés d’une université canadienne. 
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Figure 62 : Revenu total médian de la population féminine de la RMR de Montréal 
détenant un baccalauréat ou diplôme supérieur et ayant travaillé à temps plein toute 
l’année en 2005 selon la période d’immigration, recensement de 2006 
Source : Tableau 3.7 

 

 
 

 

Figure 63 : Revenu total médian de la population masculine détenant un baccalauréat ou 
dipôme supérieur et ayant travaillé à temps plein toute l’année en 2005 selon le lieu de 
naissance, le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la région, recensement de 2006 
Source : Tableau 3.7 
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Figure 64 : Revenu total médian de la population féminine détenant un baccalauréat ou 
dipôme supérieur et ayant travaillé à temps plein toute l’année en 2005 selon le lieu de 
naissance, le lieu d’obtention du plus haut diplôme et la région, recensement de 2006 
Source : Tableau 3.7 
 

3.7  Chez les diplômés universitaires ayant travaillé à temps plein toute 
l’année, le revenu médian des personnes appartenant à un groupe de 
minorités visibles, comparé à celui des Blancs gradués au Canada, 
est de 27 % ou 50 % inférieur selon que leur diplôme est d’une 
université canadienne ou étrangère 

Le revenu médian des personnes appartenant à un groupe de minorités visibles est 

beaucoup moins élevé que celui de la population blanche. Sur l’ensemble du territoire 

métropolitain, le revenu des hommes ayant travaillé à temps plein toute l’année et 

détenant un diplôme universitaire canadien atteint 67 100 $ en 2005 pour les Blancs et 

seulement 49 300 chez les personnes appartenant à un groupe de minorités visibles 

(tableau 3.8). Il s’agit d’une différence de 27 % entre les deux populations. L’écart est 

encore plus grand pour les personnes appartenant à un groupe de minorités visibles 

détenant un diplôme étranger, leur revenu médian (33 800 $) étant à peu près la moitié 

de celui des Blancs gradués au Canada. Parmi les personnes nées à l’étranger 

appartenant à un groupe de minorités visibles, les revenus médians sont plus faibles 

chez ceux qui ont obtenu leur diplôme dans une université étrangère. En fait, pour la 

plupart des personnes nées à l’étranger appartenant à un groupe de minorités visibles, la 

différence de revenu médian entre les diplômés d’universités canadiennes et étrangères 

atteint 15 000 $. Cet écart est plus faible chez les noirs, mais seulement parce que le 

revenu des diplômés canadiens appartenant à ce groupe de minorités visibles est 

particulièrement bas. 
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Étonnamment, chez les diplômés universitaires, le revenu médian des personnes 

appartenant à un groupe de minorités visibles est plus faible chez ceux qui sont nés au 

Canada que chez ceux nés à l’étranger, peut-être à cause d’une composition 

ethnoculturelle différente ou d’une différence dans les structures par âge. La population 

appartenant à un groupe de minorités visibles nées au Canada est en moyenne beaucoup 

plus jeune et les revenus d’emploi augmentent généralement avec les années 

d’expérience qui sont corrélées évidemment avec l’âge. Une structure par âge plus jeune 

des minorités visibles de la seconde génération et probablement un nombre d’années 

d’expérience sur le marché du travail plus faible pourraient donc expliquer les plus 

faibles revenus observés pour les personnes appartenant à un groupe de minorités 

visibles nées au Canada.On remarque que chez les immigrants appartenant à un groupe 

de minorités visibles le revenu médian est plus faible pour les Noirs, les Latino-

Américains et les Arabes/Asiatiques occidentaux que pour les autres groupes de 

minorités visibles.  

Les revenus médians sont plus faibles pour les résidents de l’île de Montréal que pour 

ceux de la proche banlieue et plus faibles à Laval que sur la Rive-Sud, sauf pour les 

personnes nées au Canada appartenant à un groupe de minorités visibles qui gagnent 

plus s’ils résident à Laval que ceux qui habitent la Rive-Sud. En dehors de l’Île de 

Montréal, le nombre de diplômés appartenant à chacun des groupes de minorités 

visibles et travaillant à temps plein est peu élevé et les estimations de revenus médians 

sont peu fiables. Les variations observées entre les groupes pourraient être le fruit du 

hasard et il est préférable de s’en tenir aux comparaisons sur l’ensemble des groupes de 

minorités visibles plutôt que sur chacun des groupes spécifiques.  
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Figure 65 : Revenu total médian de la population masculine de la RMR de Montréal détenant un 
baccalauréat ou diplôme supérieur et ayant travaillé à temps plein toute l’année en 2005 selon 
le groupe de minorités visibles nées hors Canada, recensement de 2006 

Source : Tableau 3.8 

 

 

 

 

Figure 66 : Revenu total médian de la population féminine de la RMR de Montréal détenant un 
baccalauréat ou diplôme supérieur et ayant travaillé à temps plein toute l’année en 2005 selon 
le groupe de minorités visibles nées hors Canada, recensement de 2006 

Source : Tableau 3.8 
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3.8 Les immigrants possédant au moins un diplôme postsecondaire, 
surtout les immigrants récents, sont surreprésentés dans les 
catégories professionnelles où on n’exige souvent même pas de 
diplôme secondaire 

Le tableau 3.9 présente la répartition de la population diplômée du secondaire selon un 

regroupement en cinq grandes catégories professionnelles : gestion (cadres supérieurs et 

intermédiaires), professionnels, personnel spécialisé ou technique, personnel de bureau, 

et personnel de soutien
15

. Avec le niveau d’éducation et le revenu, la profession est 

l’une des trois dimensions du statut socio-économique d’un individu. Ces trois 

dimensions sont très corrélées entre elles. Par exemple, sur l’ensemble du territoire de la 

région métropolitaine de Montréal, le revenu d’emploi médian de la population variait 

d’un maximum de 56 400 $ pour la catégorie gestion à un minimum de 25 000 $ pour la 

catégorie personnel de niveau élémentaire. Quant aux professionnels, leur revenu 

médian (55 000 $) n’était que légèrement plus faible que celui de la catégorie 

supérieure, mais sensiblement plus élevé que celui du personnel technique (38 600 $), 

lui-même nettement plus élevé que celui du personnel de bureau ou semi-spécialisé 

(32 000 $). On s’attend, aussi, à ce que les employés qui détiennent un niveau 

d’éducation plus élevé se retrouvent surtout dans les catégories professionnelles de 

niveau supérieur : cadres, professionnels ou personnel spécialisé ou technique. Chez les 

non-immigrants, ces trois grandes catégories regroupent 73 % des diplômés 

postsecondaire avec emploi. L’analyse de la répartition de la population diplômée 

immigrante et non immigrante selon la catégorie professionnelle nous permettra donc 

d’évaluer autrement que par le seul revenu médian le niveau de qualification des 

emplois détenus par les nouveaux arrivants. 

Un indice de dissimilarité a aussi été calculé pour aider à la comparaison des 

distributions. L’indice de dissimilarité est une mesure de l’inégalité de la distribution de 

deux populations selon la catégorie professionnelle. La comparaison se fait pour chacun 

des sous-groupes de population avec la distribution selon la catégorie professionnelle de 

la population non immigrante de la région ayant obtenu leur plus haut diplôme d’une 

institution canadienne. Exprimé en pourcentage, cet indice varie entre 0 % et 100 %;  

 

 

                                                 
15Ces catégories professionnelles sont créées à partir d’un regroupement de la Classification Nationale des 

Professions de 2006 – selon le genre de travail que faisait le répondant pendant la semaine de référence, défini 

d'après le type d'emploi occupé et la description des tâches les plus importantes qui s'y rattachent.  Si la personne 

recensée n'avait pas d'emploi au cours de la semaine ayant précédé le recensement, les données portent sur l'emploi 

qu'il avait occupé le plus longtemps depuis le 1er janvier 2005. Les personnes qui avaient deux emplois ou plus 

devaient donner des renseignements sur l'emploi auquel elles avaient consacré le plus d'heures de travail. Les 

catégories correspondent aux niveaux 0, A, B, C et D de la CNP 2006. 
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0 % caractérisant deux distributions identiques et 100 % deux distributions 

complètement dissemblables. La valeur de l’indice peut aussi être interprétée comme le 

pourcentage de personnes d’une des deux populations qui devraient changer de 

catégorie pour que les deux distributions soient identiques.  

Au niveau de la région métropolitaine, chez les hommes, l’indice de dissimilarité est de 

7,6 % pour les immigrants gradués au Canada, ce qui signifie qu’il faudrait que près de 

8 % d’entre eux changent d’emploi pour que la répartition selon la catégorie 

professionnelle soit la même que celle de la population non immigrante. On remarque 

que l’indice de dissimilarité est plus élevé pour les immigrants récents (18,9 %) que 

pour les immigrants admis avant 1991 (6,0 %), signalant une plus grande inégalité dans 

les distributions chez les immigrants récents. Par contre, les indices de dissimilarité de 

la population immigrante diplômée d’une institution étrangère sont assez semblables à 

ceux observés pour les immigrants diplômés d’une institution canadienne alors que l’on 

aurait pu s’attendre à des indices plus élevés pour les premiers compte tenu des 

difficultés reliées à la reconnaissance des diplômes étrangers.   

Lorsqu’on compare de façon plus détaillée les répartitions des deux populations entre 

les cinq catégories professionnelles, on remarque que la population immigrante 

masculine tend à être : 

 légèrement sous-représentée dans la catégorie gestion, surtout pour les 

immigrants récents, surreprésentée parmi les professionnels peu importe 

la période d’immigration si le plus haut diplôme a été obtenu d’une 

université non canadienne,   

 fortement sous-représentée parmi le personnel spécialisé des techniciens, 

peu importe la période d’immigration ou le lieu d’obtention du diplôme, 

et  

 surreprésentée parmi le personnel de bureau ou semi-spécialisé et le 

personnel de soutien, surtout si le plus haut diplôme est d’une institution 

étrangère.  

 

Plus que les différences au haut de l’échelle des professions, il semble que c’est surtout 

la surreprésentation des immigrants gradués dans des professions qui ne demandent pas 

de qualifications supérieures au diplôme secondaire (personnel de bureau ou semi-

spécialisé et personnel de soutien) et leur sous-représentation parmi le personnel 

spécialisé ou technique qui illustrerait le mieux les difficultés d’insertion des 

immigrants sur le marché du travail dans la région métropolitaine. 
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Chez les femmes, les différences entre les distributions des immigrantes et des non-

immigrantes sont assez semblables à la situation observée chez les hommes. Les 

principales différences sont que les femmes immigrantes détenant un diplôme canadien 

montrent une répartition selon le groupe professionnel plus semblable à celles des 

femmes non immigrantes. Par contre, si leur diplôme provient d’une institution 

étrangère, leurs indices de dissimilarité sont plus forts que ceux mesurés chez les 

hommes. Une analyse plus fine des distributions montre que c’est parce que les femmes 

immigrantes diplômées hors Canada sont fortement sous-représentées par rapport aux 

femmes non immigrantes parmi les professionnelles et le personnel spécialisé et 

technique et surreprésentées parmi les catégories personnel semi-spécialisé et de bureau 

et parmi le personnel de soutien.  

3.9 Sommaire de la section 3 

Dans un premier temps, cette section a examiné la répartition de la population avec 

emploi selon que cet emploi était à temps plein ou non pour mettre en évidence que non 

seulement le chômage était plus prévalent parmi les immigrants, mais qu’aussi une plus 

faible proportion de ceux qui travaillaient ne détenait pas un emploi à temps plein toute 

l’année. Le travail précaire, défini ici comme étant un emploi à temps partiel ou un 

emploi de moins de 49 semaines par an, est plus prévalent parmi les immigrants que 

parmi la population non immigrante et en particulier parmi les immigrants récents,  

parmi ceux appartenant au groupe de minorités visibles arabes et asiatiques de l’ouest et 

ceux qui résident sur l’île de Montréal. De plus, une proportion plus faible d’immigrants 

gradués universitaires détenait un emploi à temps plein comparativement aux diplômés 

nés au Canada et cette proportion est encore plus faible si leur diplôme provient d’une 

institution étrangère. Par contre, si les immigrants détenant un diplôme postsecondaire 

non universitaire étaient aussi relativement moins nombreux à détenir un emploi à 

temps plein que les non-immigrants ayant le même niveau d’éducation, on n’observe 

pas de différence à ce point de vue entre les immigrants détenant de tels diplômes de 

l’étranger et ceux détenant un diplôme canadien. 

Dans un second temps, cette section a comparé les statistiques concernant le revenu 

médian de différents groupes de populations en ciblant que la population détenant un 

emploi à temps plein. Encore une fois, des différences importantes apparaissent en ce 

domaine entre les immigrants et les non-immigrants. Parmi ceux qui détenaient un 

emploi à temps plein toute l’année, le revenu médian des immigrants est inférieur de 

24 % pour les hommes et de 16 % pour les femmes à ceux des Canadiens de naissance. 

Bien que les différences en matière de revenu diminuent elles aussi avec la durée de 

résidence au Canada, on observe des revenus plus faibles même chez les immigrants 
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établis depuis longtemps. Le revenu médian des immigrants gradués universitaires ayant 

travaillé à temps plein toute l’année est aussi plus faible que ceux des Canadiens de 

naissance de même niveau d’éducation. C’est particulièrement le cas pour les 

immigrants récents et pour les immigrants détenant un diplôme étranger puisque ce 

n’est que chez ceux ont été admis avant 1991 et qui possèdent un diplôme universitaire 

canadien que les revenus médians des immigrants atteignent ceux des diplômés 

universitaires nés au Canada. Des différences de revenus sont aussi observables selon 

l’appartenance à un groupe de minorités visibles, par exemple parmi ceux qui 

détiennent un diplôme universitaire canadien et ont travaillé à temps plein toute l’année, 

le revenu médian est de 67 100 $ pour les Blancs comparativement à 49 300 $ pour les 

personnes appartenant à un groupe de minorités visibles. Le lieu d’obtention du diplôme 

apparaît là encore important puisque quelque 15 000 $ séparent les revenus médians des 

personnes appartenant à un groupe de minorités ayant travaillé à temps plein et détenant 

un diplôme universitaire canadien de ceux qui détenaient un diplôme d’une université 

étrangère.  

Finalement, cette section a comparé la répartition de la population immigrante et non 

immigrante selon la catégorie professionnelle et le niveau d’éducation pour conclure 

que les immigrants sont surreprésentés dans les catégories professionnelles où on 

n’exige souvent même pas de diplôme secondaire, même si leur niveau d’éducation est 

généralement plus élevé que celui des non-immigrants. 

4.0 Résumé et discussion 

En 2005, sur l’ensemble du territoire de la région métropolitaine de Montréal, le revenu 

médian des Canadiens de naissance atteignait 39 100 $ comparativement à 28 600 $ 

pour les hommes nés à l’étranger. Chez les femmes, les chiffres sont de 30 700 $ et 

24 700 $ pour les Canadiennes de naissance et les femmes nées à l’étranger, 

respectivement. Dans presque toutes les régions à l’étude, les taux d’activité des 

immigrants sont moins élevés que ceux des Canadiens de naissance, surtout pour les 

femmes, mais c’est surtout à cause des difficultés qu’éprouvent les immigrants très 

récents à s’insérer sur le marché du travail puisque les immigrants reçus depuis 5 à 15 

ans présentent des taux d’activité plus élevés que la population non immigrante. Par 

contre, le chômage demeure plus important parmi la population immigrante, même 

plusieurs années après leur admission au pays. Dans l’ensemble, le taux de chômage des 

immigrants est presque deux fois plus élevé que celui de la population née au Canada. Il 

est particulièrement élevé pour les immigrants récents qui affichent un taux de chômage 

de 20 %, un niveau plus de trois fois supérieur à celui de la population non immigrante. 

Une personne active sur cinq parmi les immigrants récents est donc sans emploi. Bien  
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qu'en ce domaine aussi la durée de résidence au pays ait une influence, le chômage 

demeure presque deux fois plus élevé chez les immigrants reçus depuis 5 à 15 ans que 

chez la population non immigrante.  

Parmi ceux qui avaient un emploi, une plus faible proportion des immigrants récents 

travaillaient à temps plein toute l’année et le revenu médian de ceux qui travaillaient à 

temps plein était plus faible que celui des Canadiens de naissance. Chez ceux ayant 

déclaré avoir travaillé à temps plein toute l’année, le revenu médian des Canadiens de 

naissance sur l’ensemble du territoire de la région métropolitaine atteint 46 900 $ chez 

les hommes et 38 300 $ chez les femmes. En comparaison, les Canadiens nés à 

l’étranger ont déclaré un revenu médian de 35 900 $ et de 32 200 $ pour les hommes et 

les femmes, respectivement. Encore une fois, la durée de résidence au pays a une 

influence sur le revenu, mais l’écart de revenu entre les immigrants et les Canadiens de 

naissance demeure important même chez ceux admis au pays avant 1991. Chez les 

diplômés universitaires ayant travaillé à temps plein toute l’année, le revenu des 

immigrants admis au cours des cinq années précédant le Recensement est près de deux 

fois moindre que celui des Canadiens de naissance si leur diplôme provient d’une 

université étrangère. Bien que l’on observe une certaine convergence des revenus de ces 

immigrants vers ceux plus élevés des Canadiens de naissance avec l’accroissement de la 

durée de résidence au pays, des écarts existent toujours en défaveur des immigrants 

admis depuis 5 à 10 ans, leur revenu médian demeurant plus de 33 % à 37 % inférieur à 

celui des Canadiens nés au pays selon que leur diplôme a été obtenu au Canada ou à 

l’étranger. Ce n’est que chez ceux admis avant 1991 possédant un diplôme canadien que 

les revenus médians sont du même ordre de grandeur que ceux des Canadiens de 

naissance.  

Le revenu médian est influencé par l’intensité du travail et par les caractéristiques 

individuelles, notamment le niveau d’éducation qui varie beaucoup entre les populations 

immigrantes et non immigrantes. Dans l’ensemble, les immigrants sont relativement 

plus nombreux à détenir un diplôme universitaire (28 %) que les Canadiens de 

naissance (19 %), mais plus de la moitié de la population graduée née à l’étranger a 

obtenu son diplôme d’une université étrangère. La moindre valeur des diplômes 

étrangers sur le marché de l’emploi de Montréal est clairement apparente. Les 

immigrants ayant gradué d’une université non canadienne font face à de plus grandes 

difficultés d’insertion sur le marché de l’emploi montréalais comme en font foi leur 

faible taux d’activité, leur chômage plus élevé, leur plus grande précarité par rapport à 

l’emploi et leur plus faible revenu. Le taux d’activité des immigrants gradués âgés de 25 

à 54 ans est de 68 % chez ceux qui ont obtenu leur diplôme de l’étranger et de 79 % 
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chez ceux ayant gradué au Canada alors que le chômage atteint presque de 13 % chez 

les premiers contre 8 % chez les seconds. Parmi les immigrants gradués détenant un 

emploi, ceux qui possédaient un diplôme universitaire canadien travaillaient à temps 

plein toute l’année dans une proportion (63 %) plus importante que ceux qui détenaient 

un diplôme d’une université étrangère (56 %), mais moins importante que les non-

immigrants gradués au Canada (70 %). Le pays d’obtention du diplôme affecte donc 

grandement l’intensité du travail des diplômés universitaires nés à l’étranger. Par contre, 

chez ceux ayant fait des études postsecondaires inférieures au baccalauréat, on 

n’observe aucune différence dans les proportions des personnes détenant un emploi 

travaillant à temps plein toute l’année selon le lieu d’obtention du diplôme. 

Le revenu médian des immigrants gradués ayant obtenu leur diplôme d’une université 

canadienne est inférieur de 13 100 $ à celui des Canadiens de naissance gradués au 

pays, soit 47 700 $ contre 60 800 $ respectivement. L’écart est beaucoup plus important 

pour les immigrants ayant gradué d’une université étrangère, leur revenu médian 

s’établissant à seulement 30 800 $. Bien que les revenus médians des immigrants 

gradués à l’étranger s’élèvent avec la durée de résidence au pays, à durée de résidence 

égale ils demeurent plus faibles que ceux des immigrants ayant gradués d’une université 

canadienne. 

Les difficultés des immigrants à se trouver un emploi de qualité sont aussi plus grandes. 

L’analyse par catégorie professionnelle a permis d’identifier que les immigrants 

possédant au moins un diplôme postsecondaire, surtout les immigrants récents, sont 

surreprésentés dans les catégories professionnelles où on n’exige souvent même pas de 

diplôme secondaire et que c’est surtout cette surreprésentation des immigrants diplômés 

dans des professions qui ne demandent pas de qualifications supérieures au diplôme 

secondaire (personnel de bureau ou semi-spécialisé et personnel de soutien) et leur 

sous-représentation parmi le personnel spécialisé ou technique qui illustrerait le mieux 

les difficultés d’insertion des immigrants sur le marché du travail à Montréal au niveau 

professionnel. 

Les immigrants récents sont plus scolarisés que la population née au Canada, mais ont 

de plus grandes difficultés à s’intégrer sur le marché du travail et sont moins bien 

rémunérés. Le défi que pose la reconnaissance d’équivalence pour les qualifications des 

immigrants ayant étudié à l’étranger peut être en partie à l’origine de ces résultats, mais 

la connaissance et la maîtrise des langues officielles peuvent aussi expliquer une partie 

des différences observées entre les immigrants et les non-immigrants.  
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À ce sujet, une enquête de Statistique Canada a permis de montrer l’importance de la 

littératie
16

. La littératie est définie comme la capacité à comprendre et utiliser les textes 

littéraires et scientifiques et à les intégrer dans sa pratique et son comportement 

personnel et social. Cette mesure permet d’évaluer la façon dont les individus utilisent 

l'information écrite pour fonctionner en société et est un déterminant clé des succès 

d’une personne sur le marché du travail : le niveau de littératie des personnes occupées 

est plus élevé que celui des chômeurs ou des inactifs ; les taux d’emploi sont plus élevés 

pour les personnes avec un niveau de littératie supérieur et la rémunération est aussi 

positivement associée au niveau de littératie.  

En ce qui a trait à la littératie et l’immigration au Canada, l’enquête de Statistique 

Canada a permis d’établir que les immigrants présentaient des résultats inférieurs aux 

Canadiens de naissance. Par exemple, sur l’échelle de compréhension de textes, le 

résultat moyen des natifs correspond au niveau 3 alors que celui des immigrants récents, 

pourtant plus scolarisés que les premiers, correspond au niveau 2. Au Canada, on 

considère que les personnes qui se classent au niveau 2 (ou moins) ne maîtrisent pas les 

compétences minimales nécessaires à l’exécution de tâches nécessaires à la 

participation active à la vie économique. Les résultats des immigrants ne varient pas 

selon la durée de séjour au Canada, mais avec le fait que leur langue maternelle est 

l’une ou l’autre des langues officielles au pays.  

Même lorsque l’on contrôle pour l’intensité du travail, le niveau d’éducation et le lieu 

d’obtention du diplôme, les revenus des immigrants sont plus faibles que ceux des 

Canadiens nés au pays. Outre le défi de la reconnaissance des qualifications obtenues à 

l’étranger et la question de la maîtrise du français ou de l’anglais par des immigrants 

provenant d’origines de plus en plus diverses, on ne peut pas exclure la possibilité de 

pratiques discriminatoires de la part des employeurs. Sur l’ensemble du territoire 

métropolitain, les personnes appartenant à un groupe de minorités visibles affichent des 

taux de chômage plus élevés que celles qui n’appartiennent pas à un groupe de 

minorités visibles, qu’elles soient nées au Canada ou à l’étranger. Le taux de chômage 

de la population née hors Canada appartenant à un groupe de minorités visibles est plus 

de deux fois plus élevé que celui de la population blanche. Le chômage parmi les 

membres de minorités visibles demeure relativement élevé même chez ceux détenant un 

diplôme universitaire d’une université canadienne.  

 

                                                 
16 Les compétences en littératie des immigrants au Canada. Accessible sur le site internet de Statistique Canada à 

l’adresse suivante www.statcan.gc.ca/pub/81-004-x/2005005/9112-fra.htm 

 

http://www.statcan.gc.ca/pub/81-004-x/2005005/9112-fra.htm
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Les immigrants appartenant à un groupe de minorités visibles ont des situations 

d’emploi plus précaires que l’ensemble des immigrants, mais le lieu d’obtention du plus 

haut diplôme a une importance plus grande pour eux tant en ce qui a trait à la précarité 

de l’emploi qu’au revenu généré par un emploi à temps plein. La proportion des 

personnes avec un emploi travaillant à temps plein toute l’année est moins élevée chez 

les personnes nées à l’étranger appartenant à un groupe de minorités visibles que pour 

l’ensemble des immigrants, mais seulement si leur plus haut diplôme est d’une 

institution étrangère. Le niveau d’éducation et le lieu d’obtention du diplôme ont aussi 

une incidence marquée sur le revenu des personnes appartenant à un groupe de 

minorités visibles. Parmi les personnes nées à l’étranger appartenant à un groupe de 

minorités visibles, les revenus médians sont plus faibles chez ceux qui ont obtenu leur 

diplôme dans une université étrangère. Les diplômés universitaires ayant travaillé à 

temps plein toute l’année appartenant à un groupe de minorités visibles affichent un 

revenu médian ne représentant que la moitié de celui des blancs si leur diplôme est 

d’une université étrangère. Pour la  plupart des groupes de minorités visibles nées à 

l’étranger, la différence de revenu médian entre les diplômés d’universités canadiennes 

et étrangères atteint ou dépasse 15 000 $. Cet écart est plus faible chez les noirs, mais 

seulement parce que le revenu des diplômés canadiens appartenant à ce groupe de 

minorités visibles est particulièrement bas.  

Les noirs et les Arabes/Asiatiques occidentaux semblent faire face à des difficultés 

particulièrement importantes face à l’emploi. Ils affichent des taux de chômage de 

18 %, soit plus de trois fois le taux de la population n’appartenant pas à un groupe de 

minorités visibles, et parmi ceux qui détenaient un emploi, ils étaient moins susceptibles 

d’être à temps plein toute l’année et s’ils travaillaient à temps plein leur revenu médian 

était plus faible.  

Quant aux variations régionales entre Montréal, Laval et la Rive-Sud, au niveau des 

proportions de travailleurs à temps plein, les différences entre les proportions observées 

chez les personnes appartenant à un groupe de minorités visibles et celles qui 

n’appartiennent pas à un groupe de minorités visibles sont plus grandes sur l’île de 

Montréal et sur la Rive-Sud (au moins 10 points de pourcentage de différence) qu’à  

Laval (seulement 5 points de pourcentage de différence).  

L’immigration québécoise est très fortement concentrée spatialement. Au recensement 

de 2006, près de neuf immigrants québécois sur 10 habitaient la région métropolitaine 

de Montréal et plus des trois quarts des immigrants vivant sur le territoire de la RMR de 

Montréal habitaient sur l’île de Montréal. La proche banlieue de l’île de Montréal, Laval 

et la Rive-Sud, compte aussi un nombre relativement important d’immigrants, mais 
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ailleurs sur le territoire québécois l’immigration demeure encore un phénomène peu 

visible. La concentration des immigrants sur l’île de Montréal est d’autant plus grande 

qu’il s’agit d’immigrants récemment admis au pays. Plus de 110 000 des immigrants 

résidant sur le territoire de l’île de Montréal se sont établis au pays au cours des cinq 

dernières années. Ils représentent 85 % des immigrants s’étant établis dans la région 

métropolitaine au cours de cette période. Selon la théorie de l’assimilation spatiale, les 

immigrants tendent à s’établir dans la ville centre à leur arrivée et à migrer vers les 

banlieues par la suite, si les conditions le permettent.  

Compte tenu de la diversification récente de l’immigration quant aux pays sources, la 

population immigrante de l’île de Montréal est donc aussi plus diversifiée que celle des 

autres régions. Plus de 375 000 personnes nées hors Canada habitant la grande région 

métropolitaine de Montréal appartiennent à un groupe de minorités visibles, et la très 

grande majorité d’entre elles (300 000) habitent l’île de Montréal. 

Tant pour la population née au Canada que pour la population immigrante les taux 

d’activité sont plus faibles et les taux de chômage plus élevés sur l’île de Montréal que 

dans les autres parties de la région métropolitaine de Montréal. Le chômage y est 

particulièrement élevé pour la population immigrante, celle-ci présentant un taux de 

chômage presque deux fois plus élevé que les non-immigrants. Les différences de 

chômage entre les deux populations sont moins importantes à Laval et en Montérégie, et 

encore moins importantes dans les autres régions (la deuxième couronne ou les régions 

non métropolitaines) où les écarts sont même parfois favorables à la population 

immigrante. Le chômage plus élevé des immigrants résidant sur l’île de Montréal 

apparaît endémique puisqu’il s’observe aussi chez les diplômés universitaires admis 

depuis plusieurs années. 

La précarité de l’emploi chez les immigrants apparaît aussi plus grande sur l’île de 

Montréal, mais c’est aussi le cas de la population non immigrante. Néanmoins, on 

remarque que la proportion d’immigrants ayant travaillé à temps plein toute l’année est 

plus faible sur l’île de Montréal que dans sa proche banlieue pour chacune des périodes 

d’immigration. Finalement, les revenus médians des employés à temps plein sont 

généralement plus élevés en banlieue que sur l’île de Montréal, tant pour les immigrants 

que pour les Canadiens de naissance, mais si les différences de revenus selon le lieu de 

naissance sont particulièrement marquées sur l’île de Montréal, c’est aussi le cas à 

Laval. Ailleurs, les différences de revenus sont un peu moins élevées, mais demeurent 

toujours défavorables à la population née à l’étranger. 
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L’analyse régionale présentée ici est basée sur le lieu de résidence des répondants. Au 

niveau de la région métropolitaine, le marché de l’emploi n’est pas régional, mais 

global, en particulier pour la population ayant un niveau d’éducation élevé. Les 

différences régionales que l’on observe ici, du moins chez les immigrants admis depuis 

10 à 15 ans, s’expliquent probablement plus par la migration résidentielle subséquente à 

l’établissement initial sur le territoire de la région métropolitaine que par les 

caractéristiques du marché de l’emploi de chaque région. Puisque la grande majorité des 

immigrants s’établissent dans la ville centre à leur arrivée, on peut penser que ceux qui 

ont un plus grand succès au niveau de leur intégration économique ont aussi une 

propension plus grande que les autres à migrer vers la banlieue.  

En ce qui a trait aux politiques ciblant les employeurs qui pourraient faciliter l’insertion 

des immigrants sur le marché de l’emploi, aplanir les difficultés face à la 

reconnaissance des qualifications et des diplômes étrangers ou encore favoriser l’équité 

par rapport à l’emploi des différents groupes de minorités visibles, il pourrait être 

préférable de faire une analyse selon le lieu de travail et le secteur d’activité pour 

identifier les régions ou les secteurs où des progrès pourraient être réalisés. L’analyse au 

niveau inframétropolitain selon le lieu de résidence demeure toutefois utile pour les 

organismes qui offrent des services à ceux qui cherchent un emploi. Elle permet de 

mieux identifier les besoins des clients potentiels de chaque région selon leurs 

caractéristiques puisqu’il est probable qu’un chômeur s’adressera au centre d’emploi de 

sa localité. 

 



 

 

Recommandations   

Ce portrait de l’emploi chez les immigrants de la région métropolitaine a permis de 

mettre en évidence les différences entre les immigrants et les non-immigrants au niveau 

de plusieurs indicateurs de l’intégration au marché du travail tel que l’activité, le 

chômage, le travail à temps plein et le revenu. Plusieurs caractéristiques des immigrants 

sont apparues comme facteurs associés à leur intégration économique : l’âge, le sexe, la 

durée de résidence au Canada, le niveau d’éducation et le lieu d’obtention du plus haut 

diplôme ou l’appartenance à un groupe de minorités visibles. Bien qu’un portrait 

statistique ne soit pas le meilleur outil pour aider à préciser les politiques, car il ne 

permet pas de contrôler l’effet des autres variables qui peuvent interférer. Néanmoins, 

plusieurs des relations observées dans les tableaux de ce rapport sont suffisamment 

fortes pour que l’on puisse en tirer de l’information permettant de faire quelques 

recommandations.  

Âge et sexe 

Les immigrants plus âgés et les femmes ont plus de difficultés à s’insérer sur le marché 

du travail. Pour s’assurer d’une meilleure intégration de ces groupes d’immigrants au 

marché de l’emploi, il pourrait être utile d’offrir des programmes spécifiques d’aide à 

ces groupes pour tenir compte des besoins particuliers de ceux-ci. 

Durée de résidence 

L’intégration économique des immigrants est un long processus comme le montre 

l’évolution des différents indicateurs socio-économiques selon la durée de résidence au 

pays. Les écarts entre les immigrants et les non-immigrants en termes de chômage ou de 

revenu sont importants, même plusieurs années après leur admission au Canada. Dans 

ce contexte, il faut s’assurer que les mesures d’aide à l’intégration économique ne soient 

pas fragmentées, mais continues, c’est-à-dire qu’elles permettent de suivre l’individu 

tout au long de son cheminement. Il faut aussi aider les immigrants à mieux connaître le 

Québec et sa culture le plus rapidement possible tout en cherchant à réduire les 

obstacles auxquels ils doivent faire face dans leur recherche d’un emploi correspondant 

à leurs compétences et à leurs attentes. 

Reconnaissance des compétences acquises à l’étranger 

Les immigrants sont dans l’ensemble plus scolarisés que la population née au Canada, 

mais plus de la moitié de la population graduée née à l’étranger a obtenu son diplôme 

d’une institution étrangère. Encore une fois, des écarts importants persistent au niveau 
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des différents indicateurs de l’intégration économique entre les immigrants et les non-

immigrants selon le niveau d’éducation, en particulier pour les immigrants détenant un 

diplôme étranger. Les compétences acquises pour un même diplôme, même canadien, 

varient selon l’institution qui l’a décerné et cette variation est évidemment encore plus 

grande entre les diplômes des institutions des différents pays. De plus, les employeurs 

potentiels peuvent difficilement mesurer les compétences acquises à l’étranger et établir 

les correspondances avec celles acquises des institutions d’enseignement canadiennes 

qu’ils connaissent mieux.  Dans ce contexte, il serait utile qu’un organisme reconnu 

évalue les compétences acquises à l’étranger par les immigrants et établisse des 

correspondances avec les compétences acquises au Canada pour tous les immigrants 

possédant des diplômes étrangers. Cet organisme existe déjà au Québec (Services des 

évaluations comparatives d’Immigration Québec), mais offre ses services sur demandes. 

De plus, les délais de traitement sont longs (plus de sept mois). Il serait utile pour un 

immigrant qualifié à la recherche d’un emploi au Québec de détenir les résultats de 

l’évaluation comparative de ses études faites à l’étranger avant son arrivée au Canada. 

On pourrait aussi mieux évaluer les points attribués aux demandeurs du statut de 

résident permanent sous le volet économique de la politique d’immigration qui sont 

attribués en vertu du certificat, du diplôme ou du nombre d’années d’étude sans 

distinction du lieu d’étude ou des équivalences entre ces diplômes et les diplômes 

canadiens. Il faudrait aussi accroitre l’offre de programmes, tels les stages et la 

formation d’appoint, en particulier en ce qui concerne les emplois professionnels et/ou 

règlementés pour réduire la déqualification des emplois immigrants. Finalement, la 

sélection des immigrants économiques est en grande partie basée sur le capital humain, 

mais ne correspond pas nécessairement au besoin du marché de l’emploi. Il pourrait être 

utile de sélectionner les immigrants selon les besoins du marché du travail québécois.  

Minorités visibles 

Certains groupes de populations sont clairement plus défavorisés tant en ce qui 

concerne leur accès à un emploi, surtout qualifié, qu’en ce qui concerne le revenu 

d’emploi. C’est le cas des personnes appartenant à un groupe de minorités visibles, 

notamment de celles qui se déclarent Arabes ou Asiatiques occidentaux ainsi que des 

femmes immigrantes. Il est possible qu’une partie de ces difficultés résultent d’une 

forme de discrimination directe ou indirecte de la part des employeurs. Il faut donc 

continuer à agir sur ceux-ci pour les encourager à embaucher les nouveaux arrivants et à 

diversifier leur main d’œuvre, continuer à promouvoir les politiques d’équité à l’emploi 

et continuer la lutte contre la discrimination.  
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Conclusion   

Le chômage est plus élevé chez les immigrants, en particulier pour les immigrants 

récents. Sous son volet économique, la politique d’immigration canadienne accorde 

beaucoup d’importance au capital humain lors de la sélection des candidats à 

l’immigration. Néanmoins, même chez ceux ayant obtenu un diplôme universitaire, le 

chômage demeure élevé et les revenus plus faibles que ceux de la population 

immigrante de même niveau d’éducation.  

Une partie des différences selon le statut d’immigrant au niveau de l’activité, du 

chômage et de la précarité de l’emploi chez les gradués peut s’expliquer par la difficulté 

de faire reconnaître les compétences acquises à l’étranger, mais l’analyse a permis de 

constater que même parmi le gradués ayant obtenu un diplôme d’une université 

canadienne, le chômage et la précarité de l’emploi étaient plus élevés et les revenus et le 

statut professionnel plus faibles chez les immigrants que chez les non-immigrants. Les 

immigrants cherchant à s’insérer sur le marché de l’emploi montréalais font donc face à 

plusieurs défis : obtenir une reconnaissance de leurs qualifications, se trouver un 

premier emploi, accéder à un emploi correspondant à leurs attentes et leurs compétences 

et le conserver.   

Ce portrait de l’emploi chez les immigrants de la région métropolitaine de Montréal a 

permis de comparer plusieurs indicateurs de l’insertion au marché de l’emploi pour les 

immigrants et les non immigrants et ainsi d’identifier de nombreuses pistes de 

recherche, mais ses résultats sont limités par la source des données analysées. Les 

tableaux extraits des données du recensement permettent de dresser un portrait de la 

situation, mais malgré les efforts faits pour contrôler des variables explicatives 

importantes comme la durée de résidence au pays, le niveau d’éducation et le lieu 

d’obtention du diplôme, les résultats demeurent toujours au niveau agrégé et les 

comparaisons portent donc sur des groupes plus ou moins homogènes. Il est aussi 

impossible de croiser certaines variables entre elles à cause de la construction même des 

tableaux extraits du recensement ou encore parce que le croisement d’un trop grand 

nombre de variables ne permet pas de conserver suffisamment de répondants dans 

chaque cellule pour obtenir des mesures fiables. 

Une analyse multivariée à partir des microdonnées du recensement permettra de mieux 

identifier les facteurs associés positivement ou négativement à l’intégration des 

immigrants sur le marché de l’emploi montréalais, tout en contrôlant pour les autres 

caractéristiques.  
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Tableau 1.1 : Population âgée de 15 ans et plus selon la région Québec et RMR de Montréal, 2006 
 

       
 

Région 
Population 

non 
immigrante 

Population 
immigrante 

Population 
totale 

Proportion de 
la population 
immigrante 

Répartition 
régionale de la 

population 
immigrante 
québécoise 

Répartition 
régionale de la 

population 
immigrante 

montréalaise 

Répartition de la 
population 

immigrante dans 
les 5 régions 

administratives 

Ensemble du Québec 5 350 565 790 950 6 141 515 12,9 % 100,0 %    

Île de Montréal 978 905 526 185 1 505 090 35,0 % 66,5 % 75,8 % 73,3 % 

Laval 228 260 69 900 298 160 23,4 % 8,8 % 10,1 % 9,7 % 

Lanaudière RMR 182 270 7 635 189 905 4,0 % 1,0 % 1,1 % 1,1 % 

Lanaudière Hors-RMR 153 380 3 840 157 220 2,4 % 0,5 %   0,5 % 

Laurentides RMR 277 095 12 850 289 945 4,4 % 1,6 % 1,9 % 1,8 % 

Laurentides Hors-RMR 116 515 5 115 121 630 4,2 % 0,6 %   0,7 % 

Montérégie RMR 581 115 77 795 658 910 11,8 % 9,8 % 11,2 % 10,8 % 

Montérégie Hors-RMR 422 330 14 730 437 060 3,4 % 1,9 %   2,1 % 

RMR de Montréal 2 247 645 694 360 2 942 005 23,6 % 87,8 % 100,0 %  

Ensemble des 5 régions 
administratives 2 939 870 718 050 3 657 920 19,6 % 

  
100,0 % 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 1.2 : Population âgée de 15 ans et plus selon le groupe d'âge et la région, 2006 

          Population non immigrante 

Groupe d'âge Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

15 - 24 ans 175 220 39 840 31195 21 680 45 260 14 320 95 100 65 550 386 635 

25 - 54 ans 516 120 120 635 104980 77 755 159 340 57 070 320 935 218 485 1 222 010 

55 - 64 ans 123 545 30 030 25825 27 130 38 550 23 125 88 975 69 895 306 930 

65 ans et plus 164 010 37 755 20270 26 810 33 940 21 990 76 090 68 400 332 060 

Total 978 895 228 260 182270 153 375 277 090 116 505 581 100 422 330 2 247 635 

                    

15 - 24 ans 17,9 % 17,5 % 17,1 % 14,1 % 16,3 % 12,3 % 16,4 % 15,5 % 17,2 % 

25 - 54 ans 52,7 % 52,8 % 57,6 % 50,7 % 57,5 % 49,0 % 55,2 % 51,7 % 54,4 % 

55 - 64 ans 12,6 % 13,2 % 14,2 % 17,7 % 13,9 % 19,8 % 15,3 % 16,5 % 13,7 % 

65 ans et plus 16,8 % 16,5 % 11,1 % 17,5 % 12,2 % 18,9 % 13,1 % 16,2 % 14,8 % 

Total 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 

          Population immigrante 

Groupe d'âge Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

15 - 24 ans 49 560 5 860 555 325 825 240 6 955 1 050 63 740 

25 - 54 ans 297 100 39 240 4 770 1 765 7 310 2 100 43 685 7 135 392 110 

55 - 64 ans 77 930 12 070 1 235 695 2 395 1 130 13 375 2 505 107 000 

65 ans et plus 101 610 12 730 1 075 1 070 2 320 1 650 13 785 4 040 131 510 

Total 526 185 69 900 7 635 3 840 12 850 5 115 77 795 14 730 694 360 

          15 - 24 ans 9,4 % 8,4 % 7,3 % 8,5 % 6,4 % 4,7 % 8,9 % 7,1 % 9,2 % 

25 - 54 ans 56,5 % 56,1 % 62,5 % 46,0 % 56,9 % 41,1 % 56,2 % 48,4 % 56,5 % 

55 - 64 ans 14,8 % 17,3 % 16,2 % 18,1 % 18,6 % 22,1 % 17,2 % 17,0 % 15,4 % 

65 ans et plus 19,3 % 18,2 % 14,1 % 27,9 % 18,1 % 32,3 % 17,7 % 27,4 % 18,9 % 

Total 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,4 % 100,0 % 100,1 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 

     

 

 

 

 

 

 

 

 



89 

 

 

Tableau 1.3 : Population âgée de 15 ans et plus selon la période d'immigration et la région, 2006 

          Période 
d'immigration 

Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

Avant 1991 277 995 46 270 5 080 2 525 8 945 3 620 47 035 10 420 385 320 

1991-1995 72 660 9 840 890 350 1 130 475 9 815 1 060 94 340 

1996-2000 62 960 6 915 900 435 1 220 485 9 055 1 200 81 050 

2001-2006 112 565 6 870 765 535 1 555 535 11 890 2 050 133 645 

Total 526 185 69 900 7 635 3 840 12 850 5 115 77 795 14 730 694 360 

                    

Avant 1991 52,8 % 66,2 % 66,5 % 65,8 % 69,6 % 70,8 % 60,5 % 70,7 % 55,5 % 

1991-1995 13,8 % 14,1 % 11,7 % 9,1 % 8,8 % 9,3 % 12,6 % 7,2 % 13,6 % 

1996-2000 12,0 % 9,9 % 11,8 % 11,3 % 9,5 % 9,5 % 11,6 % 8,1 % 11,7 % 

2001-2006 21,4 % 9,8 % 10,0 % 13,9 % 12,1 % 10,5 % 15,3 % 13,9 % 19,2 % 

Total 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 

          Répartition régionale de la population immigrante montréalaise 

Période 
d'immigration 

Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

Avant 1991 72,1 % 12,0 % 1,3 %   2,3 %   12,2 %   100,0 % 

1991-1995 77,0 % 10,4 % 0,9 %   1,2 %   10,4 %   100,0 % 

1996-2000 77,7 % 8,5 % 1,1 %   1,5 %   11,2 %   100,0 % 

2001-2006 84,2 % 5,1 % 0,6 %   1,2 %   8,9 %   100,0 % 

Total 75,8 % 10,1 % 1,1 %   1,9 %   11,2 %   100,0 % 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 1.4 : Population âgée de 15 ans et plus selon le groupe de minorités visibles et la région, 2006 

          
Groupe de minorités visibles Montréal Laval 

Lanaudière 
RMR 

Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

Non-minorités visibles 1189 005 261 150 185 225 156 130 285 285 120 975 609 750 433 185 2 530 430 

Minorités visibles nées au 
Canada 50 215 7 125 1 350 300 1 100 210 9 820 1 050 69 610 

Minorités visibles nées hors 
Canada 299 110 30 875 3 475 985 3 795 635 41 485 3 635 378 740 

    Noir 74 060 8 775 1 490 285 740 110 8 370 695 93 430 

    Sud-Asiatique, Asiatique du   
    S-E, Chinois 99 915 6 865 280 205 1 120 190 16 135 885 124 320 

    Arabe/Asiatique occidental 60 165 10 150 610 50 770 70 7 325 585 79 015 

    Latino-Américain 40 700 4 230 980 395 1 000 170 6 730 1 280 53 640 

    Autres 24 270 860 115 50 175 90 2 920 190 28 340 

Total des minorités visibles 349 330 38 005 4 825 1 285 4 895 845 51 300 4 690 448 350 

Population totale 1 538 335 299 155 190 055 157 415 290 180 121 820 661 055 437 870 2 978 775 

Population immigrante 526 185 69 900 7 635 3 840 12 850 5 115 77 795 14 730 694 360 

          Non-minorités visibles 77 % 87 % 97 % 99 % 98 % 99 % 92 % 99 % 85 % 

Minorités visibles nées au 
Canada 3,3 % 2,4 % 0,7 % 0,2 % 0,4 % 0,2 % 1,5 % 0,2 % 2,3 % 

Minorités visibles nées hors 
Canada 19,4 % 10,3 % 1,8 % 0,6 % 1,3 % 0,5 % 6,3 % 0,8 % 12,7 % 

    Noir 4,8 % 2,9 % 0,8 % 0,2 % 0,3 % 0,1 % 1,3 % 0,2 % 3,1 % 

    Sud-Asiatique, Asiatique du  
    S-E, Chinois 6,5 % 2,3 % 0,1 % 0,1 % 0,4 % 0,2 % 2,4 % 0,2 % 4,2 % 

    Arabe/Asiatique occidental 3,9 % 3,4 % 0,3 % 0,0 % 0,3 % 0,1 % 1,1 % 0,1 % 2,7 % 

    Latino-Américain 2,6 % 1,4 % 0,5 % 0,3 % 0,3 % 0,1 % 1,0 % 0,3 % 1,8 % 

    Autres 1,6 % 0,3 % 0,1 % 0,0 % 0,1 % 0,1 % 0,4 % 0,0 % 1,0 % 

Total des minorités visibles 22,7 % 12,7 % 2,5 % 0,8 % 1,7 % 0,7 % 7,8 % 1,1 % 15,1 % 

Population totale 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 

          

Minorités visibles nées hors Canada en pourcentage de la population immigrante 

Groupe de minorités visibles Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

    Noir 14,1 % 12,6 % 19,5 % 7,4 % 5,8 % 2,2 % 10,8 % 4,7 % 13,5 % 

    Sud-Asiatique, Asiatique du  
    S-E, Chinois 19,0 % 9,8 % 3,7 % 5,3 % 8,7 % 3,7 % 20,7 % 6,0 % 17,9 % 

    Arabe/Asiatique occidental 11,4 % 14,5 % 8,0 % 1,3 % 6,0 % 1,4 % 9,4 % 4,0 % 11,4 % 

    Latino-Américain 7,7 % 6,1 % 12,8 % 10,3 % 7,8 % 3,3 % 8,7 % 8,7 % 7,7 % 

    Autres 4,6 % 1,2 % 1,5 % 1,3 % 1,4 % 1,8 % 3,8 % 1,3 % 4,1 % 

Total 56,8 % 44,2 % 45,5 % 25,7 % 29,5 % 12,4 % 53,3 % 24,7 % 54,5 % 

          Note : Autre = Coréen, Japonais, Philippin, Minorité visible autre et Minorités visibles multiples 

    Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 1.5 : Population âgée de 15 ans et plus selon le plus haut certificat d'études et la région, 2006 

          Population non immigrante 

Plus haut certificat d'études Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

Aucun grade, certificat ou 
diplôme (moins d'un 
secondaire) 198 055 46 655 44 845 51 620 71 215 34 365 124 875 129 445 485 645 

Diplôme d'études secondaires 
ou attestation d'équivalence 222 435 57 705 46 415 35 790 64 865 26 760 136 755 102 930 528 175 

Certificat ou diplôme d'une 
école de métiers 102 185 33 005 34 140 28 770 49 480 21 010 85 980 74 315 304 800 

Certificat ou diplôme d'autres 
études non universitaires 166 320 41 680 29 960 19 975 46 005 15 780 102 655 63 045 386 620 

Certificat ou diplôme inférieur 
au baccalauréat 53 930 12 945 8 335 5 370 11 995 5 760 31 100 16 060 118 300 

Baccalauréat 151 920 25 380 13 980 8 395 25 035 8 590 70 160 26 215 286 480 

Certificat ou diplôme  
supérieur au baccalauréat 20 830 3 720 1 600 1 215 2 855 1 365 8 970 3 670 37 965 

Diplôme en médecine, art  
dentaire, médecine 
vétérinaire ou optométrie 6 210 780 435 500 770 440 2 280 1 095 10 475 

Maîtrise 48 430 5 650 2 330 1 505 4 220 2 090 16 210 4 805 76 840 

Doctorat acquis 8 590 740 235 245 675 365 2 125 750 12 355 

Population sans diplôme 
universitaire 742 930 191 985 163 690 141 530 243 545 103 670 481 380 385 795 1 823 530 

Population avec diplôme 
universitaire 235 975 36 275 18 580 11 850 33 550 12 845 99 735 36 535 424 115 

% population graduée 24,1 % 15,9 % 10,2 % 7,7 % 12,1 % 11,0 % 17,2 % 8,7 % 18,9 % 

Population totale 978 905 228 260 182 270 153 380 277 095 116 515 581 115 422 330 2 247 645 
                    

Population immigrante 

Plus haut certificat d'études Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

Aucun grade, certificat ou 
diplôme (moins d'un 
secondaire) 128 125 19 095 1 640 1 045 3 080 730 13 550 3 545 165 490 

Diplôme d'études secondaires 
ou attestation d'équivalence 99 080 14 345 1 525 760 2 535 1 045 13 905 2 925 131 395 

Certificat ou diplôme d'une 
école de métiers 51 005 9 870 1 255 615 1 890 885 9 195 2 560 73 210 

Certificat ou diplôme d'autres 
études non universitaires 65 240 9 710 1 330 565 1 830 905 12 335 2 045 90 450 

Certificat ou diplôme inférieur 
au baccalauréat 35 530 4 555 530 260 935 370 6 100 870 47 645 

Baccalauréat 78 520 7 570 835 340 1 445 600 12 810 1 485 101 180 

Certificat ou diplôme  
supérieur au baccalauréat 17 540 1 770 195 40 390 180 2 845 385 22 740 
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Plus haut certificat d'études Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

Diplôme en médecine, art  
dentaire, médecine  
vétérinaire ou optométrie 5 275 360 35 10 75 30 770 145 6515 

Maîtrise 35 900 2 050 240 145 560 270 4 960 645 43 710 

Doctorat acquis 9 970 580 35 35 90 95 1 330 140 12 015 

Population sans diplôme 
universitaire 378 975 57 575 6 295 3 250 10 280 3 940 55 075 11 940 508 200 

Population avec diplôme 
universitaire 147 210 12 325 1 340 590 2 570 1 175 22 720 2 790 186 160 

% population graduée 28,0 % 17,6 % 17,6 % 15,4 % 20,0 % 23,0 % 29,2 % 18,9 % 26,8 % 

Population totale 526 185 69 900 7 635 3 840 12 850 5 115 77 795 14 730 694 360 

          

Pourcentage de la population immigrante selon le plus haut certificat d'études 

Plus haut certificat d'études Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

Aucun grade, certificat ou 
diplôme (moins d'un 
secondaire) 39,3 % 29,0 % 3,5 % 2,0 % 4,1 % 2,1 % 9,8 % 2,7 % 25,4 % 

Diplôme d'études secondaires 
ou attestation d'équivalence 30,8 % 19,9 % 3,2 % 2,1 % 3,8 % 3,8 % 9,2 % 2,8 % 19,9 % 

Certificat ou diplôme d'une 
école de métiers 33,3 % 23,0 % 3,5 % 2,1 % 3,7 % 4,0 % 9,7 % 3,3 % 19,4 % 

Certificat ou diplôme d'autres 
études non universitaires 28,2 % 18,9 % 4,3 % 2,8 % 3,8 % 5,4 % 10,7 % 3,1 % 19,0 % 

Certificat ou diplôme inférieur 
au baccalauréat 39,7 % 26,0 % 6,0 % 4,6 % 7,2 % 6,0 % 16,4 % 5,1 % 28,7 % 

Baccalauréat 34,1 % 23,0 % 5,6 % 3,9 % 5,5 % 6,5 % 15,4 % 5,4 % 26,1 % 

Certificat ou diplôme  
supérieur au baccalauréat 45,7 % 32,2 % 10,9 % 3,2 % 12,0 % 11,7 % 24,1 % 9,5 % 37,5 % 

Diplôme en médecine, art  
dentaire, médecine  
vétérinaire ou optométrie 45,9 % 31,6 % 7,4 % 2,0 % 8,9 % 6,4 % 25,2 % 11,7 % 38,3 % 

Maîtrise 42,6 % 26,6 % 9,3 % 8,8 % 11,7 % 11,4 % 23,4 % 11,8 % 36,3 % 

Doctorat acquis 53,7 % 43,9 % 13,0 % 12,5 % 11,8 % 20,7 % 38,5 % 15,7 % 49,3 % 

Population sans diplôme 
universitaire 33,8 % 23,1 % 3,7 % 2,2 % 4,1 % 3,7 % 10,3 % 3,0 % 21,8 % 

Population avec diplôme 
universitaire 38,4 % 25,4 % 6,7 % 4,7 % 7,1 % 8,4 % 18,6 % 7,1 % 30,5 % 

Population totale 35,0 % 23,4 % 4,0 % 2,4 % 4,4 % 4,2 % 11,8 % 3,4 % 23,6 % 

          Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 1.6 : Population graduée selon le lieu d'obtention du diplôme et la région, 2006 

          Population non immigrante 
Plus haut certificat 
d'études 

Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

Aucun certificat, 
diplôme ou grade 
postsecondaire 420 495 104 355 91 255 87 400 136 075 61 125 261 630 232 375 1 013 825 

Diplôme obtenu 
au Canada 548 000 123 070 90 725 65 690 140 400 54 860 317 060 188 770 1 219 255 

Diplôme obtenu 
hors Canada 10 405 840 290 285 620 530 2 420 1 190 14 570 

Population totale 978 905 228 260 182 270 153 380 277 095 116 515 581 115 422 330 2 247 645 

                    

Diplôme obtenu 
au Canada 98,1 % 99,3 % 99,7 % 99,6 % 99,6 % 99,0 % 99,2 % 99,4 % 98,8 % 

Diplôme obtenu 
hors Canada 1,9 % 0,7 % 0,3 % 0,4 % 0,4 % 1,0 % 0,8 % 0,6 % 1,2 % 

Population 
diplômée 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 

          Population immigrante 
Plus haut certificat 
d'études 

Montréal Laval 
Lanaudière 

RMR 
Lanaudière 
Hors-RMR 

Laurentides 
RMR 

Laurentides 
Hors-RMR 

Montérégie 
RMR 

Montérégie 
Hors-RMR 

RMR de 
Montréal 

Aucun certificat, 
diplôme ou grade 
postsecondaire 227 205 33 445 3 175 1 810 5 615 1 775 27 460 6 470 296 880 

Diplôme obtenu 
au Canada 139 495 20 435 2 750 750 3 770 1 455 25 665 3 695 192 110 

Diplôme obtenu 
hors Canada 159 485 16 025 1 710 1 290 3 460 1 885 24 680 4 565 205 360 

Population totale 526 185 69 900 7 635 3 840 12 850 5 115 77 795 14 730 694 360 

                    

Diplôme obtenu 
au Canada 46,7 % 56,0 % 61,7 % 36,8 % 52,1 % 43,6 % 51,0 % 44,7 % 48,3 % 

Diplôme obtenu 
hors Canada 53,3 % 44,0 % 38,3 % 63,2 % 47,9 % 56,4 % 49,0 % 55,3 % 51,7 % 

Population 
diplômée 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 100,0 % 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 

 

 

 

 

 

 

 

 



94 

 

Tableau 1.7a : Revenu total moyen des personnes ayant touché un revenu d'emploi en 2005 selon 
le lieu de naissance, le sexe et la région 

       

 

Population née au 
Canada 

Population née hors 
Canada 

Revenu de la population 
née hors Canada par 
rapport à celui des 

Canadiens de naissance 

 Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes 

Ensemble du Québec 45 446 32 438 40 652 30 448 89,5 % 93,9 % 

Montréal 50 999 36 362 39 898 30 143 78,2 % 82,9 % 

Laval 48 849 34 950 37 755 29 438 77,3 % 84,2 % 

Lanaudière RMR 47 019 32 320 41 570 33 864 88,4 % 104,8 % 

Lanaudière Hors-RMR 38 128 27 599 36 129 28 591 94,8 % 103,6 % 

Laurentides RMR 48 648 32 698 46 517 32 884 95,6 % 100,6 % 

Laurentides Hors-RMR 41 587 29 578 42 657 31 978 102,6 % 108,1 % 

Montérégie RMR 51 826 35 647 46 926 33 410 90,5 % 93,7 % 

Montérégie Hors-RMR 40 734 28 902 40 264 27 590 98,8 % 95,5 % 

RMR de Montréal 50 350 35 226 40 689 30 562 80,8 % 86,8 % 

       Tableau 1.7b : Revenu total médian des personnes ayant touché un revenu d'emploi en 2005 selon 
le sexe, le lieu de naissance et la région 

       

 

Population née au 
Canada 

Population née hors 
Canada 

Revenu de la population 
née hors Canada par 
rapport à celui des 

Canadiens de naissance 

 Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes 

Ensemble du Québec 36 809 28 324 28 766 24 708 78,1 % 87,2 % 

Montréal 34 800 30 666 26 895 23 953 77,3 % 78,1 % 

Laval 40 085 31 383 30 706 25 655 76,6 % 81,7 % 

Lanaudière RMR 42 480 29 880 38 501 29 624 90,6 % 99,1 % 

Lanaudière Hors-RMR 33 693 24 624 28 995 22 536 86,1 % 91,5 % 

Laurentides RMR 41 158 28 969 37 871 27 513 92,0 % 95,0 % 

Laurentides Hors-RMR 33 004 25 236 28 543 25 640 86,5 % 101,6 % 

Montérégie RMR 42 875 31 613 34 824 27 378 81,2 % 86,6 % 

Montérégie Hors-RMR 35 472 26 037 31 566 24 032 89,0 % 92,3 % 

RMR de Montréal 39 071 30 703 28 573 24 718 73,1 % 80,5 % 

       Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 1.8 : Taux d'activité selon le sexe et la région, 2006 

          

 

Population non immigrante Population immigrante Différence 

 
Total Hommes Femmes Total Hommes Femmes Total Hommes Femmes 

Ensemble du Québec 65,5 70,9 60,4 61,6 69,3 54,2 -3,8 -1,6 -6,2 

Montréal 65,8 71,0 61,1 60,2 68,2 52,7 -5,5 -2,8 -8,4 

Laval 67,9 72,8 63,4 65,1 72,7 57,4 -2,7 -0,1 -6,0 

Lanaudière RMR 71,6 76,6 66,8 72,4 78,1 66,3 0,9 1,5 -0,5 

Lanaudière Hors-RMR 59,9 65,8 54,1 51,7 56,0 46,9 -8,2 -9,8 -7,2 

Laurentides RMR 70,9 76,0 66,1 65,6 73,4 56,5 -5,3 -2,6 -9,6 

Laurentides Hors-RMR 59,9 63,8 56,0 52,0 57,4 46,1 -7,9 -6,5 -9,9 

Montérégie RMR 70,3 75,3 65,6 65,4 72,4 58,4 -4,9 -2,9 -7,2 

Montérégie Hors-RMR 65,4 71,2 59,8 57,5 65,1 49,6 -7,9 -6,1 -10,2 

RMR de Montréal 68,2 73,4 63,5 61,5 69,4 54,0 -6,7 -4,0 -9,5 

          Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 1.9 : Taux de chômage selon le sexe et la région, 2006 

          

 

Population non immigrante Population immigrante Différence 

 
Total Hommes Femmes Total Hommes Femmes Total Hommes Femmes 

Ensemble du Québec 6,4 6,9 5,7 10,9 10,2 11,8 4,6 3,3 6,1 

Montréal 6,8 7,5 6,1 12,5 11,9 13,2 5,7 4,4 7,1 

Laval 4,9 5,3 4,5 7,4 6,4 8,8 2,5 1,1 4,3 

Lanaudière RMR 4,4 4,4 4,4 4,6 3,7 5,8 0,2 -0,8 1,5 

Lanaudière Hors-RMR 7,5 7,5 7,4 7,8 7,6 8,7 0,4 0,1 1,3 

Laurentides RMR 5,0 5,0 4,9 4,3 4,6 4,3 -0,7 -0,5 -0,6 

Laurentides Hors-RMR 8,0 8,9 7,0 8,5 8,3 9,1 0,5 -0,5 2,1 

Montérégie RMR 4,9 5,1 4,6 7,4 6,6 8,4 2,6 1,6 3,7 

Montérégie Hors-RMR 5,5 5,6 5,3 8,1 7,3 9,3 2,7 1,7 4,0 

RMR de Montréal 5,7 6,0 5,3 11,1 10,4 11,9 5,4 4,4 6,6 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 

     

 



 

 

Tableau 2.1 : Taux d'activité, d'emploi et de chômage selon la période d'immigration et la région, 2006 

               

         
Différence avec la population non immigrante 

 
Montréal Laval 

  
Montréal Laval 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

    Avant 1991 53,6 49,2 8,2 61,6 58,0 5,8 
 

    Avant 1991 -12,2 -12,1 1,4 -6,3 -6,5 0,9 

    1991 - 1995 68,2 59,9 12,2 74,8 68,7 8,2 
 

    1991 - 1996 2,5 -1,4 5,4 7,0 4,2 3,3 

    1996 - 2000 70,4 60,9 13,5 73,1 67,2 8,2 
 

    1996 - 2000 4,7 -0,4 6,7 5,2 2,7 3,3 

    2001 - 2006 65,8 52,1 20,7 66,9 56,6 15,6 
 

    2001 - 2006 0,0 -9,1 13,9 -1,0 -8,0 10,6 

Population immigrante 60,2 52,7 12,5 65,1 60,3 7,4 
 

Population immigrante -5,5 -8,6 5,7 -2,7 -4,3 2,5 

Population non 
immigrante 65,8 61,3 6,8 67,9 64,5 4,9 

        Population totale 63,8 58,3 8,7 67,2 63,5 5,5 
        

        
 

      

 
Lanaudière RMR Lanaudière Hors-RMR 

  
Lanaudière RMR Lanaudière Hors-RMR 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

    Avant 1991 67,8 65,0 4,1 41,8 38,0 8,5 
 

    Avant 1991 -3,7 -3,5 -0,3 -18,2 -17,5 1,1 

    1991 - 1995 77,5 76,4 2,2 68,6 65,7 4,2 
 

    1991 - 1996 6,0 8,0 -2,2 8,6 10,2 -3,3 

    1996 - 2000 87,2 85,0 3,2 70,1 64,4 8,2 
 

    1996 - 2000 15,7 16,6 -1,2 10,2 8,9 0,7 

    2001 - 2006 79,1 69,3 12,4 72,0 67,3 5,2 
 

    2001 - 2006 7,5 0,9 8,0 12,0 11,8 -2,3 

Population immigrante 72,4 69,0 4,6 51,7 47,7 7,8 
 

Population immigrante 0,9 0,6 0,2 -8,2 -7,8 0,4 

Population non 
immigrante 71,6 68,4 4,4 59,9 55,5 7,5 

        Population totale 71,6 68,4 4,4 59,7 55,3 7,5 
        

               

 
Laurentides RMR Laurentides Hors-RMR 

  
Laurentides RMR Laurentides Hors-RMR 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

    Avant 1991 61,4 59,5 3,1 41,6 38,1 8,3 
 

    Avant 1991 -9,5 -7,8 -1,9 -18,3 -17,0 0,3 

    1991 - 1995 74,8 71,2 4,1 81,1 78,9 1,3 
 

    1991 - 1996 3,9 3,9 -0,8 21,2 23,9 -6,7 

    1996 - 2000 81,6 77,0 5,5 82,5 71,1 12,5 
 

    1996 - 2000 10,7 9,7 0,6 22,6 16,1 4,5 

    2001 - 2006 69,8 63,0 9,7 70,1 62,6 9,3 
 

    2001 - 2006 -1,1 -4,3 4,7 10,2 7,5 1,3 

Population immigrante 65,6 62,7 4,3 52,0 47,8 8,5 
 

Population immigrante -5,3 -4,7 -0,7 -7,9 -7,3 0,5 

Population non 
immigrante 70,9 67,4 5,0 59,9 55,1 8,0 

        Population totale 70,7 67,2 4,9 59,5 54,8 8,0 
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Montérégie RMR Montérégie Hors-RMR 

  
Montérégie RMR Montérégie Hors-RMR 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

    Avant 1991 61,8 58,6 5,1 51,2 48,1 6,1 
 

    Avant 1991 -8,5 -8,3 0,3 -14,1 -13,7 0,6 

    1991 - 1995 72,6 67,0 7,7 75,5 69,8 8,1 
 

    1991 - 1996 2,3 0,2 2,9 10,1 8,0 2,7 

    1996 - 2000 76,0 69,7 8,3 82,1 76,7 6,6 
 

    1996 - 2000 5,7 2,8 3,4 16,7 14,8 1,1 

    2001 - 2006 65,5 55,8 15,0 65,6 54,1 17,1 
 

    2001 - 2006 -4,8 -11,1 10,1 0,2 -7,7 11,6 

Population immigrante 65,4 60,5 7,4 57,5 52,9 8,1 
 

Population immigrante -4,9 -6,3 2,6 -7,9 -9,0 2,7 

Population non 
immigrante 70,3 66,9 4,9 65,4 61,8 5,5 

        
Population totale 69,7 66,1 5,1 65,1 61,5 5,5 

        

               

 
RMR de Montréal 

     
RMR de Montréal 

   
Période d'immigration 

Taux 
d'activité 

Taux 
d'emploi 

Taux de 
chômage 

    

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

       Avant 1991 55,9 51,9 7,3 
    

    Avant 1991 -12,3 -12,5 1,6 
       1991 - 1995 69,5 61,8 11,1 

    
    1991 - 1996 1,3 -2,5 5,4 

   
    1996 - 2000 71,6 62,9 12,2 

    
    1996 - 2000 3,4 -1,5 6,5 

   
    2001 - 2006 65,9 52,9 19,8 

    
    2001 - 2006 -2,3 -11,5 14,1 

   
Population immigrante 61,5 54,7 11,1 

    
Population immigrante -6,7 -9,7 5,4 

   Population non 
immigrante 68,2 64,4 5,7 

           
Population totale 66,7 62,1 6,8 

           
Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 2.2 : Taux d'activité, d'emploi et de chômage selon le groupe de minorités visibles et la région, 2006 

             

       
Différence avec la population de non-minorités visibles 

 

Montréal Laval Montréal Laval 

Groupe de minorités visibles 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

Non-minorités visibles 63,3 58,8 7,1 66,6 63,3 5,0             

Minorités visibles nées au Canada 64,3 56,4 12,4 63,5 57,2 10,1 1,0 -2,4 5,3 -3,1 -6,1 5,1 

Minorités visibles nées hors Canada 65,0 55,3 14,8 72,8 66,3 8,9 1,7 -3,5 7,7 6,2 3,0 3,9 

      Noir 67,6 57,2 15,4 75,1 69,2 7,9 4,3 -1,6 8,3 8,5 5,9 2,9 

      Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois 60,3 52,3 13,2 68,8 63,4 7,7 -3,0 -6,5 6,1 2,2 0,1 2,7 

      Arabe/Asiatique occidental 64,0 50,9 20,5 71,3 63,6 10,9 0,7 -7,9 13,4 4,7 0,3 5,9 

      Latino-Américain 69,3 59,6 14,0 78,5 71,7 8,6 6,0 0,8 6,9 11,9 8,4 3,6 

      Autres 70,9 65,7 7,4 68,6 64,0 7,6 7,6 6,9 0,3 2,0 0,7 2,6 

Total des minorités visibles 64,9 55,5 14,5 71,0 64,6 9,1 1,6 -3,3 7,4 4,4 1,3 4,1 

Population totale 63,6 58,0 8,8 67,2 63,5 5,5             

             

 

Lanaudière RMR Lanaudière Hors-RMR Lanaudière RMR Lanaudière Hors-RMR 

Groupe de minorités visibles 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

Non-minorités visibles 71,5 68,4 4,3 59,7 55,2 7,4 
      Minorités visibles nées au Canada 68,5 61,5 10,3 70,0 63,3 7,1 -3,0 -6,9 6,0 10,3 8,1 -0,3 

Minorités visibles nées hors Canada 76,7 72,5 5,4 69,5 64,0 8,0 5,2 4,1 1,1 9,8 8,8 0,6 

      Noir 76,8 72,5 5,2 49,1 47,4 7,1 5,3 4,1 0,9 -10,6 -7,8 -0,3 

      Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois 66,1 62,5 5,4 78,0 68,3 12,5 -5,4 -5,9 1,1 18,3 13,1 5,1 

      Arabe/Asiatique occidental 81,1 80,3 0,0 80,0 60,0 25,0 9,6 11,9 -4,3 20,3 4,8 17,6 

      Latino-Américain 80,6 73,5 8,2 77,2 73,4 6,6 9,1 5,1 3,9 17,5 18,2 -0,8 

      Autres 47,8 39,1 18,2 70,0 70,0 0,0 -23,7 -29,3 13,9 10,3 14,8 -7,4 

Total des minorités visibles 74,5 69,3 6,7 69,6 63,8 7,8 3,0 0,9 2,4 9,9 8,6 0,4 

Population totale 71,6 68,4 4,4 59,8 55,3 7,5 
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Laurentides RMR Laurentides Hors-RMR Laurentides RMR Laurentides Hors-RMR 

Groupe de minorités visibles 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

Non-minorités visibles 70,6 67,1 4,9 59,5 54,7 8,0 
      Minorités visibles nées au Canada 69,1 65,0 6,6 73,8 69,0 6,5 -1,5 -2,1 1,7 14,3 14,3 -1,5 

Minorités visibles nées hors Canada 73,1 68,8 5,9 69,3 63,8 8,0 2,5 1,7 1,0 9,8 9,1 0,0 

      Noir 73,6 70,9 4,6 59,1 59,1 0,0 3,0 3,8 -0,3 -0,4 4,4 -8,0 

      Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois 71,0 66,1 6,9 81,6 76,3 6,5 0,4 -1,0 2,0 22,1 21,6 -1,5 

      Arabe/Asiatique occidental 80,5 74,7 7,3 78,6 85,7 0,0 9,9 7,6 2,4 19,1 31,0 -8,0 

      Latino-Américain 69,5 66,5 4,3 73,5 67,6 8,0 -1,1 -0,6 -0,6 14,0 12,9 0,0 

      Autres 65,7 62,9 0,0 44,4 33,3 25,0 -4,9 -4,2 -4,9 -15,1 -21,4 17,0 

Total des minorités visibles 72,2 67,9 5,9 70,4 65,1 7,6 1,6 0,8 1,0 10,9 10,4 -0,4 

Population totale 70,6 67,1 4,9 59,5 54,8 8,0 
      

             

 

Montérégie RMR Montérégie Hors-RMR Montérégie RMR Montérégie Hors-RMR 

Groupe de minorités visibles 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux 

d'emploi 
Taux de 

chômage 

Non-minorités visibles 69,9 66,5 4,8 65,1 61,6 5,5 
      Minorités visibles nées au Canada 64,9 58,2 10,2 62,9 57,1 9,1 -5,0 -8,3 5,4 -2,2 -4,5 3,6 

Minorités visibles nées hors Canada 67,8 61,8 8,8 68,0 59,7 11,9 -2,1 -4,7 4,0 2,9 -1,9 6,4 

      Noir 70,9 65,4 7,8 64,7 56,1 13,3 1,0 -1,1 3,0 -0,4 -5,5 7,8 

      Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois 65,4 60,8 7,1 62,7 53,7 14,4 -4,5 -5,7 2,3 -2,4 -7,9 8,9 

      Arabe/Asiatique occidental 66,6 59,0 11,5 72,6 61,5 14,1 -3,3 -7,5 6,7 7,5 -0,1 8,6 

      Latino-Américain 72,3 64,0 11,5 70,7 63,3 10,5 2,4 -2,5 6,7 5,6 1,7 5,0 

      Autres 64,9 59,4 8,4 68,4 68,4 0,0 -5,0 -7,1 3,6 3,3 6,8 -5,5 

Total des minorités visibles 67,3 61,1 9,1 66,6 59,1 11,5 -2,6 -5,4 4,3 1,5 -2,5 6,0 

Population totale 69,7 66,1 5,2 65,1 61,5 5,5 
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RMR de Montréal 
   

RMR de Montréal 

   
Groupe de minorités visibles 

Taux 
d'activité 

Taux 
d'emploi 

Taux de 
chômage    

Taux 
d'activité 

Taux 
d'emploi 

Taux de 
chômage    

Non-minorités visibles 66,6 62,7 5,8 
         Minorités visibles nées au Canada 64,5 56,9 11,7 
   

-2,1 -5,8 5,9 
   Minorités visibles nées hors Canada 66,1 57,2 13,4 

   
-0,5 -5,5 7,6 

         Noir 68,8 59,4 13,7 
   

2,2 -3,3 7,9 
         Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois 61,6 54,2 11,9 

   
-5,0 -8,5 6,1 

         Arabe/Asiatique occidental 65,5 53,7 18,0 
   

-1,1 -9,0 12,2 
         Latino-Américain 70,6 61,5 12,9 

   
4,0 -1,2 7,1 

         Autres 70,1 64,9 7,5 
   

3,5 2,2 1,7 
   Total des minorités visibles 65,8 57,2 13,2 

   
-0,8 -5,5 7,4 

   Population totale 66,5 61,9 6,9 
         

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 

 



 

 

Tableau 2.3 : Taux de chômage selon le plus haut certificat d'études, la période d'immigration et la région, 2006 

        
 

Montréal 

Plus haut certificat d'études 
Population 

non 
immigrante 

Population 
immigrante 

Période d'immigration 
Population 

totale Avant 
1991 

1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Aucun diplôme (moins d'un secondaire) 15,0 16,2 12,3 18,5 20,8 25,2 15,6 

Diplôme d'études secondaires ou 
équivalence 7,8 13,0 9,6 13,0 17,2 20,3 9,5 

Certificat ou diplôme d'une école de 
métiers 7,6 11,2 8,1 11,8 14,4 19,3 8,7 

Certificat ou diplôme autres études non 
universitaires 5,6 11,0 7,2 11,6 10,7 21,6 7,2 

Certificat ou diplôme inférieur au 
baccalauréat 5,3 11,8 6,2 12,8 9,6 20,3 8,0 

Baccalauréat 4,7 12,7 6,9 9,8 12,7 20,3 7,3 

Certificat ou diplôme supérieur au  
baccalauréat 3,0 12,0 5,2 4,7 8,6 22,8 7,1 

Diplôme en médecine, art dentaire, méd.   
vétérinaire ou optométrie 1,6 8,3 0,9 0,0 13,7 26,7 4,3 

Maîtrise 3,6 12,3 6,0 9,5 9,8 19,8 7,2 

Doctorat acquis 2,6 7,4 3,6 2,6 10,1 14,2 4,9 

Population sans grade universitaire 8,0 12,8 9,0 13,6 15,0 21,2 9,6 

Population avec grade universitaire 4,2 12,0 5,9 8,4 11,2 20,3 7,1 

        
 

Laval 

Plus haut certificat d'études 
Population 

non 
immigrante 

Population 
immigrante 

Période d'immigration 
Population 

totale Avant 
1991 

1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Aucun diplôme (moins d'un secondaire) 10,3 8,9 7,3 11,0 17,6 15,4 9,9 

Diplôme d'études secondaires ou 
équivalence 5,3 8,1 6,1 11,1 8,4 15,0 5,8 

Certificat ou diplôme d'une école de 
métiers 5,2 7,4 5,4 11,6 6,9 17,9 5,7 

Certificat ou diplôme autres études non 
universitaires 3,8 6,1 5,3 4,8 5,6 14,7 4,3 

Certificat ou diplôme inférieur au 
baccalauréat 2,9 7,1 4,9 9,4 3,8 18,4 4,1 

Baccalauréat 3,1 6,9 4,8 5,0 6,7 14,6 4,0 

Certificat ou diplôme supérieur au  
baccalauréat 2,0 7,2 3,6 2,1 9,1 16,7 3,8 

Diplôme en médecine, art dentaire, méd.  
vétérinaire ou optométrie 2,3 7,5 0,0 28,6 22,2 25,0 3,8 

Maîtrise 1,7 8,2 6,4 3,7 12,9 12,8 3,5 

Doctorat acquis 1,8 5,2 5,7 0,0 11,1 11,1 3,4 

Population sans grade universitaire 5,4 7,6 6,0 9,4 8,1 16,1 5,9 

Population avec grade universitaire 2,7 7,1 4,9 3,9 8,8 14,5 3,8 
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Montérégie RMR 

Plus haut certificat d'études 
Population 

non 
immigrante 

Population 
immigrante 

Période d'immigration 
Population 

totale Avant 
1991 

1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Aucun diplôme (moins d'un secondaire) 10,0 10,6 7,5 10,4 9,8 27,7 10,1 

Diplôme d'études secondaires ou 
équivalence 5,2 8,7 6,5 11,0 8,8 16,8 5,5 

Certificat ou diplôme d'une école de 
métiers 4,8 5,7 4,9 7,5 9,2 6,7 4,9 

Certificat ou diplôme autres études non 
universitaires 3,9 5,6 4,1 6,1 10,3 8,5 4,1 

Certificat ou diplôme inférieur au 
baccalauréat 3,5 8,6 6,5 6,6 13,5 11,8 4,3 

Baccalauréat 2,6 8,0 4,3 8,9 6,6 16,5 3,4 

Certificat ou diplôme supérieur au  
baccalauréat 2,5 9,7 5,5 4,7 2,9 22,2 4,3 

Diplôme en médecine, art dentaire, méd.   
vétérinaire ou optométrie 0,5 5,5 2,6 7,1 13,3 20,0 1,7 

Maîtrise 2,2 4,9 1,5 1,1 5,7 11,5 2,8 

Doctorat acquis 2,0 2,6 2,4 0,0 0,0 10,3 2,2 

Population sans grade universitaire 5,5 7,6 5,7 8,3 10,1 13,9 5,7 

Population avec grade universitaire 2,4 7,1 3,7 5,8 5,7 15,8 3,3 

  
 

RMR de Montréal 

Plus haut certificat d'études 
Population 

non 
immigrante 

Population 
immigrante 

Période d'immigration 
Population 

totale Avant 
1991 

1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Aucun diplôme (moins d'un secondaire) 11,8 14,4 10,7 16,9 19,3 24,7 12,4 

Diplôme d'études secondaires ou 
équivalence 6,1 11,7 8,6 12,5 15,1 19,5 7,2 

Certificat ou diplôme d'une école de 
métiers 5,7 9,6 6,9 11,2 12,5 17,7 6,4 

Certificat ou diplôme autres études non 
universitaires 4,4 9,4 6,2 9,7 10,0 19,7 5,4 

Certificat ou diplôme inférieur au 
baccalauréat 4,1 10,5 5,8 11,4 9,2 19,3 6,0 

Baccalauréat 3,6 11,4 6,1 9,3 11,2 19,6 5,6 

Certificat ou diplôme supérieur au  
baccalauréat 2,6 11,1 4,9 4,5 7,7 21,9 5,8 

Diplôme en médecine, art dentaire, méd.   
vétérinaire ou optométrie 1,3 7,7 1,3 1,0 12,0 25,4 3,5 

Maîtrise 3,0 11,1 5,2 7,9 9,4 18,6 5,9 

Doctorat acquis 2,4 6,9 3,4 2,0 9,0 13,7 4,4 

Population sans grade universitaire 6,4 11,2 7,9 12,3 13,5 20,1 7,4 

Population avec grade universitaire 3,3 10,8 5,4 7,6 10,1 19,4 5,6 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 2.4 : Taux de chômage selon le plus haut certificat d'études, le groupe de minorités visibles et la région, 2006 

 

Montréal 

Plus haut certificat 
d'études 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités 
visibles 
nées au 
Canada 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Sud-
Asiatique, 

Asiatique du 
SE, Chinois 

Arabe, 
Asiatique 
occidental 

Latino-
Américain 

Autres 

Aucun diplôme (moins d'un 
secondaire) 13,5 27,9 19,6 20,9 17,9 25,6 18,1 16,9 20,5 15,6 

Diplôme d'études 
secondaires ou équivalence 

7,6 15,6 15,7 17,8 15,2 21,2 13,2 8,7 15,7 9,5 

Certificat ou diplôme d'une 
école de métiers 7,8 13,4 12,1 12,5 8,2 18,7 11,1 6,2 12,2 8,7 

Certificat ou diplôme autres 
études non universitaires 

5,9 8,3 13,1 11,9 12,0 22,5 11,3 4,5 12,1 7,2 

Certificat ou diplôme 
inférieur au baccalauréat 6,1 8,4 13,7 14,5 11,0 20,5 14,0 5,3 13,2 8,0 

Baccalauréat 5,7 6,8 14,4 14,4 12,3 19,9 15,5 7,0 13,3 7,3 

Certificat ou diplôme 
supérieur au  
baccalauréat 5,5 6,6 12,9 12,0 6,4 20,7 15,2 6,6 12,4 7,1 

Diplôme en médecine, art 
dentaire, méd.   
vétérinaire ou optométrie 2,3 6,6 10,7 13,6 5,9 11,9 23,4 11,1 10,0 4,3 

Maîtrise 5,3 4,9 15,3 17,1 11,8 19,8 15,9 7,0 14,6 7,2 

Doctorat acquis 3,2 4,3 11,3 19,8 6,8 14,3 5,3 6,5 10,7 4,9 

Population sans grade 
universitaire 7,9 14,5 15,1 15,5 14,3 21,6 13,6 7,6 15,0 9,6 

Population avec grade 
universitaire 5,4 6,4 14,2 14,8 11,1 19,3 15,4 6,9 13,2 7,1 

           

 

Laval 

Plus haut certificat 
d'études 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités 
visibles 
nées au 
Canada 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Sud-
Asiatique, 

Asiatique du 
SE, Chinois 

Arabe, 
Asiatique 
occidental 

Latino-
Américain 

Autres 

Aucun diplôme (moins d'un 
secondaire) 9,5 21,9 10,7 9,9 11,4 13,2 6,5 10,0 12,4 9,9 

Diplôme d'études 
secondaires ou équivalence 5,1 11,6 9,9 9,1 9,5 9,9 12,6 10,0 10,3 5,8 

Certificat ou diplôme d'une 
école de métiers 5,3 3,3 9,7 7,9 9,3 16,5 4,5 0,0 9,1 5,7 



105 

 

Certificat ou diplôme autres 
études non universitaires 3,9 7,0 7,3 6,3 5,0 9,2 7,6 0,0 7,2 4,3 

Certificat ou diplôme 
inférieur au baccalauréat 3,5 5,6 6,9 6,3 4,9 7,6 10,0 12,5 6,7 4,1 

Baccalauréat 3,3 9,0 7,7 5,2 3,7 11,9 7,1 8,3 7,9 4,0 

Certificat ou diplôme 
supérieur au  
baccalauréat 2,3 0,0 11,6 15,6 8,7 9,3 11,8 -- 10,6 3,8 

Diplôme en médecine, art 
dentaire, méd.   
vétérinaire ou optométrie 2,4 0,0 10,0 0,0 40,0 0,0 0,0 -- 14,3 3,2 

Maîtrise 2,5 0,0 10,8 10,3 7,1 11,4 25,0 0,0 9,8 3,4 

Doctorat acquis 3,9 0,0 0,0 0,0 0,0 7,4 0,0 -- 0,0 3,4 

Population sans grade 
universitaire 5,4 10,4 9,0 7,9 8,7 10,9 8,1 7,9 9,3 5,9 

Population avec grade 
universitaire 3,1 6,9 8,5 7,5 4,4 10,8 9,8 6,9 8,3 3,8 

           

 

Montérégie RMR 

Plus haut certificat 
d'études 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités 
visibles 
nées au 
Canada 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Sud-
Asiatique, 

Asiatique du 
SE, Chinois 

Arabe, 
Asiatique 
occidental 

Latino-
Américain 

Autres 

Aucun diplôme (moins d'un 
secondaire) 9,8 24,8 13,1 11,9 8,1 24,5 17,1 7,4 14,9 10,1 

Diplôme d'études 
secondaires ou équivalence 5,2 9,4 10,1 9,0 6,5 14,6 12,1 16,4 9,9 5,5 

Certificat ou diplôme d'une 
école de métiers 4,8 11,1 6,3 4,7 7,1 4,4 8,1 13,2 6,7 4,9 

Certificat ou diplôme autres 
études non universitaires 3,8 9,7 6,6 5,0 6,3 11,7 5,7 6,7 7,4 4,1 

Certificat ou diplôme 
inférieur au baccalauréat 3,5 12,0 11,4 9,2 11,8 18,6 9,1 4,5 11,5 4,4 

Baccalauréat 2,8 5,8 8,9 9,2 8,9 6,1 13,5 6,7 8,2 3,4 

Certificat ou diplôme 
supérieur au  
baccalauréat 3,1 6,7 13,2 9,5 8,6 14,0 28,6 0,0 12,4 4,3 

Diplôme en médecine, art 
dentaire, méd.   
vétérinaire ou optométrie 1,1 0,0 5,6 27,3 0,0 16,7 0,0 0,0 5,2 1,7 

Maîtrise 2,4 7,4 5,2 4,7 2,9 5,2 22,2 11,8 5,2 2,8 

Doctorat acquis 2,0 0,0 2,1 0,0 0,0 11,1 0,0 0,0 2,0 2,0 

Population sans grade 
universitaire 5,4 12,0 9,2 7,2 7,6 14,8 10,2 9,7 9,8 5,7 

Population avec grade 
universitaire 2,7 5,5 8,1 8,6 6,4 7,1 16,1 6,7 7,7 3,3 
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RMR de Montréal 

Plus haut certificat 
d'études 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités 
visibles 
nées au 
Canada 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Sud-
Asiatique, 

Asiatique du 
SE, Chinois 

Arabe, 
Asiatique 
occidental 

Latino-
Américain 

Autres 

Aucun diplôme (moins d'un 
secondaire) 11,2 27,0 17,9 19,5 16,1 23,0 16,7 15,5 19,1 12,4 

Diplôme d'études 
secondaires ou équivalence 6,0 13,9 14,5 16,2 13,7 17,9 13,1 9,6 14,4 7,2 

Certificat ou diplôme d'une 
école de métiers 5,8 11,3 11,0 11,1 8,0 16,4 9,8 6,8 11,0 6,4 

Certificat ou diplôme autres 
études non universitaires 4,6 8,3 11,5 10,3 10,4 18,8 9,6 4,7 10,8 5,4 

Certificat ou diplôme 
inférieur au baccalauréat 4,6 8,6 12,5 12,4 10,6 18,1 12,5 4,8 12,0 6,0 

Baccalauréat 4,3 6,5 13,1 12,3 11,4 17,5 14,1 7,0 12,0 5,6 

Certificat ou diplôme 
supérieur au  
baccalauréat 4,3 6,0 12,6 11,7 7,3 18,4 16,3 5,7 12,0 5,8 

Diplôme en médecine, art 
dentaire, méd.   
vétérinaire ou optométrie 1,9 5,6 10,0 17,2 4,8 11,2 20,0 9,1 9,5 3,5 

Maîtrise 4,4 4,4 13,7 14,7 10,2 17,7 16,3 6,7 13,0 5,9 

Doctorat acquis 3,1 3,7 9,5 14,5 6,0 12,5 4,2 8,3 9,1 4,4 

Population sans grade 
universitaire 6,3 13,5 13,7 13,9 12,9 18,7 12,4 7,7 13,7 7,4 

Population avec grade 
universitaire 4,2 6,2 12,8 12,9 10,1 17,1 14,7 6,9 12,0 5,6 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 2.5 : Taux d'activité et de chômage de la population graduée âgée de 25 à 54 ans selon le lieu 
d'obtention du diplôme, la période d'immigration et la région, 2006 

         

 

Montréal Laval 

Période d'immigration 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu hors 
Canada 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu hors 
Canada 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

    Avant 1991 89,6 6,7 85,1 7,6 91,2 4,6 89,9 3,9 

    1991 - 1995 85,8 -- 84,4 -- 90,2 6,2 90,7 5,8 

    1996 - 2000 86,8 12,1 84,1 10,4 89,7 10,2 89,1 4,3 

    2001 - 2006 80,7 16,8 72,8 21,1 91,4 13,3 79,9 16,8 

Pop. immigrante 87,4 9,3 78,1 15,2 90,9 5,7 86,9 7,9 

Pop. non immigrante 91,1 4,8 89,1 5,9 92,5 3,2 86,5 6,0 

Pop. totale 90,3 5,7 78,7 14,7 92,3 3,6 86,9 7,9 

         

 

Lanaudière RMR Lanaudière Hors-RMR 

 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu hors 
Canada 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu hors 
Canada 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 

    Avant 1991 -- -- -- -- -- -- -- -- 

    1991 - 1995 -- -- -- -- -- -- -- -- 

    1996 - 2000 -- -- -- -- -- -- -- -- 

    2001 - 2006 -- -- -- -- -- -- -- -- 

Pop. immigrante 94,2 1,7 92,9 5,3 98,8 -- 87,0 1,8 

Pop. non immigrante 93,5 2,5 100,0 3,4 90,2 4,7 -- -- 

Pop. totale 93,5 2,5 93,7 5,1 90,3 4,7 88,3 3,1 

         

 

Laurentides RMR Laurentides Hors-RMR 

 
Diplôme obtenu au 

Canada 
Diplôme obtenu hors 

Canada 
Diplôme obtenu au 

Canada 
Diplôme obtenu hors 

Canada 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 

    Avant 1991 -- -- -- -- -- -- -- -- 

    1991 - 1995 -- -- -- -- -- -- -- -- 

    1996 - 2000 -- -- -- -- -- -- -- -- 

    2001 - 2006 -- -- -- -- -- -- -- -- 

Pop. immigrante 88,3 2,4 87,3 4,9 83,4 9,1 87,6 9,0 

Pop. non immigrante 92,7 3,0 95,1 1,7 89,9 5,8 88,6 -- 

Pop. totale 92,6 3,0 88,2 4,5 89,7 5,9 87,8 7,2 
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Montérégie RMR Montérégie Hors-RMR 

 
Diplôme obtenu au 

Canada 
Diplôme obtenu hors 

Canada 
Diplôme obtenu au 

Canada 
Diplôme obtenu hors 

Canada 

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 

    Avant 1991 92,1 3,7 86,1 6,0 -- -- -- -- 

    1991 - 1995 87,7 5,7 84,7 6,5 -- -- -- -- 

    1996 - 2000 90,8 10,7 86,6 3,7 -- -- -- -- 

    2001 - 2006 84,4 8,4 75,8 14,4 -- -- -- -- 

Pop. immigrante 90,7 5,0 81,7 9,0 92,8 4,6 86,6 9,7 

Pop. non immigrante 92,8 3,1 90,8 3,8 91,9 3,5 85,7 3,1 

Pop. totale 92,7 3,2 82,4 8,5 92,0 3,5 86,4 8,4 

         
 

RMR de Montréal 

    

 
Diplôme obtenu au 

Canada 
Diplôme obtenu hors 

Canada 

  

Période d'immigration 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 
Taux 

d'activité 
Taux de 

chômage 

        Avant 1991 90,3 5,7 86,0 6,7 
        1991 - 1995 86,6 9,1 85,3 8,3 
        1996 - 2000 87,6 11,6 85,2 8,7 
        2001 - 2006 81,7 15,8 73,5 20,1 
    Pop. immigrante 88,4 8,0 79,4 13,7 
    Pop. non immigrante 92,1 3,8 89,6 5,4 
    Pop. totale 91,5 4,4 80,0 13,2 
    

Note : -- Effectifs insuffisants 
Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 2.6 : Taux d'activité et de chômage de la population graduée âgée de 25 à 54 ans selon le lieu d'obtention du 
diplôme, le groupe de minorités visibles et la région, 2006 

         
 

Montréal Laval 

Groupe de minorités visibles 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Non-minorités visibles 90,8 5,0 81,7 11,4 92,4 3,3 87,3 6,8 

Minorités visibles nées au Canada 89,2 6,7 79,8 18,7 91,1 5,8 85,7 0,0 

Minorités visibles nées hors Canada 85,8 10,9 74,6 16,7 91,3 6,2 84,8 9,2 

      Noir 87,7 11,5 81,7 17,0 93,9 5,3 85,1 12,6 

      Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois 84,1 8,8 67,9 13,6 89,3 3,8 81,6 4,7 

      Arabe/Asiatique occidental 83,7 15,0 74,4 24,1 88,9 10,4 85,1 10,0 

      Latino-Américain 89,1 10,1 75,7 16,8 92,8 4,6 88,8 8,8 

      Autres 84,9 5,4 81,7 6,2 85,2 0,0 75,0 0,0 

Total des minorités visibles 86,5 10,0 74,7 16,7 91,2 6,1 84,8 9,3 

Population totale 90,1 5,8 77,8 14,2 92,3 3,6 86,2 8,0 

         
 

Lanaudière RMR Lanaudière Hors-RMR 

Groupe de minorités visibles 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Non-minorités visibles 93,6 2,5 95,9 6,1 90,3 4,7 87,1 2,8 

Minorités visibles nées au Canada 88,0 4,1 0,0 -- 90,5 10,5 -- -- 

Minorités visibles nées hors Canada 93,3 0,9 87,4 2,6 92,0 -- 84,6 9,1 

      Noir -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Arabe/Asiatique occidental -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Latino-Américain -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Autres -- -- -- -- -- -- -- -- 

Total des minorités visibles 92,5 1,7 87,4 2,6 91,3 7,1 88,5 8,7 

Population totale 93,5 2,5 93,0 5,4 90,3 4,7 86,7 4,6 

         
 

Laurentides RMR Laurentides Hors-RMR 

Groupe de minorités visibles 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Non-minorités visibles 92,6 3,0 87,5 3,9 89,7 5,8 90,5 7,8 

Minorités visibles nées au Canada 94,0 2,5 0,0 0,0 93,3 14,3 -- -- 

Minorités visibles nées hors Canada 88,9 2,3 82,9 5,8 87,1 14,8 75,0 -- 

      Noir -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Arabe/Asiatique occidental -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Latino-Américain -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Autres -- -- -- -- -- -- -- -- 

Total des minorités visibles 89,8 2,4 83,1 5,7 93,3 11,9 78,1 0,0 

Population totale 92,6 3,0 86,3 4,3 89,7 5,8 88,7 6,8 
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Montérégie RMR Montérégie Hors-RMR 

Groupe de minorités visibles 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Non-minorités visibles 92,9 3,1 85,5 6,9 92,0 3,5 86,1 3,8 

Minorités visibles nées au Canada 87,5 6,1 45,0 22,2 87,0 6,7 -- -- 

Minorités visibles nées hors Canada 89,5 6,0 77,9 10,3 91,9 6,4 86,0 19,0 

      Noir -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Arabe/Asiatique occidental -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Latino-Américain -- -- -- -- -- -- -- -- 

      Autres -- -- -- -- -- -- -- -- 

Total des minorités visibles 89,2 5,9 77,6 10,3 90,2 7,0 86,5 18,8 

Population totale 92,7 3,2 81,7 8,5 92,0 3,5 86,4 8,3 

         

 
RMR de Montréal 

    

Groupe de minorités visibles 

Diplôme obtenu au 
Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

  Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

Taux 
d'activité 

Taux de 
chômage 

    Non-minorités visibles 91,9 3,9 82,9 10,3 
    Minorités visibles nées au Canada 89,2 6,4 75,0 16,1 
    Minorités visibles nées hors Canada 87,0 9,4 75,7 15,4 
          Noir 88,9 9,5 82,6 15,7 
          Sud-Asiatique, Asiatique du S-E, Chinois 85,5 8,0 69,4 12,5 
          Arabe/Asiatique occidental 84,9 13,1 75,7 21,2 
          Latino-Américain 89,8 8,7 76,8 15,6 
          Autres 85,1 5,4 81,3 6,1 
    Total des minorités visibles 87,5 8,8 75,7 15,4 
    Population totale 91,5 4,4 79,0 12,9 
    Note : -- Effectifs insuffisants 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 3.1 : Population âgée de 15 ans et plus selon le statut d'emploi en 2005, la période d'immigration, le 
sexe et la région, 2006 

           Montréal Hommes Femmes 

Période d'immigration Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

    Avant 1991 77 100 47 895 3 315 25 885 62,1 % 62 810 33 325 6 070 23 415 53,1 % 

    1991 - 1995 24 015 12 955 1 160 9 910 53,9 % 20 795 9 605 2 025 9 160 46,2 % 

    1996 - 2000 22 070 11 275 985 9 805 51,1 % 17 440 7 610 1 295 8 530 43,6 % 

    2001 - 2006 34 345 13 760 1 205 19 375 40,1 % 25 260 8 275 1 525 15 455 32,8 % 

Population immigrante 157 530 85 885 6 670 64 970 54,5 % 126 310 58 825 10 920 56 565 46,6 % 

Population non 
immigrante 312 220 185 495 18 685 108 045 59,4 % 301 870 156 845 32 625 112 390 52,0 % 

Population totale 469 750 271 380 25 355 173 015 57,8 % 428 180 215 670 43 545 168 955 50,4 % 

           Laval Hommes Femmes 

Période d'immigration Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

    1991 - 1995 3 930 2 270 190 1 475 57,8 % 2 900 1 495 260 1 145 51,6 % 

    1996 - 2000 2 530 1 615 70 845 63,8 % 2 110 1 005 160 945 47,6 % 

    2001 - 2006 2 150 1 050 60 1 040 48,8 % 1 765 650 170 945 36,8 % 

Population immigrante 24 145 15 250 960 7 955 63,2 % 18 490 9 415 1 630 7 450 50,9 % 

Population non 
immigrante 75 995 48 545 4 050 23 395 63,9 % 73 095 40 110 8 640 24 350 54,9 % 

Population totale 100 140 63 795 5 010 31 350 63,7 % 91 585 49 525 10 270 31 800 54,1 % 

           Lanaudière RMR Hommes Femmes 

Période d'immigration Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

    1991 - 1995 345 215 10 115 62,3 % 335 140 25 170 41,8 % 

    1996 - 2000 380 225 0 135 59,2 % 335 120 55 155 35,8 % 

    2001 - 2006 280 200 0 80 71,4 % 255 95 20 145 37,3 % 

Population immigrante 3 005 2 125 95 795 70,7 % 2 260 1 100 245 920 48,7 % 

Population non 
immigrante 66 075 42 565 2 715 20 800 64,4 % 59 800 32 285 7 500 20 010 54,0 % 

Population totale 69 080 44 690 2 810 21 595 64,7v% 62 060 33 385 7 745 20 930 53,8 % 
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Lanaudière Hors-RMR Hommes Femmes 

Période d'immigration Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

    Avant 1991 645 385 35 225 59,7 % 335 165 50 120 49,3 % 

    1991 - 1995 120 85 20 20 70,8 % 110 65 20 25 59,1 % 

    1996 - 2000 120 70 0 40 58,3 % 160 70 40 50 43,8 % 

    2001 - 2006 180 75 0 100 41,7 % 160 60 0 90 37,5 % 

Population immigrante 1 070 620 70 380 57,9 % 765 365 115 290 47,7 % 

Population non 
immigrante 47 945 28 700 2 165 17 080 59,9 % 39 110 19 485 5 250 14 365 49,8 % 

Population totale 49 015 29 320 2 235 17 460 59,8 % 39 875 19 850 5 365 14 655 49,8 % 

           Laurentides RMR Hommes Femmes 

Période d'immigration Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

    Avant 1991 3 340 2 215 90 1 040 66,3 % 2 005 1 110 205 690 55,4 % 

    1991 - 1995 450 285 15 140 63,3 % 330 195 25 110 59,1 % 

    1996 - 2000 535 375 0 155 70,1 % 430 270 25 140 62,8 % 

    2001 - 2006 550 325 0 215 59,1 % 405 205 20 180 50,6 % 

Population immigrante 4 875 3 205 115 1 555 65,7 % 3 180 1 775 270 1 130 55,8 % 

Population non 
immigrante 99 455 63 950 4 190 31 315 64,3 % 90 130 47 725 10 870 31 535 53,0 % 

Population totale 104 330 67 155 4 305 32 870 64,4 % 93 310 49 500 11 140 32 665 53,0 % 

           Laurentides Hors-RMR  Hommes Femmes 

Période d'immigration Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

    Avant 1991 860 495 25 340 57,6 % 620 305 40 275 49,2 % 

    1991 - 1995 190 110 0 75 57,9 % 185 100 15 75 54,1 % 

    1996 - 2000 235 95 0 130 40,4 % 160 50 0 100 31,3 % 

    2001 - 2006 195 80 0 110 41,0 % 145 85 0 50 58,6 % 

Population immigrante 1 480 790 45 660 53,4 % 1 120 550 80 500 49,1 % 

Population non 
immigrante 35 565 19 195 1 480 14 885 54,0 % 31 295 15 220 3 305 12 765 48,6 % 

Population totale 37 045 19 985 1 525 15 545 53,9 % 32 415 15 770 3 385 13 265 48,7 % 
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Montérégie RMR Hommes Femmes 

Période d'immigration Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

    Avant 1991 15 835 10 615 480 4 730 67,0 % 12 240 7 055 1 065 4 115 57,6 % 

    1991 - 1995 3 465 2 135 135 1 200 61,6 % 3 220 1 560 380 1 285 48,4 % 

    1996 - 2000 3 520 2 045 155 1 325 58,1 % 2 850 1 350 195 1 305 47,4 % 

    2001 - 2006 3 800 1 960 130 1 710 51,6 % 2 695 1 040 150 1 505 38,6 % 

Population immigrante 26 620 16 750 920 8 970 62,9 % 21 010 11 005 1 790 8 210 52,4 % 

Population non 
immigrante 204 100 133 280 9 545 61 270 65,3 % 189 050 105 690 21 945 61 420 55,9 % 

Population totale 230 720 150 030 10 465 70 240 65,0 % 210 060 116 695 23 735 69 630 55,6 % 

           Montérégie Hors-RMR Hommes Femmes 

Période d'immigration Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

    Avant 1991 2 925 1 960 125 830 67,0 % 2 150 1 100 210 840 51,2 % 

    1991 - 1995 485 255 5 235 52,6 % 270 110 40 115 40,7 % 

    1996 - 2000 550 390 0 145 70,9 % 375 140 35 195 37,3 % 

    2001 - 2006 755 330 20 400 43,7 % 450 125 55 265 27,8 % 

Population immigrante 4 715 2 940 170 1 610 62,4 % 3 240 1 480 350 1 415 45,7 % 

Population non 
immigrante 143 080 90 485 6 545 46 045 63,2 % 122 945 64 740 16 225 41 980 52,7 % 

Population totale 147 795 93 425 6 715 47 655 63,2 % 126 185 66 220 16 575 43 395 52,5 % 

           RMR de Montréal  Hommes Femmes 

Période d'immigration Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

    Avant 1991 113 800 72 515 4 565 36 725 63,7 % 9 0095 48 495 8 510 33 085 53,8 % 

    1991 - 1995 32 205 17 860 1 505 12 835 55,5 % 2 7580 12 995 2 715 11 880 47,1 % 

    1996 - 2000 29 035 15 535 1 240 12 265 53,5 % 2 3165 10 355 1 730 11 075 44,7 % 

    2001 - 2006 41 120 17 295 1 410 22 415 42,1 % 3 0390 10 275 1 890 18 220 33,8 % 

Population immigrante 216 165 123 205 8 720 84 240 57,0 % 17 1235 82 120 14 855 74 260 48,0 % 

Population non 
immigrante 757 850 473 830 39 190 244 830 62,5 % 71 3930 382 655 81 575 249 705 53,6 % 

Population totale 974 015 597 035 47 910 329 070 61,3 % 88 5165 464 775 96 430 323 965 52,5 % 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 3.2 : Population âgée de 15 ans et plus selon le statut d'emploi en 2005, le groupe de minorités visibles, le 
sexe et la région, 2006 

           Montréal Hommes Femmes 

Groupe de minorités visibles Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Non-minorités visibles 371 140 222 025 20 155 128 960 59,8 % 343 600 178 845 35 790 128 960 52,1 % 

Minorités visibles nées au 
Canada 14 135 5 785 1 355 6 995 40,9 % 14 940 5 440 2 135 7 365 36,4 % 

Minorités visibles nées hors 
Canada 93 175 47 455 4 090 41 625 50,9 % 76 040 33 830 5 870 36 340 44,5 % 

      Noir 21 955 11 470 1 105 9 380 52,2 % 21 795 9 435 1 950 10 410 43,3 % 

      Sud-Asiatique, Asiatique  
      du S-E, Chinois 30 630 16 120 1 290 13 230 52,6 % 22 385 10 475 1 300 10 610 46,8 % 

      Arabe, Asiatique  
      occidental 20 650 9 670 940 10 040 46,8 % 11 045 4 310 925 5 805 39,0 % 

      Latino-Américain 13 910 7 040 565 6 310 50,6 % 10 950 4 620 975 5 355 42,2 % 

      Autres 6 025 3 160 195 2 670 52,4 % 9 865 4 985 715 4 160 50,5 % 

Total des minorités visibles 107 315 53 240 5 445 48 620 49,6 % 90 980 39 265 8 005 43 705 43,2 % 

Population totale 478 455 275 265 25 605 177 585 57,5 % 434 575 218 105 43 795 172 675 50,2 % 

           Laval Hommes Femmes 

Groupe de minorités visibles Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Non-minorités visibles 87 090 56 090 4 335 26 655 64,4 % 80 380 44 465 9 095 26 830 55,3 % 

Minorités visibles nées au 
Canada 1 985 910 200 875 45,8 % 2 110 685 365 1 065 32,5 % 

Minorités visibles nées hors 
Canada 11 310 6 905 475 3 925 61,1 % 9 300 4 470 810 4 020 48,1 % 

      Noir 2 925 1 770 110 1 040 60,5 % 3 110 1 475 300 1 330 47,4 % 

      Sud-Asiatique, Asiatique  
      du S-E, Chinois 2 510 1 580 145 780 62,9 % 1 875 1 015 135 725 54,1 % 

      Arabe, Asiatique  
      occidental 3 950 2 385 135 1 425 60,4 % 2 595 1 195 255 1 145 46,1 % 

      Latino-Américain 1 685 1 035 70 580 61,4 % 1 410 610 105 695 43,3 % 

      Autres 245 135 0 100 55,1 % 315 180 0 125 57,1 % 

Total des minorités visibles 13 295 7 815 680 4 800 58,8 % 11 415 5 155 1 175 5 080 45,2 % 

Population totale 100 380 63 910 5 010 31 455 63,7 % 91 800 49 615 10 270 31 910 54,0 % 
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Lanaudière RMR Hommes Femmes 

Groupe de minorités visibles Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Non-minorités visibles 67 385 43 615 2 740 21 025 64,7 % 60 545 32 735 7 580 20 225 54,1 % 

Minorités visibles nées au 
Canada 480 250 25 205 52,1 % 345 115 60 170 33,3 % 

Minorités visibles nées hors 
Canada 1 255 815 40 395 64,9 % 1 170 535 105 530 45,7 % 

      Noir 500 325 0 170 65,0 % 540 285 30 225 52,8 % 

      Sud-Asiatique, Asiatique  
      du S-E, Chinois 95 55 0 30 57,9 % 85 60 0 0 70,6 % 

      Arabe, Asiatique  
      occidental 255 190 0 40 74,5 % 200 75 0 100 37,5 % 

      Latino-Américain 375 215 0 155 57,3 % 320 100 35 175 31,3 % 

      Autres 35 35 0 0 100,0 % 20 0 0 0 0,0 % 

Total des minorités visibles 1 735 1 070 65 600 61,7 % 1 515 645 165 705 42,6 % 

Population totale 69 125 44 690 2 805 21 630 64,7v% 62 060 33 385 7 745 20 930 53,8 % 

           Lanaudière Hors-RMR Hommes Femmes 

Groupe de minorités visibles Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Total 

Temps 
plein 
toute 

l'année 

Temps 
partiel 
toute 

l'année 

Moins de 
49 

semaines 

 % 
Temps 
plein 
toute 

l'année 

Non-minorités visibles 48 665 29 115 2 210 17 335 59,8 % 39 575 19 715 5 340 14 510 49,8 % 

Minorités visibles nées au 
Canada 115 40 0 75 34,8 % 70 25 0 45 35,7 % 

Minorités visibles nées hors 
Canada 345 180 20 145 52,2 % 235 105 0 100 44,7 % 

      Noir 80 30 0 35 37,5 % 45 30 0 15 66,7 % 

      Sud-Asiatique, Asiatique  
      du S-E, Chinois 90 85 0 0 94,4 % 65 35 0 25 53,8 % 

      Arabe, Asiatique  
      occidental 30 20 0 0 66,7 % 0 0 0 0 0,0 % 

      Latino-Américain 140 30 0 95 21,4 % 105 30 0 55 28,6 % 

      Autres 15 0 0 0 0,0 % 0 0 0 0 0,0 % 

Total des minorités visibles 460 220 20 220 47,8 % 310 130 0 150 41,9 % 

Population totale 49 120 29 335 2 235 17 555 59,7 % 39 885 19 850 5 370 14 665 49,8 % 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 

    



 

 

Tableau 3.3 : Proportion de la population graduée avec emploi ayant travaillé à temps plein toute l'année en 2005, selon le plus haut certificat d'études, le 
lieu d'obtention du diplôme, le sexe et la région, 2006 

  

Montréal Laval Montérégie RMR RMR de Montréal 

  

Diplôme 
obtenu au 
Canada 

Plus haut certificat d'études Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes 
  Certificat ou diplôme d'une école de métiers 58,5 % 52,3 % 61,7 % 54,4 % 63,2 % 56,0 % 61,6 % 53,3 % 
  Certificat ou diplôme d'autres études non  

universitaires 57,0 % 49,1 % 66,0 % 54,8 % 67,3 % 55,5 % 63,0 % 52,5 % 
  Certificat ou diplôme inférieur au baccalauréat 58,6 % 53,1 % 70,2 % 57,0 % 68,5 % 60,4 % 64,5 % 56,7 % 
  Baccalauréat 65,5 % 54,3 % 75,0 % 62,1 % 76,4 % 62,2 % 70,1 % 58,1 % 
  Certificat ou diplôme supérieur au baccalauréat 64,2 % 57,9 % 73,7 % 61,1 % 72,7 % 62,5 % 67,8 % 59,9 % 
  Diplôme en médecine, art dentaire, médecine  

vétérinaire ou optométrie 41,3 % 40,4 % 39,5 % 47,1 % 42,1 % 37,4 % 41,9 % 39,4 % 
  Maîtrise 64,5 % 53,2 % 76,4 % 65,1 % 75,8 % 62,1 % 68,2 % 56,6 % 
  Doctorat acquis 64,2 % 55,1 % 67,8 % 51,3 % 72,9 % 62,5 % 65,6 % 57,5 % 
  Total - Sans grade universitaire 57,8 % 50,7 % 64,6 % 55,0 % 65,6 % 56,4 % 62,6 % 53,4 % 
  Total - Avec grade universitaire 64,3 % 54,1 % 74,1 % 62,1 % 75,0 % 61,6 % 68,5 % 57,5 % 
  

            

  

Montréal Laval Montérégie RMR RMR de Montréal 

  

Diplôme 
obtenu hors 
Canada 

Plus haut certificat d'études Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes 
  Certificat ou diplôme d'une école de métiers 55,6 % 42,8 % 64,4 % 46,8 % 65,7 % 46,3 % 58,8 % 44,1 % 
  Certificat ou diplôme d'autres études non  

universitaires 54,3 % 48,4 % 58,0 % 48,8 % 62,5 % 54,4 % 56,3 % 49,1 % 
  Certificat ou diplôme inférieur au baccalauréat 50,3 % 44,6 % 61,1 % 43,8 % 57,3 % 52,7 % 52,9 % 46,0 % 
  Baccalauréat 51,2 % 43,9 % 70,6 % 57,1 % 63,8 % 55,9 % 54,5 % 46,3 % 
  Certificat ou diplôme supérieur au baccalauréat 50,6 % 41,5 % 53,1 % 69,1 % 59,7 % 57,1 % 52,6 % 46,1 % 
  Diplôme en médecine, art dentaire, médecine  

vétérinaire ou optométrie 48,7 % 40,1 % 71,4 % 0,0 % 52,8 % 44,0 % 50,1 % 39,1 % 
  Maîtrise 53,2 % 44,7 % 76,6 % 60,0 % 64,6 % 43,6 % 55,9 % 45,4 % 
  Doctorat acquis 65,7 % 59,2 % 57,6 % 50,0 % 69,2 % 65,8 % 65,7 % 59,9 % 
  Total - Sans grade universitaire 53,5 % 45,8 % 61,3 % 46,8 % 62,4 % 52,1 % 56,2 % 46,9 % 
  Total - Avec grade universitaire 53,4 % 44,9 % 67,3 % 57,5 % 63,7 % 53,2 % 55,8 % 46,8 % 
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Lanaudière RMR 
Lanaudière Hors-

RMR 
Laurentides RMR 

Laurentides Hors-
RMR 

Montérégie Hors-
RMR 

Diplôme 
obtenu au 
Canada 

Plus haut certificat d'études Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes 

  Certificat ou diplôme d'une école de métiers 63,8 % 52,7 % 60,7 % 50,8 % 64,1 % 50,6 % 53,9 % 48,7 % 63,4 % 53,7 % 

  Certificat ou diplôme d'autres études non  
  universitaires 70,4 % 55,7 % 63,7 % 53,8 % 70,1 % 54,8 % 59,3 % 51,4 % 67,9 % 52,9 % 

  Certificat ou diplôme inférieur au baccalauréat 71,9 % 59,8 % 65,9 % 54,9 % 71,8 % 62,2 % 56,4 % 55,6 % 70,2 % 60,8 % 

    Baccalauréat 72,9 % 65,9 % 74,5 % 64,5 % 76,6 % 61,9 % 61,5 % 56,4 % 74,2 % 60,7 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au baccalauréat 81,1 % 62,5 % 62,1 % 59,2 % 70,3 % 65,6 % 61,3 % 51,0 % 64,7 % 61,8 % 

    Diplôme en médecine, art dentaire, médecine  
    vétérinaire ou optométrie 56,3 % 41,9 % 41,5 % 25,0 % 40,5 % 29,0 % 32,1 % 28,0 % 52,3 % 45,0 % 

    Maîtrise 72,4 % 73,2 % 68,1 % 50,8 % 70,7 % 62,1 % 47,4 % 58,2 % 66,2 % 58,1 % 

    Doctorat acquis 75,0 % 89,5 % 42,9 % 66,7 % 54,1 % 66,7 % 40,6 % 0,0 % 61,0 % 44,7 % 

Total - Sans grade universitaire 66,8 % 55,1 % 61,9 % 52,7 % 67,1 % 54,1 % 55,9 % 50,8 % 65,4 % 54,1 % 

Total - Avec grade universitaire 73,0 % 66,2 % 69,9 % 61,1 % 73,7 % 61,6 % 56,6 % 54,6 % 71,0 % 59,9 % 

            

  

Lanaudière RMR 
Lanaudière Hors-

RMR 
Laurentides RMR 

Laurentides Hors-
RMR 

Montérégie Hors-
RMR 

Diplôme 
obtenu hors 
Canada 

Plus haut certificat d'études Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes 

  Certificat ou diplôme d'une école de métiers 67,3 % 41,7 % 69,2 % 70,0 % 63,2 % 54,8 % 47,1 % 30,0 % 68,8 % 35,2 % 

  Certificat ou diplôme d'autres études non  
  universitaires 60,0 % 25,0 % 62,5 % 55,0 % 72,5 % 58,0 % 50,0 % 38,5 % 67,3 % 64,7 % 

  Certificat ou diplôme inférieur au baccalauréat 68,0 % 47,1 % 43,8 % 56,3 % 77,3 % 66,7 % 50,0 % 52,4 % 59,0 % 59,3 % 

    Baccalauréat 68,8 % 50,0 % 38,5 % 57,1 % 71,4 % 67,5 % 50,0 % 57,1 % 59,6 % 30,8 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au baccalauréat 92,3 % 60,0 % 100,0 % 0,0 % 60,0 % 68,4 % 44,4 % 0,0 % 54,5 % 26,7 % 

    Diplôme en médecine, art dentaire, médecine  
    vétérinaire ou optométrie 0,0 % 0,0 % 0,0 % 0,0 % 0,0 % 0,0 % 0,0 % 0,0 % 58,3 % 0,0 % 

    Maîtrise 53,8 % 85,7 % 0,0 % 0,0 % 78,6 % 42,1 % 44,4 % 60,0 % 56,4 % 61,9 % 

    Doctorat acquis 0,0 % 85,7 % 0,0 % 0,0 % 72,2 % 0,0 % 0,0 % 0,0 % 50,0 % 0,0 % 

Total - Sans grade universitaire 64,8 % 33,8 % 62,0 % 58,7 % 69,2 % 59,0 % 48,6 % 41,4 % 66,9 % 53,0 % 

Total - Avec grade universitaire 71,0 % 58,8 % 37,5 % 41,7 % 70,3 % 61,9 % 49,1 % 56,9 % 56,7 % 40,2 % 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 

     



 

 

Tableau 3.4 : Proportion (%) de la population âgée de 15 ans et plus possédant un diplôme postsecondaire ayant travaillé 
à temps plein toute l'année en 2005, selon le plus haut certificat d'études, le lieu d'obtention du diplôme, la période 

d'immigration, le sexe et la région, 2006 

        

Hommes - Plus haut certificat d'études 

Montréal 

Période d'immigration 
Population 
immigrante 

Population 
non 

immigrante 

Population 
totale 

Avant 
1991 

1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Diplôme obtenu au Canada 

Total - Sans grade universitaire 57,8 % 51,2 % 43,9 % 34,0 % 55,4 % 58,4 % 57,8 % 

Total - Avec grade universitaire 64,3 % 62,1 % 55,8 % 40,1 % 59,9 % 65,8 % 64,5 % 

    Baccalauréat 65,5 % 61,2 % 55,3 % 40,7 % 62,5 % 66,3 % 65,6 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 64,2 % 64,1 % 57,6 % 31,7 % 61,0 % 65,9 % 64,7 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 41,4 % 68,8 % 50,0 % 50,0 % 43,2 % 41,0 % 41,6 % 

    Maîtrise 64,5 % 59,9 % 55,2 % 37,1 % 57,1 % 67,9 % 64,7 % 

    Doctorat acquis 64,2 % 67,2 % 59,3 % 62,5 % 63,5 % 64,8 % 64,3 % 

Diplôme obtenu hors Canada   

Total - Sans grade universitaire 53,5 % 62,6 % 53,8 % 39,6 % 54,5 % 48,0 % 54,3 % 

Total - Avec grade universitaire 53,3 % 63,9 % 58,7 % 41,5 % 52,6 % 62,8 % 53,7 % 

    Baccalauréat 51,2 % 61,6 % 56,7 % 39,5 % 51,0 % 63,6 % 51,6 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 50,5 % 62,5 % 56,5 % 42,3 % 51,4 % 38,3 % 50,7 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 48,9 % 69,0 % 70,8 % 35,8 % 48,9 % 44,8 % 48,4 % 

    Maîtrise 53,2 % 64,6 % 58,6 % 43,5 % 52,6 % 63,1 % 54,4 % 

    Doctorat acquis 65,8 % 73,9 % 69,7 % 48,8 % 63,6 % 70,4 % 65,2 % 

        

Hommes - Plus haut certificat d'études 

Laval 

Période d'immigration 
Population 
immigrante 

Population 
non 

immigrante 

Population 
totale 

Avant 
1991 

1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Diplôme obtenu au Canada 

Total - Sans grade universitaire 64,6 % 51,9 % 50,5 % 9,1 % 60,7 % 65,3 % 64,6 % 

Total - Avec grade universitaire 74,1 % 74,1 % 71,1 % 58,6 % 71,7 % 74,6 % 74,1 % 

    Baccalauréat 75,1 % 70,4 % 53,8 % 58,3 % 69,3 % 76,1 % 75,1 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 73,5 % 100,0 % 57,1 % 0,0 % 70,4 % 74,2 % 73,5 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 40,7 % 0,0 % 0,0 % 0,0 % 81,8 % 34,3 % 40,7 % 

    Maîtrise 76,4 % 73,3 % 84,6 % 64,3 % 75,2 % 76,7 % 76,4 % 

    Doctorat acquis 67,8 % 33,3 % 120,0 % 0,0 % 82,6 % 62,7 % 67,8 % 

Diplôme obtenu hors Canada 

Total - Sans grade universitaire 61,1 % 62,5 % 70,1 % 43,9 % 61,7 % 45,5 % 61,3 % 

Total - Avec grade universitaire 67,3 % 67,6 % 77,7 % 58,3 % 67,8 % 70,5 % 68,0 % 

    Baccalauréat 70,3 % 70,7 % 87,7 % 55,8 % 70,3 % 70,6 % 70,3 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 53,1 % 63,2 % 50,0 % 59,3 % 53,6 % 0,0 % 53,1 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 64,3 % 0,0 % --  -- 75,0 % 0,0 % 64,3 % 

    Maîtrise 76,6 % 66,7 % 90,0 % 68,2 % 74,7 % 91,7 % 76,6 % 

    Doctorat acquis 55,9 % 57,1 % 80,0 % 50,0 % 60,9 % 38,5 % 55,9 % 
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Hommes - Plus haut certificat d'études 

Montérégie RMR 

Période d'immigration Population 
immigrante 

Population 
non 

immigrante 

Population 
totale Avant 

1991 
1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Diplôme obtenu au Canada 

Total - Sans grade universitaire 65,6 % 56,8 % 38,5 % 31,0 % 61,2 % 65,9 % 65,6 % 

Total - Avec grade universitaire 75,0 % 73,9 % 63,8 % 53,8 % 70,1 % 75,6 % 75,0 % 

    Baccalauréat 76,4 % 79,6 % 66,7 % 53,1 % 73,2 % 76,7 % 76,4 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 72,7 % 83,3 % 60,0 % 57,1 % 67,4 % 73,4 % 72,7 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 41,7 % 0,0 % 0,0 % 0,0 % 42,4 % 41,5 % 41,7 % 

    Maîtrise 75,8 % 56,0 % 73,0 % 52,0 % 71,4 % 76,6 % 75,8 % 

    Doctorat acquis 73,3 % 53,3 % 47,1 % 0,0 % 60,3 % 78,6 % 73,3 % 

Diplôme obtenu hors Canada               

Total - Sans grade universitaire 62,4 % 61,1 % 70,0 % 51,7 % 64,4 % 56,9 % 63,8 % 

Total - Avec grade universitaire 63,8 % 75,2 % 65,2 % 57,1 % 64,6 % 58,6 % 63,8 % 

    Baccalauréat 63,8 % 74,2 % 63,6 % 54,5 % 63,8 % 63,2 % 63,8 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 59,7 % 72,2 % 45,2 % 61,2 % 58,1 % 75,0 % 60,0 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 54,3 % 80,0 % 0,0 % 44,4 % 58,1 % 25,0 % 54,3 % 

    Maîtrise 64,5 % 69,0 % 72,9 % 59,5 % 67,6 % 52,5 % 64,3 % 

    Doctorat acquis 69,5 % 72,7 % 84,6 % 55,0 % 76,5 % 51,5 % 68,3 % 

        

Hommes - Plus haut certificat d'études 

RMR de Montréal 

Période d'immigration Population 
immigrante 

Population 
non 

immigrante 

Population 
totale Avant 

1991 
1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Diplôme obtenu au Canada 

Total - Sans grade universitaire 62,6 % 52,2 % 44,8 % 34,6 % 57,4 % 63,3 % 62,6 % 

Total - Avec grade universitaire 68,5 % 63,9 % 57,7 % 41,9 % 62,5 % 69,9 % 68,6 % 

    Baccalauréat 70,1 % 63,9 % 56,4 % 42,9 % 65,0 % 71,0 % 70,2 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 67,8 % 73,2 % 59,7 % 36,2 % 62,4 % 69,3 % 68,0 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 41,9 % 72,2 % 40,0 % 50,0 % 44,4 % 41,5 % 42,1 % 

    Maîtrise 68,2 % 60,5 % 58,5 % 38,9 % 60,2 % 71,0 % 68,4 % 

    Doctorat acquis 65,6 % 64,6 % 59,7 % 62,1 % 64,0 % 66,6 % 65,7 % 

Diplôme obtenu hors Canada               

Total - Sans grade universitaire 56,2 % 62,3 % 59,0 % 41,8 % 57,1 % 51,3 % 56,9 % 

Total - Avec grade universitaire 55,8 % 66,3 % 61,4 % 44,2 % 55,5 % 62,3 % 56,2 % 

    Baccalauréat 54,5 % 65,3 % 60,3 % 42,1 % 54,5 % 65,1 % 55,0 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au 
baccalauréat 52,6 % 63,5 % 56,0 % 46,7 % 53,1 % 50,0 % 52,9 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 50,1 % 68,6 % 69,0 % 40,5 % 50,9 % 46,2 % 50,3 % 

    Maîtrise 55,9 % 66,1 % 62,9 % 46,1 % 55,9 % 62,7 % 57,1 % 

    Doctorat acquis 65,9 % 76,7 % 73,0 % 50,2 % 64,7 % 66,8 % 65,3 % 
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Tableau 3.4 (suite) : Proportion (%) de la population âgée de 15 ans et plus, possédant un diplôme postsecondaire et ayant travaillé à 
temps plein toute l'année en 2005, selon le plus haut certificat, le lieu des études, la période d'immigration, le sexe et la région, 2006 

        

Femmes - Plus haut certificat d'études 

Montréal 

Période d'immigration Population 
immigrante 

Population 
non 

immigrante 

Population 
totale Avant 

1991 
1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Diplôme obtenu au Canada 

Total - Sans grade universitaire 50,7 % 38,9 % 43,1 % 26,7 % 46,2 % 51,8 % 50,7 % 

Total - Avec grade universitaire 54,1 % 49,0 % 41,0 % 32,9 % 50,9 % 54,9 % 54,2 % 

    Baccalauréat 54,3 % 43,3 % 37,6 % 31,4 % 50,8 % 55,0 % 54,4 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 57,9 % 55,4 % 40,0 % 31,4 % 53,7 % 59,2 % 58,0 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 40,2 % 27,3 % 33,3 % -- 48,8 % 37,8 % 40,2 % 

    Maîtrise 53,2 % 56,8 % 44,0 % 33,3 % 49,8 % 54,4 % 53,4 % 

    Doctorat acquis 55,1 % 69,0 % 51,4 % 41,7 % 53,0 % 55,9 % 55,0 % 

Diplôme obtenu hors Canada                

Total - Sans grade universitaire 45,8 % 50,9 % 49,8 % 33,8 % 46,4 % 42,4 % 46,2 % 

Total - Avec grade universitaire 44,9 % 56,7 % 49,1 % 34,9 % 44,8 % 49,8 % 45,3 % 

    Baccalauréat 43,9 % 58,0 % 45,2 % 35,0 % 44,5 % 43,2 % 44,4 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 41,5 % 47,8 % 55,0 % 31,2 % 42,2 % 60,7 % 43,1 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 40,4 % 66,7 % 36,0 % 28,1 % 39,9 % 30,0 % 39,2 % 

    Maîtrise 44,7 % 55,2 % 49,2 % 35,4 % 44,9 % 44,3 % 44,8 % 

    Doctorat acquis 58,8 % 67,6 % 72,1 % 45,1 % 57,3 % 68,8 % 60,1 % 

   
  

    

Femmes - Plus haut certificat d'études 

Laval 

Période d'immigration 
Population 
immigrante 

Population 
non 

immigrante 

Population 
totale Avant 

1991 
1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Diplôme obtenu au Canada 

Total - Sans grade universitaire 55,0 % 54,6 % 36,6 % 14,6 % 49,5 % 56,0 % 55,0 % 

Total - Avec grade universitaire 62,0 % 62,7 % 55,3 % 62,5 % 58,3 % 62,7 % 62,0 % 

    Baccalauréat 62,2 % 67,4 % 47,4 % 72,7 % 59,5 % 62,6 % 62,2 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat -- -- -- -- 44,6 % 64,3 % 61,1 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie -- -- -- -- -- -- -- 

    Maîtrise -- -- -- -- 62,9 % 65,4 % 65,1 % 

    Doctorat acquis -- -- -- -- 66,7 % 48,1 % 53,8 % 

Diplôme obtenu hors Canada               

Total - Sans grade universitaire 47,0 % 59,5 % 44,2 % 20,0 % 47,7 % -- 47,9 % 

Total - Avec grade universitaire 57,5 % 56,7 % 63,0 % 49,2 % 57,8 % -- 57,4 % 

    Baccalauréat 56,9 % 53,8 % 65,0 % 50,0 % 56,8 % -- 56,7 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat -- -- -- -- 66,1 % -- 67,9 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie -- -- -- -- -- -- -- 

    Maîtrise -- -- -- -- 62,5 % -- 60,0 % 

    Doctorat acquis -- -- -- -- 30,0 % -- 50,0 % 
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Femmes - Plus haut certificat d'études 

Montérégie RMR 

Période d'immigration Population 
immigrante 

Population 
non 

immigrante 

Population 
totale Avant 

1991 
1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Diplôme obtenu au Canada 

Total - Sans grade universitaire 56,4 % 41,5 % 48,3 % 10,3 % 52,3 % 56,7 % 56,4 % 

Total - Avec grade universitaire 61,6 % 56,2 % 39,3 % 38,5 % 56,4 % 62,1 % 61,6 % 

    Baccalauréat 62,2 % 57,7 % 43,2 % 38,5 % 60,1 % 62,5 % 62,3 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat -- -- -- -- 50,7 % 63,7 % 62,5 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie -- -- -- -- -- -- -- 

    Maîtrise -- -- -- -- 54,3 % 63,0 % 62,1 % 

    Doctorat acquis -- -- -- -- 80,0 % 60,0 % 63,0 % 

Diplôme obtenu hors Canada                 

Total - Sans grade universitaire 52,0 % 51,9 % 53,4 % 46,7 % 54,0 % -- 53,1 % 

Total - Avec grade universitaire 53,1 % 59,3 % 59,6 % 41,7 % 53,4 % -- 53,5 % 

    Baccalauréat 55,9 % 59,6 % 60,7 % 46,4 % 56,3 % -- 55,9 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat -- -- -- -- 60,7 % -- 60,9 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie -- -- -- -- -- -- -- 

    Maîtrise -- -- -- -- 41,9 % -- 45,4 % 

    Doctorat acquis -- -- -- -- 75,9 % -- 68,4 % 

        

Femmes - Plus haut certificat d'études 

RMR de Montréal 

Période d'immigration 
Population 
immigrante 

Population 
non 

immigrante 

Population 
totale Avant 

1991 
1991 - 1995 1996 - 2000 2001 - 2006 

Diplôme obtenu au Canada 

Total - Sans grade universitaire 53,4 % 41,1 % 42,5 % 25,7 % 47,6 % 54,2 % 53,5 % 

Total - Avec grade universitaire 57,5 % 52,3 % 41,9 % 34,9 % 52,5 % 58,4 % 57,6 % 

    Baccalauréat 58,1 % 49,4 % 39,5 % 34,3 % 53,3 % 58,7 % 58,1 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 59,9 % 49,3  % 38,5 % 30,9 % 52,0 % 61,5 % 60,0 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 39,4 % 35,0 % 41,2 % -- 44,2 % 38,4 % 39,4 % 

    Maîtrise 56,6 % 58,2 % 44,4 % 35,4 % 51,5 % 57,9 % 56,8 % 

    Doctorat acquis 57,4 % 74,3 % 51,3 % 44,4 % 55,8 % 57,7 % 57,1 % 

Diplôme obtenu hors Canada                  

Total - Sans grade universitaire 46,9 % 51,9 % 49,5 % 34,4 % 47,6 % 43,8 % 47,4 % 

Total - Avec grade universitaire 46,8 % 57,3 % 52,2 % 36,5 % 46,9 % 51,4 % 47,3 % 

    Baccalauréat 46,3 % 57,6 % 49,5 % 37,3 % 47,0 % 44,0 % 46,9 % 

    Certificat ou diplôme supérieur au  
    baccalauréat 46,1 % 52,6 % 59,2 % 34,2 % 47,2 % 62,5 % 48,1 % 

    Médecine, art dentaire, ou optométrie 38,9 % 53,8 % 35,1 % 27,9 % 39,0 % 35,0 % 38,6 % 

    Maîtrise 45,4 % 56,0 % 52,1 % 34,8 % 45,1 % 47,5 % 45,5 % 

    Doctorat acquis 60,1 % 72,1 % 67,1 % 46,9 % 58,3 % 69,1 % 61,0 % 

Note : -- Effectifs insuffisants 
Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 3.5 : Proportion (%) de la population âgée de 15 ans et plus possédant un diplôme postsecondaire ayant 
travaillé à temps plein toute l'année en 2005, selon le plus haut certificat d'études, le lieu d'obtention du 

diplôme, le groupe de minorités visibles, le sexe et la région, 2006 

          

Hommes  
Plus haut certificat d'études 

Montréal 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Asiatiques 
du Sud ou 

du Sud-
Est ou 

Chinois 

Arabe 
Asie 
de 

l'Ouest 

Latino-
Américain 

Autres 

Diplôme obtenu au Canada 

Sans grade universitaire 65,5 % 56,5 % 55,3 % 60,1 % 52,1 % 56,4 % 60,4 % 62,0 % 64,3 % 

Avec grade universitaire 57,4 % 53,6 % 57,1 % 56,3 % 42,1 % 56,7 % 64,8 % 57,5 % 55,6 % 

Diplôme obtenu hors Canada 

Sans grade universitaire 57,7 % 47,6 % 41,6 % 51,8 % 46,6 % 45,3 % 49,4 % 53,9 % 53,4 % 

Avec grade universitaire 55,1 % 41,4 % 38,3 % 47,2 % 45,0 % 45,8 % 48,6 % 45,2 % 52,3 % 

          

Hommes  
Plus haut certificat d'études 

Laval 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Asiatiques 
du Sud ou 

du Sud-
Est ou 

Chinois 

Arabe 
Asie 
de 

l'Ouest 

Latino-
Américain 

Autres 

Diplôme obtenu au Canada 

Sans grade universitaire 65,4 % 59,5 % 60,2 % 64,5 % 56,2 % 58,2 % 42,9 % 57,1 % 64,6 % 

Avec grade universitaire 74,6 % 70,7 % 67,5 % 71,2 % 69,9 % 84,0 % -- 62,0 % 74,1 % 

Diplôme obtenu hors Canada 

Sans grade universitaire 61,7 % 60,3 % 52,6 % 62,5 % 62,9 % 57,1 % 0,0 % 52,8 % 61,3 % 

Avec grade universitaire 66,3 % 69,0 % 65,0 % 62,8 % 68,6 % 71,4 % 85,7 % 53,9 % 67,3 % 

          

Hommes  
Plus haut certificat d'études 

Montérégie RMR 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Asiatiques 
du Sud ou 

du Sud-
Est ou 

Chinois 

Arabe 
Asie 
de 

l'Ouest 

Latino-
Américain 

Autres 

Diplôme obtenu au Canada  

Sans grade universitaire 66,0 % 58,9 % 65,6 % 58,2 % 56,2 % 55,2 % 50,0 % 57,1 % 65,6 % 

Avec grade universitaire 75,5 % 69,1 % 68,3 % 72,3 % 68,0 % 62,0 % 57,1 % 62,0 % 75,0 % 

Diplôme obtenu hors Canada 

Sans grade universitaire 63,9 % 60,1 % 65,6 % 60,4 % 50,7 % 64,7 % 57,7 % 52,8 % 62,4 % 

Avec grade universitaire 66,6 % 59,9 % 45,5 % 65,8 % 60,3 % 54,2 % 71,0 % 53,9 % 63,7 % 
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Hommes  
Plus haut certificat d'études 

RMR de Montréal 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Asiatiques 
du Sud ou 

du Sud-
Est ou 

Chinois 

Arabe 
Asie 
de 

l'Ouest 

Latino-
Américain 

Autres 

Diplôme obtenu au Canada  

Sans grade universitaire 63,6 % 54,7 % 55,8 % 54,3 % 50,0 % 56,9 % 56,1 % 57,1 % 62,6 % 

Avec grade universitaire 69,6 % 59,6 % 58,1 % 62,7 % 56,3 % 60,2 % 59,1 % 62,0 % 68,5 % 

Diplôme obtenu hors Canada 
         Sans grade universitaire 58,4 % 53,7 % 54,7 % 57,1 % 48,7 % 54,5 % 56,8 % 52,8 % 56,2 % 

Avec grade universitaire 59,6 % 50,7 % 43,3 % 54,4 % 50,6 % 49,3 % 51,9 % 53,9 % 55,8 % 

          

Femmes  
Plus haut certificat d'études 

Montréal 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale 

Total Noir 

Asiatiques 
du Sud ou 

du Sud-
Est ou 

Chinois 

Arabe 
Asie 
de 

l'Ouest 

Latino-
Américain 

Autres 

Diplôme obtenu au Canada 

Sans grade universitaire 52,4 % 43,9 % 43,1 % 46,7 % 39,1 % 44,2 % 49,8 % 47,4 % 50,7 % 

Avec grade universitaire 54,7 % 49,1 % 45,2 % 52,3 % 43,9 % 50,6 % 58,3 % 50,1 % 54,1 % 

Diplôme obtenu hors Canada 

Sans grade universitaire 47,5 % 44,6 % 38,4 % 48,3 % 38,7 % 44,0 % 51,1 % 44,0 % 45,7 % 

Avec grade universitaire 45,4 % 44,2 % 41,6 % 46,7 % 39,6 % 37,2 % 50,5 % 43,4 % 44,8 % 

          

Femmes  
Plus haut certificat d'études 

Laval 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Asiatiques 
du Sud ou 

du Sud-
Est ou 

Chinois 

Arabe 
Asie 
de 

l'Ouest 

Latino-
Américain 

Autres 

Diplôme obtenu au Canada 

Sans grade universitaire 56,0 % 49,2 % 50,3 % 56,3 % 46,2 % 47,9 % 0,0 % 47,4 % 55,0 % 

Avec grade universitaire 63,3 % 51,0 % 48,2 % 63,1 % 43,5 % 36,8 % -- 50,1 % 62,0 % 

Diplôme obtenu hors Canada 

Sans grade universitaire 52,2 % 41,2 % 39,1 % 13,3 % 46,7 % 27,1 % 75,0 % 44,0 % 46,8 % 

Avec grade universitaire 58,6 % 55,7 % 0,0 % 63,0 % 69,7 % 40,6 % 53,8 % 43,4 % 57,5 % 
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Femmes  
Plus haut certificat d'études 

Montérégie RMR 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Asiatiques 
du Sud ou 

du Sud-
Est ou 

Chinois 

Arabe 
Asie 
de 

l'Ouest 

Latino-
Américain 

Autres 

Diplôme obtenu au Canada  

Sans grade universitaire 57,0 % 48,2 % 52,1 % 48,5 % 39,0 % 44,4 % 53,3 % 47,4 % 56,4 % 

Avec grade universitaire 62,0 % 53,5 % 53,2 % 51,0 % 52,5 % 57,5 % 60,0 % 50,1 % 61,6 % 

Diplôme obtenu hors Canada 

Sans grade universitaire 52,9 % 51,2 % 62,0 % 51,8 % 50,0 % 45,3 % 52,6 % 44,0 % 52,4 % 

Avec grade universitaire 56,7 % 49,2 % 46,3 % 45,7 % 53,1 % 43,2 % 58,3 % 43,4 % 53,3 % 

          

Femmes  
Plus haut certificat d'études 

RMR de Montréal 

Non-
minorités 

visibles 

Minorités visibles nées hors Canada 

Total des 
minorités 

visibles 

Population 
totale Total Noir 

Asiatiques 
du Sud ou 

du Sud-
Est ou 

Chinois 

Arabe 
Asie 
de 

l'Ouest 

Latino-
Américain 

Autres 

Diplôme obtenu au Canada  

Sans grade universitaire 54,6 % 45,3 % 45,0 % 48,3 % 40,9 % 44,9 % 49,0 % 47,4 % 53,4 % 

Avec grade universitaire 58,2 % 50,3 % 47,8 % 53,1 % 44,6 % 51,7 % 58,9 % 50,1 % 57,5 % 

Diplôme obtenu hors Canada 

Sans grade universitaire 49,4 % 44,8 % 40,2 % 47,8 % 41,1 % 42,3 % 51,5 % 44,0 % 46,9 % 

Avec grade universitaire 47,9 % 45,3 % 41,9 % 47,3 % 43,8 % 37,7 % 50,9 % 43,4 % 46,8 % 

Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 

   



 

 

Tableau 3.6 : Revenu total médian de la population ayant travaillé à temps plein toute l'année en 2005, selon la période d'immigration, le sexe et la région 

          

Période d'immigration Montréal Laval Lanaudière RMR Lanaudière Hors-RMR Laurentides RMR Laurentides Hors-RMR Montérégie RMR Montérégie Hors-RMR RMR de Montréal 

Hommes 
             Avant 1991 38 870 37 914 44 066 32 605 44 934 39 194 44 788 36 227 39 606 

    Avant 1996 36 742 36 740 42 675 32 094 44 385 38 937 42 671 35 637 37 920 

    1996 - 2000 31 212 40 429 44 113 33 895 42 958 50 175 39 759 33 895 33 138 

    2001 - 2006 29 088 31 865 35 950 29 867 34 865 15 254 37 105 30 897 30 336 

Population née hors Canada 34 249 36 684 41 878 32 165 42 775 36 459 41 544 34 023 35 855 

Population née au Canada 43 844 47 657 47 900 38 485 47 679 39 293 49 945 40 497 46 930 

Population totale 40 599 44 847 47 710 38 277 47 499 39 140 49 091  40 226 44 764  

Femmes 
     

    
 

   

    Avant 1991 35 026 34 065 36 598 34 547 34 312 37 009 36 994 32 697 35 216 

    Avant 1996 33 286 33 783 37 021 31 884 34 367 37 715 36 142 31 145 33 902 

    1996 - 2000 29 103 30 011 33 181 28 636 30 369 24 478 32 161 32 377 29 390 

    2001 - 2006 25 967 29 348 25 459 30 978 28 030 24 439 30 571 27 351 26 767 

Population née hors Canada 31 452 32 730 36 999 30 191 32 087 32 861 35 461 31 188 32 160 

Population née au Canada 38 659 38 497 36 820 30 995 36 278 31 569 39 036 32 130 38 306 

Population totale 36 709 37 285 36 845 30 990 36 173 31 592 38 652 32 107 37 227 

          

Période d'immigration Montréal Laval Lanaudière RMR Lanaudière Hors-RMR Laurentides RMR Laurentides Hors-RMR Montérégie RMR Montérégie Hors-RMR RMR de Montréal 

Différence (en %) avec le revenu médian de la population née au Canada 

Hommes 
             Avant 1991 -11,3 % -20,4 % -8,0 % -15,3 % -5,8 % -0,3 % -10,3 % -10,5 % -15,6 % 

    Avant 1996 -16,2 % -22,9 % -10,9 % -16,6 % -6,9 % -0,9 % -14,6 % -12,0 % -19,2 % 

    1996 - 2000 -28,8 % -15,2 % -7,9 % -11,9 % -9,9 % 27,7 % -20,4 % -16,3 % -29,4 % 

    2001 - 2006 -33,7 % -33,1 % -24,9 % -22,4 % -26,9 % -61,2 % -25,7 % -23,7 % -35,4 % 

Population née hors Canada -21,9 % -23,0 % -12,6 % -16,4 % -10,3 % -7,2 % -16,8 % -16,0 % -23,6 % 

Femmes 
 

    
          Avant 1991 -9,4 % -11,5 % -0,6 % 11,5 % -5,4 % 17,2 % -5,2 % 1,8 % -8,1 % 

    Avant 1996 -13,9 % -12,2 % 0,5 % 2,9 % -5,3 % 19,5 % -7,4 % -3,1 % -11,5 % 

    1996 - 2000 -24,7 % -22,0 % -9,9 % -7,6 % -16,3 % -22,5 % -17,6 % 0,8 % -23,3 % 

    2001 - 2006 -32,8 % -23,8 % -30,9 % -0,1 % -22,7 % -22,6 % -21,7 % -14,9 % -30,1 % 

Population née hors Canada -18,6 % -15,0 % 0,5 % -2,6 % -11,6 % 4,1 % -9,2 % -2,9 % -16,0 % 

Note: Il n'est pas possible de distinguer la période 1991-1996 à partir des données disponibles. 
Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 3.7 : Revenu médian de la population détenant un baccalauréat ou un diplôme supérieur et ayant travaillé à temps plein toute l'année en 2005, 

selon le lieu d'obtention du diplôme, la période d'immigration, le sexe et la région 

Période d'immigration 
Montréal Laval Montérégie RMR RMR de Montréal 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Hommes 

    Avant 1991 63 652 59 094 67 671 45 241 69 400 61 548 65 138 58 134 

    Avant 1996 61 918 52 920 63 954 41 661 66 847 54 982 63 383 52 100 

    1996 - 2000 42 743 40 006 54 166 51 340 63 510 47 951 45 864 43 300 

    2001 - 2006 38 723 32 117 44 700 36 726 40 508 41 372 39 815 34 055 

Population née hors Canada 54 808 41 087 63 278 42 013 65 318 47 992 58 633 42 746 

Population née au Canada 63 412 94 175 69 934 51 634 72 984 92 965 66 663 90 769 

Population totale 61 977 44 904 68 929 42 637 72 069 51 750 65 417 46 200 

Femmes 

    Avant 1991 55 005 45 026 52 398 39 167 53 245 44 160 54 357 44 269 

    Avant 1996 53 343 42 301 52 032 40 162 52 738 41 650 53 014 41 937 

    1996 - 2000 40 834 34 392 53 876 33 231 47 457 38 130 42 760 35 073 

    2001 - 2006 35 806 29 271 34 719 30 916 42 225 33 257 35 991 29 700 

Population née hors Canada 50 567 35 046 51 466 32 031 52 160 37 904 50 902 35 406 

Population née au Canada 51 664 63 939 54 248 57 868 55 178 63 874 53 167 62 421 

Population totale 51 403 36 662 53 909 33 611 54 876 38 588 52 907 37 039 

          Différences (en %) avec la population née au Canada possédant un diplôme canadien 

Hommes 

    Avant 1991 0,4% -6,8% -3,2% -35,3% -4,9% -15,7% -2,3% -12,8% 

    Avant 1996 -2,4% -16,5% -8,6% -40,4% -8,4% -24,7% -4,9% -21,8% 

    1996 - 2000 -32,6% -36,9% -22,5% -26,6% -13,0% -34,3% -31,2% -35,0% 

    2001 - 2006 -38,9% -49,4% -36,1% -47,5% -44,5% -43,3% -40,3% -48,9% 

Population née hors Canada -13,6% -35,2% -9,5% -39,9% -10,5% -34,2% -12,0% -35,9% 

Femmes 

    Avant 1991 6,5% -12,8% -3,4% -27,8% -3,5% -20,0% 2,2% -16,7% 

    Avant 1996 3,2% -18,1% -4,1% -26,0% -4,4% -24,5% -0,3% -21,1% 

    1996 - 2000 -21,0% -33,4% -0,7% -38,7% -14,0% -30,9% -19,6% -34,0% 

    2001 - 2006 -30,7% -43,3% -36,0% -43,0% -23,5% -39,7% -32,3% -44,1% 

Population née hors Canada -2,1% -32,2% -5,1% -41,0% -5,5% -31,3% -4,3% -33,4% 

Note: Il n'est pas possible de distinguer la période 1991-1996 à partir des données disponibles. 
Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 
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Tableau 3.8 : Revenu médian de la population détenant un baccalauréat ou un diplôme supérieur et ayant travaillé à temps plein toute l'année en 2005, 
selon le lieu d'obtention du diplôme, la période d'immigration, le sexe et la région 

Période d'immigration 

Montréal Laval Montérégie RMR RMR de Montréal 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Hommes 

Blanc 64031 58057 70428 50143 73460 63084 67114 58048 

Minorités visibles nées au 
Canada 42219 30899 55167 -- 45108 -- 43615 30864 

Minorités visibles nées hors 
Canada 48103 32634 54475 36134 61164 40928 51403 33934 

      Noir 42242 30084 51521 35706 51770 49457 44049 31831 

      Sud-Asiatique, Asiatique  
      du S-E, Chinois 53158 34173 57741 37048 64961 45120 57687 35241 

      Arabe, Asiatique  
      occidental 48036 33132 52168 39361 60639 40221 50872 34855 

      Latino-Américain 44302 31029 68784 30847 65906 32008 47937 31258 

      Autres 63082 32604 -- 28624 40378 29100 63081 32571 

Total des minorités visibles 46540 32608 54834 36134 58879 40757 49262 33844 

Population totale 61977 44904 68929 42637 72069 51750 65417 46200 

Femmes 

Blanc 52849 43890 54683 35396 55492 44111 53688 42809 

Minorités visibles nées au 
Canada 37922 43438 38553 -- 39882 -- 38355 43396 

Minorités visibles nées hors 
Canada 43662 29299 50079 30282 50189 32893 45183 29785 

      Noir 42964 29408 60105 -- 52932 38110 45342 31930 

      Sud-Asiatique, Asiatique  
      du S-E, Chinois 44415 31069 55297 26625 49368 32885 45740 31614 

      Arabe, Asiatique  
      occidental 42539 31715 42291 30742 48405 38516 42483 32014 

      Latino-Américain 40598 29741 46846 38063 48834 22070 43525 29714 

      Autres 52193 24800 -- 16646 50576 23783 52013 24434 

Total des minorités visibles 41219 29343 46572 30419 46196 32818 42709 29932 

Population totale 51403 36662 53909 33611 54876 38588 52907 37039 
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Période d'immigration 
Montréal Laval Montérégie RMR RMR de Montréal 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Diplôme obtenu 
au Canada 

Diplôme obtenu 
hors Canada 

Différences (en %) avec la population née au Canada possédant un diplôme canadien 

Hommes 

Minorités visibles nées au 
Canada -34,1% -51,7% -21,7% -- -38,6% -- -35,0% -54,0% 
Minorités visibles nées hors 
Canada -24,9% -49,0% -22,7% -48,7% -16,7% -44,3% -23,4% -49,4% 

      Noir -34,0% -53,0% -26,8% -49,3% -29,5% -32,7% -34,4% -52,6% 
      Sud-Asiatique, Asiatique  
      du S-E, Chinois -17,0% -46,6% -18,0% -47,4% -11,6% -38,6% -14,0% -47,5% 
      Arabe, Asiatique  
      occidental -25,0% -48,3% -25,9% -44,1% -17,5% -45,2% -24,2% -48,1% 

      Latino-Américain -30,8% -51,5% -2,3% -56,2% -10,3% -56,4% -28,6% -53,4% 

      Autres -1,5% -49,1% -- -59,4% -45,0% -60,4% -6,0% -51,5% 

Total des minorités visibles -27,3% -49,1% -22,1% -48,7% -19,8% -44,5% -26,6% -49,6% 

Femmes 

Minorités visibles nées au 
Canada -28,2% -17,8% -29,5% -- -28,1% -- -28,6% -19,2% 
Minorités visibles nées hors 
Canada -17,4% -44,6% -8,4% -44,6% -9,6% -40,7% -15,8% -44,5% 

      Noir -18,7% -44,4% 9,9% -- -4,6% -31,3% -15,5% -40,5% 
      Sud-Asiatique, Asiatique  
      du S-E, Chinois -16,0% -41,2% 1,1% -51,3% -11,0% -40,7% -14,8% -41,1% 
      Arabe, Asiatique  
      occidental -19,5% -40,0% -22,7% -43,8% -12,8% -30,6% -20,9% -40,4% 

      Latino-Américain -23,2% -43,7% -14,3% -30,4% -12,0% -60,2% -18,9% -44,7% 

      Autres -1,2% -53,1% -- -69,6% -8,9% -57,1% -3,1% -54,5% 

Total des minorités visibles -22,0% -44,5% -14,8% -44,4% -16,8% -40,9% -20,4% -44,2% 
Source : Recensement du Canada 2006, tabulation spéciale de Statistique Canada 

   


